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Appel en faveur d’une croisade de prières au 


765, eve Morion - Tél. Clder 3-1458 


me 


ST-BCNIFACE, VENDREDI 16 AOÛT 1957 


IL EST PLUS FACILE DE 


PAYER SELON NOTRE PLAN 


171. AVENUE brrt: AGE 


nitoba 


à l'occasion de l'enquête sur le système d'éducation 


En 


Pendant mon 
un journaliste me remit des let 


tres d'introduction 
deux de ses amis: 


auprès 


Giorgio La Pira, alors maire de | 


Florence, et S, Em. le cardinal 


Giacomo Lercaro, archevéque de | 
| pôle d'attraction de 


Bologne, Permettez-moi de ra- 
conter briévement mes conver- 


sations avec ces deux person- | 


nalités de l'Italie contemporai- 
ne, On n'a pas tous les jours 
l'occasion de rencontrer 
chefs aussi réalistes et aussi con- 


vaincus, 
. 


Sicilien d'origine, 
bite Florence depuis 


La Pira ha- 
30 ans 


Longtemps professeur de droit | 
il se devait! 


civil à l’Université, 
sans doute à ses études et à ses 
cours, mais cela ne l'empéchait 
pas d'assister chaque jour à Ja 
messe, de réciter son bréviaire, 
de s'adonner longuement à l'o- 
raison, de distribuer silencieu- 
sement aux pauvres tout son ar- 
gent. On a pu écrire qu'il vivait 
“une vie théologale dans le 
monde”, 

Mais au lendemain de la der- 
nière guerre, par esprit de de- 
voir, il dut accepter d'entre- 
prendre la lutte contre les com- 
munistes qui faisaient trop de 
tapage à Florence, Ayant rem- 
porté, une victoiré personnelle 
tontre son puissant adversaire, 
il aida fortement de Gasparri 
à former la nouvelle constitu- 


des | 


de mes aïeux 


séjour à Rome, ! ge 

|sa v 
de | 
le professeur | r 


1 


| du clergé local. 


par 


ça le R. P. Roméo Bédard, 


©. M. 1 


il comprit clairement que 


le ne devait pas être seu- 
lement un musée pour les tou- 
sites, un document sans vie 


d'une époque naïve mais révo- 
lue où Dieu était encore le som- 
met des valeurs humaines et le 
l'existence 
individuelle et collective. 
templant Florence avec sa ca- 
thédrale et ses basiliques, ses 


monastères, ses monuments, sa 
poésie et son art, il décida de 
| redonner Dieu à tous les Flo- 


rentins d'aujourd'hui et par là} 
d'apporter de solides solutions 


à leurs problèmes sociaux et 
économiques. 
Plus que jamais, cette fois 


comme maire d'une ville de 
450,000 habitants, il s'occupe 
des ouvriers, recourant si né- 
cessaire à des prises de position 
radicales pour supprimer le chô- | 
mage, pour solutionner les pro-| 
blèmes de la production et du 
travail. Il fait bâtir tout un 
quartier où plus de 10,000 pau- 
vres ont leur logement et une 
maison de prière. Il distribue 
largement l'argent reçu de bien- 
faiteurs du monde entier qui 
s'intéressent à sa lutte contre les 
communistes. Il choisit parmi 
les universitaires les meilleures 
intelligences pour préparer les 
dirigeants catholiques de de- 
main, Il apporte efficacement 
son appui à toutes les initiatives 
Mais surtout, 


tion italienne et à consolider les | désirant accomplir son oeuvre 


positions du parti de la Démo-| 


cratie chrétienne. Réélu aux é- 
lections suivantes, il donna sa 
place à un autre au Parlement 
de Rome, car on lui demandait 
maintenant de demeurer à Flo- 
rence et de débarrasser cette 
ville de son maire communiste. 
C'était en 1952, 

C'est alors, me raconta-t-il en 
toute simplicité, qu'il eut 
intuition fondamentale”. 
lé par Dieu au 
d'une ville prestigieuse, de 
structure théologale aussi exqui- 
se que celle qui est à la base 
de l'art de Dante, Fra Angelico, 
Léonard de V inci et Michel- An: 


“une | 


Appe- | 
gouvernement | 


sur un plan vraiment universel, 
il convoque à Florence dès 1952 
le congrès de la paix et de la 
civilisation chrétiennes. Lors de 
ce premier congrès, 33 Etats é- 
taient représentés. L'an dernier, 
ils étaient 58. La Pira invita 
même un jour les maires de tou- 


|tes les capitales du monde. C'est 


avec un fin sourire qu'il m'ex- 
pliqua comment il réussit cette 
fois-là à obliger le maire de Mos- 
cou à assister 
lennelle dans ln cathédrale. 
C'est vraiment au cours de 
ces congrès que Florence a mis 
à l'essai le sens profond de sa 
(Suite à la deuxième page) 


Jubilé d'o or de profession religieuse 
du R. P. Sylvestre Beaudet, 0.F.M. 


REGINA — Le R. P, Sylves- 
tre Beaudet, O.F.M,. qui exerce 
son ministère sacerdotal dans 
les provinces du Manitoba, de 
la Saskatchewan et de J'Alberta 
depuis 15 ans, célébrera le jubilé 
d'or de sa profession religieuse 
le dimanche 18 août. 

Le religieux jubilaire 

Ne le ler janvier 1888 à Ste- 
Sophie de Lévrard, P.Q., le Pè- 
re Sylvestre entrait chez les 
Franciseains en août 1906, et 
après un an de noviciat au cou- 
vent St-Joseph de Montréal, fai- 


wan et en même temps l'office 
de prédicateur. 

En 1950, le Père Sylvestre fut 
transféré à Régina où il exerce 
depuis lors son ministère. Au 
début, il s'occupa des Canadiens 
français de Régina, et en 1953 
il devenait le premier curé de 
la jeune paroisse St-Jean-Bap- 
tiste. Mais depuis 1955 son 
temps est partagé entre la con- 
fession des religieuses, la pré- 
dication de retraites religieuses 


|et paroissiales et aussi le rem- 


sait profession des voeux sim- 
ples le 18 août 1907. En 1913, 
il était ordonné prêtre" après a- 
voir fait sa philosophie à Trois- 
Rivières et ses quatre années de 
theologie à Québec 

Les neuf années qui suivirent 
son ordination sacerdotale fu- 
rent consacrées à l'enseignement, 
tant à Montréal qu'au collège 
séraphique de Trois-Rivières et 
à celui de Brives en France. En 


1918 était nommé assistant- 
maitre des novices de la Provin- 
ce franciscaine de France. 


Revenu au Canada après la 


guerre, on lui confia les postes 
de Blue Bell et Plaster Rock 
rattachés à la paroisse de Ma- 
liseet, N.-B., dont il devint curé 
en même temps que supérieur 
des Franciscains de l'endroit, de 
1924 à 1927. Cette année-là, il 
était nommé pour un terme de 


trois ans superieur de la maison 


de noviciat à Sherbrooke, P.Q. 

De 1930 à 1933, il remplit Ja | 
charge d'assistant-supérieur et! 
de prédicateur au couvent de! 
Trois-Rivières. Puis, il retour- 
nait à Maliseet comme 
et cure pour trois ans et 
supérieur du couvent d'Aroos- 
took, N.-B., durant six ans 

En 1942, le R. P. Sylvestre 
arrivait à Edmonton où il rem- 
plit pendant 4 ans l'office 
prédicateur. D'Edmonton il pas- 


sa à la cure 


Man. paroisse qui venait d'être 
confiée aux Franciscains 
tournait à Edmonton en 1947 et 


se voyait confier la charge de 


ja paroisse de Fort Saskatche- | 


du Lac-du-Bonnet, | aura 70 
nos fraternelles félicitations en 
Il re-| même temps que nos voeux sin- 
cères de 
vie au service des âmes! 


| prêche actuellement 
supérieur | des Soeurs de la Charité à leur | 
de là | hôpital de Trochu en Alberta 


placement éventuel d'un curé où | 


l'autre. 


Le KR, P. S. Beaudet, O.F.M. 


En le Père Sylvestre 


la retraite 


effet, 


Comme on le voit, le zèle du 


R. P. Svlvestre s'est exercé tant 
en France qu'au Canada; son! 
| enthousiasme et sa bonne hu- 


ans! Nous lui offrons 


bonne santé et 


(Communiqué ) 


Con-| 


a une messe s0- 


longue | 


Prière 


Pour nos cols 
V. Père éternel, nous vous 
recommandons les enfants de 
nos écoles. 

R. Qu'ils vous connaissent, 
vous aiment et vous servent, 
vous le Dieu vivant. 

V. Fils éternel, nous vous 
recommiandons les enfants de 

| nos écoles 

| R. Que vos enseignements 

| nourrissent leur esprit et leur 
coeur, 

V. Esprit éternel, nous vous 
recommandons les enfants de 
nos écoles. 

| R. Que votre sagesse, votre 
justice et votre amour divins 
inspirent tous ceux qui sont 
responsables de leur éduca- 
tion. 

V. Gloire soit au Père, et 
au Fils, et au St-Esprit. 

R. Comme au commence- 
ment, maintenant et toujours 
dans les siècles des siècles. 


Ainsi soit-il. 


2e école protestante 


| sorber \’augmentation constante 
| du nombre des élèves protestants | 
qui fréquentent l'école de Nitro 
et l'écoie Gault, les directeurs | 
de cette dernière institution ont 
décidé de construire une nou- 


de Nitrs fréquenteraient la nou- 
| velle école. 


tera $200,000, y compris certai- 
nes réparations à l'école Gault. 
Elle sera située quelque peu au! 
nord de l'école St-Ignatius, sur 
le même côté et sur la même 
route. 

Cette nouvelle bâtisse com- 
prendra 8 classes élémentaires, 
une salle de récréation et trois 
autres pièces, 


LA 
Ecoles catholiques 
saisies pour taxes 
remises à l'Eglise 

VANCOUVER —- Trois éco- 
les catholiques romaines sai- 
sies pour non-paiement de 
taxes par la municipalité de 
Coquitiam, il y a un an, se- 
ront remises à leurs anciens 
propriétaires sous peu. 

Un arrêté ministériel du 
gouvernement provincial a 
été passé, autorisant la mu- 
nicipalité à remettre les éco- 
les aux autorités religieuses. 
La municipalité recevra $10.- 
079 de l'Eglise en paiement 
d'arrérés de taxes remontant 
à quatre ans. Les écoles é- 
taient demeurées ouvertes, 
mais sous le contrôle de la 
municipalité, depuis le 30 sep- 
tembre. 

L'exemption de taxes ac- 
cordée par le gouvernement 
au début de l'année ne porte 
son effet qu'à partir du ler 
juiliet. L'exemption cepen- 
dant n'était pas rétroactive, 


La CWL contribue 
$10,000 pour porter 
secours aux Hongrois 


OTTAWA —- La Catholic Wo- 
men'’s League a fait parvenir un 
chèque de $10,090 à $.S. le pape 
Pie XII; $9,000 serviront à por- 
ter secours au peuple hongrois, 
tandis que $1,000 représentent 
le don annuel de cette société de 
femmes catholiques de langue 
anglaise du Canada, aux oeuvres 
{les plus chères à Sa Sainteté, ? 
sa discrétion. Mgr William 
| Smith, directeur national, et in 
| présidente pour tout le Canada, | 
Mme F.-A. Bussières, de Sillery 
!P.Q., ont fait part de l'envoi de | 
|ce don généreux. 


Crise de chômage 


prévue en C.-B. 


VANCOUVER Les pers- 
pectives de l'embauchage en Co- 
lombie-Britannique causent une 
inquiétude grandissante aux di- 
rigeants de cette province. 

To:it semble indiquer qu'elle 
connaîtra l'hiver prochain sa pi- 
re crise de chômage depuis 1930. 

Quoique le malaise créé ré- 
cemment par d'importants con- 
flits ouvriers soit chose du pas- 
se, aucune amélioration sensible 
ne s'est produite dans le domai- 
ve de l'embauchage. 


Près de 15,000,000 
de personnes dans 
la région de N.-Y. 


| _ WASHINGTON — Le bureau 
des Statistiques a rapporté la 
| semaine dernière que la popula- | 
tion de la région métropolitaine | 
de New- York, au ler avril der- 
nier, s'élevait 14,066,000, soit 
[un million de rsonnes de plus 


de | meur nous font oublier que dans|qu'en 1950. 
quelques mois le Père Sylvestre 


Tous les gains se situent à 
l'extérieur de la ville de New- 
York, dont la population en 1956 | 


était de 8,074,000 personnes 


VALLEYFIELD — Afin d'ab-| 


velle école. Plus de 100 élèves | 


La nouvelle construction coù- | 


| 


*X *k + 
_ Lettre circulaire collective 


des évêques du Manitoba 


Bien chers frères, 


| Le gouvernement du Manitoba nommait récemment une 


Commission Royale pour étudier les problèmes relatifs à 
l'éducation dans la province. Pour nous, catholiques, le pro- 
| blème le plus grave est säns contredit l'impossibilité dans 
laquelle nous nous trouvons d'éduquer un grand nombre de 


nos enfants d'une manière qui soit conforme à nos convic- |! 


tions religieuses. 
Les audiences de la Commission Royale nous fourniront 


l'occasion de soumettre cette pénible situation à une Commis- | 
sion capable de recommander une solution au gouvernement | 


provincial. 


Nous vous exhortons done, bien chers frères, à prier in- | 
tensément l'Esprit Saint de guider à chaque pas les très im- | 


portantes délibérations de la Commission Royale et d'éclai- 
rer tous ceux qui feront connaître à celle-ci le résultat de 
| leurs expériences et de leur étude. 


| Il n'est pas de responsabilité plus grave que celle de la | 4 


| formation de nos enfants, de notre jeunesse. Et sous un régi- 
|me démocratique comme le nôtre, chaque citoyen doit parta- 


laissons guider par l'humilité et la charité fraternelle, si 
| nous évitons toute rancoeur et récrimination, si nous implo- 
| rons de Dieu la sagessé, le courage et la compréhension, nous 
verrons alors se développer dans notre province un système 


ques qui assureront l’envergure intellectuelle, la trempe mo- | 
| rale et la force spirituelle de nos citoyens de demain. 

Nous décrétons par conséquent que la prière-à la Sainte | 
Trinité qui accompagne cette lettre soit récitée eollective- | 
ment après chaque messe les dimanches et les jours de fête. 
Nous vous demandons de la redire chaque jour dans vos 
foyers et dans toutes les ecoles et les institutions sous notre 
juridiction. 

En terminant, nous accordons une bénédiction spéciale 


Le congrès suprême des 
Chevaliers de Colomb 


aux enfants de la province, à leurs parents et maitres, et à 
tous ceux qui partagent la responsabilité de leur formation. 
Bien à vous en Notre-Seigneur, 
A % * Philip F. POCOCK, 
‘ archevêque de Winnipeg. 


+ Maurice BAUDOUX, 
archevêque de St-Boniface. 


+ Maxime HERMANIUK, C.Ss.R., 
métropolitain de Winnipeg. 


+ Paul DUMOUCHEL, OM. 
vicaire apostolique du Keewatin. 


officio du Québec sont Me Fran- 
cis Fauteux, c.r., l'un des 21 di- 
recteurs suprêmes, et M. Lud- 
ger Faguy, e Québec, ancien dé- 
| puté d'Etat. Cependant, à cause 
de ses nombreux effectifs, soit 
environ 70,000 membres, la pro- 
vince de Québec compte huit au- 
tres délégués élus chaque année 
au cours du congrès provincial 


MONTREAL —— Le 75e con- 
grès suprême annuel de l'Ordre 
des Chevaliers de Colomb aura 
lieu les 19, 20 et 22 août à 
Chicago, sous la présidence de 
Me Luke E. Hart, de New-Ha- 
ven, Conn., Chevalier suprême. 

Le juge T.-A. Fontaine, dépu- 
té d'Etat, dirigera la délégation 
du Québec à cet important con- 


1 


| 


tenu à Chicoutimi, en mai der- 
nier. Le juge Fontaine, qui en est 
à son 12e mandat comme député 
d'Etat, est le doyen de tous les 
députés d'Etat de l'Amérique du 
Nord et il a été invité à présider 
l'un des importants comités du 
congrès. 


grès qui donnera lieu à de nom- 
breuses manifestations religieu- 
ses et sociales d’un caractère ex- 
traordinaire, vu que le congrès 
coïncide avec les fêtes du 75e an- 
niversaire de fondation de l'Or- 
dre. 

Les deux autres délégués ex- 


ger cette responsabilité. En aucuri autre domaine les lumières | 


projetée a Valleyfield | divines ne sont-elles plus essentielles. Si tous, nos concitoyens 


et nous, en abordant les problèmes de l'éducation, nous nous | 
| indiennes. Sur la photo ci-dessus, l'on voit des séminaristes qui ont entrepris un autre genre de tra- 


scolaire, un programme d'études et des méthodes pédagogi- | 


a  —— 
[en 


: 


| de la propagande pour la bonne 
seignement du catéchisme dans 


PE 


Les ‘‘vacances’”’ des séminaristes prennent de plus en plus l'allure d'un temps d' apprentissage 


au ministère. Au Manitoba, par exemple, un 
resse, cet été. 


roupe d'étu 


iants du Grand Séminaire s'est occupé 
lusieurs scolastiques de Lebret se sont dévoués à l'en- 


es paroisses où l'école catholique fait défaut ét dans les missions 


vail apostolique, celui d'aider aux aumôniers sur les bases du C.A.R.C, La photo a été prise à la con- 
écialisé à London, Ont. L'on y reconnait (troisième à gauche) M. 


en og d'un cours d'entrainement 
La Black, de Carman, 
es 


ee on ft 


an., étudiant au Grand Séminaire de St-Boniface: 
abbés Jean-Marie Bolduc et Jean-Marc Gagné, du Grand Séminaire de Québec. A 


à sa droite 


mr 7 la photo, nous remarquons le lieutenant de section Joseph Finn, de London, directeur des 


cours et 
| fontaine, 


La population du 
Canada atteindra 
17,000,000 en 1958 


OTTAWA -— On prévoit que 
la population du Canada aura 
atteint 17,000,000 l'an prochain. 
Le bureau des statistiques esti- 
me la population du Canada, au 
premier juin 1957 à 16,589,000, 
une hausse de 3.2 pour cent sur 


qui était de 16,081,000 

Mais environ la moitié de cet- 
te rare: c'est-à-dire 250,000, 
est due à l'immigration. L'ac- 
t de la popu : 
rant l'année en cours, 

donc largement sur la politique 
d'immigration. du gouvernement. 
Pour atteindre les 17 millions, 
le chiffre de juin devra être aug- 
menté de 411,000. La hausse 
moyenne de 1951-56 a été de 
414,000 par année et si l’accrois- 
sement de population retourne 
à ce niveau, les 17 millions se- 
ront atteints autour du ler juin 
958. 


Pas d'anglais dans 


une école galloise 


PONTARDULAIS, Galles — 
Mile Ruth Price, directrice de 
l'écoie galloise de ce village du 
comté de Glamorgan, a admi- 
nistré six coups de canne à Brian 
Davies, âgé de dix ans, après 
avoir constaté que cet élève li- 
sait un livre d'histoire naturel- 
le écrit en anglais tandis qu'elle 
écrivait au tableau. 

La mère de l'élève a retiré 
son fils et sa fille, Carol, de l'é- 
cole, et a signalé l'incident à 
l'administration. 

Mlle Price estime qu'elle n’a 
pas sévèrement châtie l'enfant. 
Elle explique: ‘Le principe de 
l'école galloise est de défendre 
la langue galloise. Si l’on tolère 
que nos cent élèves lisent de 
l'anglais pendant les leçons de 
gallois, notre projet échouera”’, 


6.606.182 Canadiens 


ont voté le 10 


Le parti progressiste, qui a 
formé le gouvernement, a obte- 
nu 216,113 voix de moins que 
les libéraux. 


OTTAWA — Un nombre sans 
précédent de Canadiens, 6,608.- 
482, ont voté aux élections fe- 
| dérales du 10 juin, révèle M. 
| Nelson Castonguay, directeur 
général des élections, dans un 
rapport préliminaire. 

Ce chiffre se compare au re- 
cord antérieur de 5,848,766 en- 
registré aux élections de 1949 
et à 5,640,256 en 1953. 

De 8,900,000 à 9,000,000 de 
personnes sur la population ca- 
nadienne de 16,500,000 avaient 
droit de vote. 


entre les partis: 

Libéraux, y compris les libé- 
raux indépendants, 2,796,164; 
conservateurs, y compris : les 
conservateurs indépendants, 2.- 
580,051; CCF, 707,833; Crédit 
social, y compris les créditistes 
indépendants, 437,190: ouvriers- 
progressistes communistes, 7.- 
772; autres, 79,472. 


k k x 


OTTAWA — Voici le tableau du vote populaire, comprenant 
les bulletins rejetés,.le nombre des votants et le nombre des élec- | 
teurs éligibles aux élections du 10 juin dernier, tel que publié par 
le président général des élections, M. Nelson Castonguay: 


Votants Eligibles Rejetes 

CRD 4 . 2,295,033 3,100,458 30,471 
Quibte 20 1,815,586 2,504,978 23,420 
Nouvelle-Ecosse ......…..… 394,130 384,948 1,965 
Nouveau-Brunswick 237,001 291,036 2,796 
Terre-Neuve 92,858 200,067 752 
Ile-du-Prince-Edouard 67,218 54.224 411 
Manitoba 351,827 473,802 3,763 
Saskatchewan ..............… 392,266 484,318 2,143 
Alberta 431,184 591,043 3,515 
Colombie- Britannique 596,424 802,017 4,528 
Yukon 4,892 5,516 112 
Rivière Mackenzie 4,043 6,434 104 
Totaux: 6,682.462 5,898,841 73,980 


Note—Il y a plus de votes que d'électeurs éligibles en Nouvel- | 
| le-Ecosse et à l'Ile-du-Prince-Edouard, à cause des comtés à deux 


Le recensement de 1950 éta- | députés à Halifax et à Queens; le total des électeurs éligibles à Ter- 
|blissait la population de New-|re-Neuve comprend ceux de Burin-Burzeo où le député à été élu par 


| York sétropolitain à 42,912,000. | acclamation. 


Voici la répartition des voix| 


juin 


| Les voix de la catégorie des 


| autres” se répartissent comme 
suit: 

| Indépendants, 70,114; candi- 
dat des électeurs, 8,119; démo- 


crate canadien, 628; ‘coalition li- 
bérale-conservatrice, 252; capi- 
tal familial, 237; contrôle du 
crédit national, 122. 

M. Castonguay dit que le to- 
{al préliminaire de 6,608,482 
voix sera plus élevé quand on 
aura compté les bulletins annu- 
lés. Le nombre exact des élec- 
teurs n'a pas encore été calculé. 

Le total préliminaire com- 
prend le vote militaire, qui fut 
de 74,437 voix. 

Seuls les libéraux et les con-| 
| servateurs ont obtenu des voix! 
dans toutes les provinces, au Yu- 
kon et dans le territoire du Mac- 
kenzie. 

Le parti CCF n'a recueilli au- 
cune voix dans ces deux terri- 
toires, le Crédit social n’a obte- 
nu aucune voix à Terre-Neuve, 
dans l'Ile-du-Prince-Edouard, au 
Yukon et dans la région du Mac- 
kenzie. Le parti ouvrier-progres- 
siste n'a récolté aucune voix en 
Nouvelle-Ecosse, au Nouveau- 


Brunswick, à Terre-Neuve, dans 


[Ent Free Répaneé au Yu-| 


kon et dans la région du Mac- | 


| kenzie. 
| Le parti 
|a récolté 1,432 voix en Ontario, 
2.388 dans le Québec, 1,579 au 
Manitoba, 1,345 es Colombie- 
Britannique, 213 en Saskatche-, 
| wan ét. 815 en Alberta. 


ouvrier-progressiste 


le chiffre de l'année précédente | S. 


watre séminaristes du Grand Séminaire d'Edmonton, MM. les abbès À, MacKenzie, C. Pre- 
. O'Neill et R. Théroux. 


Un plan qui pourrait régler le 


problème des deux irlandes 


MANCHESTER — M. Doug. 
Hyde vient d'adresser un appel 
pressant au gouvernement bri- 
tannique afin que celui-ci étudie 


dante), et que celle-ci pourrai 
alors être admise au sein di 
Commonwealth. Les milieux an- 
£glais déclarèrent que cette pro- 


sérieusement le plan élaboré par | position apportait quelque chose 
E. le cardinal D’Alton pour de nouveau, et que, par consé- 
une solution du problème irlan- | quent, elle était constructive et 
dais, L'appel releve que l'on se! pourrait rallier les modérés de 


trouve maintenant dans des cir-| chaque parti. Cette idée a été, 
pm ap 7 x Valers à P : À fait éhester 6 Ve par le Man: 
ue e era a pr me- 

Se s nationalistes ex- SPP Hyde, qui vient 


dr RE Tôt ou tard, il faudra 


bien trouver une solution au pro- 
blème irlandais. 
. le cardinal D'Alton, ar- 


chev e d'Armagh et primat de 
toute l'Irlande -— alors que l’ar- 
chevêque de Dublin a droit au 


titre de primat d'Irlande — avait 
proposé, au mois de mars, der- 
nier, par l'entremise d'un grand 
hebdomadaire britannique, la 
création d'une Fédération com- 
prenant l'Irlande du Nord (Uls- 
ter) et l'Eire (Irlande indépen- 


Un, record 


De, un appel au gouver- 
nement britannique afin que les 
pourparlers débutent, a été in- 
terviewé par The Observer, au- 
quel il a déclaré que si le plan de 
S. E. le cardinal D'Alton était 
accepté, il y aurait des gains et 
des sacrifices à faire, mais que 
chacune des deux parties y trou- 
verait des avantages. 11 a ajouté 
que, dans la perspective de la 
politique de l'OTAN, ce plan é- 
tait appelé à revêtir une gran- 
de importance. 


de vitesse 


établi par Air France 


MONTREAL -- M. Henri-J. 
Lesieur, directeur général d'Air 
France pour l'Amérique du 
Nord, l'Amérique Centrale et les 
Caraïbes, annonce que le qua- 
trième appareil Super Starliner, 
livré à la Compagnie Nationale 
par Lockheed, vient d'établir un 
nouveau record de vitesse sur 
un vol longue distance entre 
Burbank (Californie) et Paris 
(France), couvrant ainsi la dis- 
tance de 5,625 milles statuts en 
16 heures 58 minutes. 

L'appareil était piloté par le 
commandant Marc Vanel qui a 
décollé de Burbank le samedi 
10 août, à 14 h. 33, temps uni- 


OTTAWA — Une réunion des 
directeurs des écoles indiennes 
de tout le pays a lieu en ce mo- 
ment à Ottawa. Cette semaine 
d'étude est sous les auspices de 
la Commission de bien-être des 
Indiens et Esquimaux, dont le di- 
recteur est le R. P. P.-A. Re- 
naud, O.M.I., et le siège à l'Uni- 
versité d'Ottawa. 

La réunion a pour but de pré- 
ciser les normes pédagogiques 
favorables à l'intégration de la 
population indienne et esqui- 
maude du Canada, dans le sens 
de ses traditions ancestrales. 


versel pour atterrir à Orly le 
dimanche 11 août, à 07 h. 31, 
temps universel, battant ainsi le 
précédent record établi sur cette 
même route par le commandant 
Pierre Moreau, le 7 juillet der- 
nier, lorsque le premier Super 
Starliner avait relié Burbank à 
Orly en 17 heures 11 minutes. 

Les quatre premiers appareils 
Super Starliners livrés à Air 
France ont tous accompli le vol 
Burbank-Orly sans escale, dans 
les conditions d'un vol régulier. 
La distance parcourue pendant 
ces quatre premiers vols équi- 
vaut à la distance du tour de 
la terre. Ce qui revient à dire 
que, grâce à son très long rayon 
d'action, le Super Starliner per- 
mettrait de faire le tour de la 
terre avec quatre escales seule- 
ment. 

Le premier Super Starliner 
livré à Air France assure depuis 
le 9 août le service du Parisien 
Spécial de New-York à Paris 
et retour, Le deuxième de ces 
appareils débutera sur la même 
ligne le dimanche 18 août, 

Pour maintenir la renominée 
de son réseau reconnu comme 
le plus grand du monde, Air 
France a acheté 10 Super Star- 
liners qui assureront régulière. 
ment le service sur l'Atlantique 


| Nord. 


Contributions au Sou de l'Ecolier — 1956-57 


Trophées LA LIBERTE 
offerts par La Liberté et le Patriote 


à l’école qui a contribué la plus haute moyenne 
par élève de langue française 


| Ecole Beaudry, La Salle 


Institutrice: Mlle Olive Durand 
Moyenne par élève: 87.12 


à la classe de moins de 10 élèves 


Grade XII Commercial, Institut Collégial St-Jcseph 


Sr Marie-Bibiane, S.N.J.M. 
Moyenne par éleve: 54.90 


à la classe de 


Grades 9 et 10 de l’école St-Laurent 


Institutrice: Sr M.-Charles-Eugène, f{ m.m 
Moyenne par eleve: 56.26 


| 


| Institutrice: Sr M. 


à la classe de plus de 19 
Grades 7 et 8 de l'école St-Laurent 


557.00 
$24.50 
10 à 19 élèves 
$101,73 
élèves 
$102.71 


Ste-Florida, f mm. 


Moyenne par éleve: 55.13 


Contribution globale 


$53,947.00 


Moyenne par élève de langue française: 50,44 
(Voir liste détaillée des contributions en page 5) 
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Les congrès qu'il a organisés 
n'ont pas été un stérile jeu aca- 
démique ni une simple mani- 
festation culturelle. Lorsqu'un 
pays possède des hommes com- 
- il y à raison d'espérer 

à Le Pan es Vie comnnleie |9ves douée Sie ee © 
de paix. Toutes les nations SAT D DRE 
bres y renouvellent annuelle RE RE 
de la fraternité humaine et de 

ment un pacte entre elles et avec |Îja vra 
Dieu. Elles y ont réappris que, | 
par Dieu seul, elles peuvent ob- | 
tenir la vraie paix entre elles! 
et, à l'intérieur de leurs fron-| 


(Suite de la première page) 


Mission dans le corps de la ei- 
vilisation chrétienne et humai- 
ne. Témoin d'une civilisation qui ! 


a Dieu comme | 
bese et comme | ne Jui, 


ie paix 
L2 LL LL 

S. Em. le cardinal Lercaro me 

reçut dans son palais archiépis- 


TERRE DE MES AÏEUX 


| Etats pontificaux. Les esprits en 
étaient venus à ne plus distin-| 
guer entre pouvoir temporel et | 
pouvoir spirituel du Pape. Au | 
cours des luttes qui amenérent | 
la disparition Se ces Etats pon- | 
tificaux en 1870, les francs-ma- 
cons travaillèrent fortement la 
population et déclenchèrent une! Le æolfeur canadien Al Bai- 
haine véritable envers la papau-|ding a prouvé, une fois de plus, 

| té. Cette haine subsiste encore | que le calibre du jeu de nos pro- 

à Bologne, me disait Son Ermi-!|fessionnels va sans resse en s'a- 


nence, et elle fut un terrain pro-| méliorant.” Nous n'avons pas 
pice à l'expansion du commu-| l'intention de répéter ici ce que 
nous avons écrit l'an dernier 


tières, solutionner véritablement 
les problèmes du travail, de 
l'habitation, de l'élévation socia- 
le, culturelle et politique des 
classes travailleuses. 


Depuis ma conversation avec | | 
La Pira, des changements sont | d'abord que les communistes bo- | 


survenus à Florence, Mais déjà 
le 2 avril on parlait là-bas de 
son imminente démission. 
lui demsndai donc: “Quand vous 
ne serez plus maire, continue- 
rez-vous à organiser vos con- 


pas La Pira, mais le maire de 
Florence qui fait cela. Dieu ver- 
ra bien à ce que mon successeur 
continue à faire de notre ville 
le centre où tous les peuples 
viennent retrouver et réaffirmer 


les principes chrétiens, pierre 


d'angle d'une vraie solution des 
graves problèmes de l'heure”. 

La Pira est un chef qui ne se 
contente pas de pleurer le passé. 


> DES LOPMARIOS CACHETESS, 2- 


D'ASCENSEURS ET LES GARDIENS 
PAR TOUT LE CANADA", seront re- 
Ques jusqu'à trois heures de l'après- 
midi (heëre ava de l'Est}, le mer- 
credi 28 août 1957, pour la fourniture 
d'uniformes d'hiver pour les condue- 
teurs d'ascenseurs et les gardiens par 
tout le Canada 

On peut obtenir des formules de sou- 
missions et les cahiers des charges du 
chef des achats et des approvisionne- 
ments, minislère des Travaux publics, 
édifice Garland, Ottawa (Ont.), de l'in- 
#énieur régional, ministère des Tra- 
VAUX gybics. édifice de la Confédéra- 
tion, Charlottetown (LP.-E.), de l'&r- 
chiteete régionul, ministère des Tra- 
vaux publics, édifice public, Halifax 
{N-E.), de l'architecte régional, mi- 
nistère des Travaux publics, 
Prince-William, St-Jean (N-B.), 
l'architecte régional, ministère des 
Travaux publics, 75, boulevard des Ca- 


régional, ministère des Travaux 2e 
blics, bureau de poste, Fort William 
(Ont), de l'architecte régional, minis- 
tère des Travaux publics, édifice Com- 
mercial, Winnipeg (Man.), du pr A 
ministère des Travaux publics, édifice 
London, Saskatoon (Sask.), de l'archi- 
tecte régional, ministère des JTAVAUz 


publics, 10018 - 105e rue, mon 
(Alta), et de l'architecte régional, mi- 
nistère des Travaux publics, 1110 


ouest, rue Georgia, Vancouver (C.-B). 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions préparées sur les formules 
imprimées fournies par le Ministère 
et en conformité des conditions qui y 
sont énoncées 

Le Ministère se réserve le droit 
d'exiger de tout adiudicataire, avant 
de donner la commande, un dépôt de 
cautionnement sous forme d'un chèque 
visé, établi au nom du RECEVEUR GE- 
NERAL DU CANADA, tiré sur une 
banque constituée sous l'empire de la 
loi sur les banques ou de la loi des 
banques d'épargne du Québec, et re- 
présentant dix pour cent du montant 
de la soumission, conformément aux 
réglements sur les contrats du gouver- 
nement présentement en vigueur, ou 
sous forme d'obligations, avec cou- 
pons non échus, émises par le Gouver- 
nement du Canada où par la Compa- 
gnie des chemins de fer Nationaux du 
Canada et ses compagnies constituan- 
tes et dont le principal et l'intérêt sont 
garantis sans réserve par le gouverne- 
ment du Canada 

On n'acceptera pas nécessairement | 
ni la plus basse ni aucune des soumis- 


sions, 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
ndministratifs et secrétaire. 


Ministère des Travaux publics 
Ottawa, le 29 juillet 1957 


Je! 


grès?" I] me répondit: “Ce S 


copal, dès mon arrivée à Bolo-|!tisme dans cette partie de TT- lors des succès de Stan Léonard 


gne, et je passai en sa compa- 
gnie les moments les plus im- 
pressionnants de mon séjour en 
Europe. 

Son Eminence m'expliqua tout 


lonais sont souvent plus rouges 
que ceux de Moscou, contraire- 
ment à ce que laissent croire 
les films où Fernandel person- 
nifie un naïf don Camillo. Ils 
vivent d'une mystique athée et, 
pour détruire plus efficacement 
l'influence chrétienne, ils vont 
jusqu'à contrefaire ‘laïque- 
ment” 
tême, de la confirmation, de la 
communion, du mariage, des 
obsèques, etc. De la sorte, ils 
s'immunisent contre tout 
de revenir aux belles cérémo- 


nies liturgiques de l'Eglise. 
D'ailleurs, ils construisent  ac- 
tuellement “leur” grand sémi- 


naire à Bologne même et pour- 
ront posséder bientôt leur pro- 
pre clergé... communiste. 


Les communistes sont très 
nombreux dans Bologne, dans sa 
banlieue, dans tout le diocèse, 
Cette expansion du communis- 
me ne peut s'expliquer par de 
simples causes économiques, 
puisque le travail ne manque 
pas dans cette région et que les 
ouvriers sont bien payés. La 
cause est plus profonde et... 
plus surprenante. C'est qu'autre- 
fois Bologne faisait partie des 
nn 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure a- 
vancée de l'Est), le mercredi 18 sep- 
tembre 1957, des soumissions cache- 
tées, adressées au soussigné et ant 
sur L'esvaopre la mention: SOUMIS- 
SION POUR ATELIER DE MATERIEL 
MECANIQUE, PARC NATIONAL DE 
BANFF, BANFF (ALTA)". 

On peut prendre connaissance des 

lans et du devis, et se procurer la 
Pormue de soumission au bureau de 
l'architecte en chef, ministère des Tra- 
vaux publics, Ottawa (Ont). de l'ar- 
chitecte régional, ministère des Tra- 
vaux publics, case postale 488, 10018, 
105e rue, Edmonton (Alta), et aux bu- 
} x de poste de Calgary et Banff 
(Alta). 


On ne tiendra compte qué des sou- 
missions auxquelles est annexé un dé- 
pôt de cautionnement sous forme d'un 
chèque visé ou d'obligations, comme 
il est ifié à la formule de soumis- 
sion, et qui seront préparées sur la 
formule fournie par le ministère et 
en conformité des conditions qui y 
sont stipulées. 

Le ministère fournira, par l'entremi- 
se du bureau de l'architecte en chef, 
ou pat l'entremise du soussigné, ou par 
l'entremise du bureau de l'architecte 
régional à Edmonton (Alta), les bleus 
et le devis de l'ouvrage sur réception 
d'un dépôt au montant de $100.00, sous 
forme d'un chèque bancaire visé ou 
d'un mandat-poste établi au nom du 
RECEVEUR GENERAL DU CANADA. 
Ce dépôt sera remis au déposant dès 
que les bleus et le devis seront retour- 
nés en bon état pourvu que ce soit 
au plus tard un mois après la date fi- 
xée pour la réception des soumissions. 
Si les bleus et le devis ne sont pas re- 
tournés dans ce délai, le dépot sera 
confisqué, à ; 

On n'acceptera pas nécessairement 
ni la plus basse ni aucune des soumis- 


sions. 
ROBERT FORTIER, 
directeur des services 
administratifs et secrétaire. 


Ministère des Travaux publics 


présentent les vacances en famille 
attendent ici, chez vous, dans votre 
pre province 


en plein air. 


C4 . 
que le Manitoba soit votre 
choix pour vos vacances 


Toutes les joies et tout le plaisir que re- 


Visitez les nombreux en- 
droits incomparables pour le délassement 


vous 
pro- 


les cérémonies du bap-| 


désir | 


Le Porc national Riding Mountain 

Tous vos sports préférés: natation, cano- 
tage, équitation, pêche, tous sont à votre 
portée dans un site merveilleux. 


Lo Réserve forestière de Whiteshell 
Magnifique pays de vallons et de lacs au 
centre de la ferêt. Vous y verrez une fau- 
ne abondante et profiterez d'accommo- 
dation confortable 


La Réserve forestière de le 


BROCHURES 
GRATUITES 


montagne aux Canards Écrivez ou télé- 
Endroit idéal pour un repos et une dé- phonezx dès au- 
tente complète sur les bords des lacs iourd'hui s'és. 
Singoosh et Wellman. } pou 
mander les bro- 


Le Nord manitobain 

Explorez la beauté majestueuse et sauvage 
du Nord. Voyez les centres pitter ues 
de Flin Flon, Cranberry Portage et du Pas. 


Les iocs superbes 


chures gratuites 
décrivant les nom- 
breux sites de va- 
cances manito- 
bains, ainsi que les 


Les lacs du Manitoba ont une renommée £ n 
internationale. Avant d'aller ailleurs, ren- événements  sp6- 
dez-vous aux lacs Manitoba, Winnipeg, cieux qui ouront 
Killarney, Dauphin et aux Roches lieu au cours de 
Demandez les brochures décrivant les ré- l'ésé 


LEE LL LL LL LL LL 
LLLELLLELLLILLLLLLLLLLLLLLLLELE] 


gions touristiques du Manitoba, par écrit 
ou par téléphone, au 
bonnmnanmanasnesd 


Bureau of Travel and Publicity °° 
DEPARTMENT OF INDUSTRY AND COMMERCE 
Lensatee Buldasg - Winarpeg 
DOM 44 JOIN, bénemes AL UROSL mpu Mn 


taiie. î 
| Mais le cardinal reste opti-| 
miste sur l'issue finale du com- 
| bat pour les ânes, Ses effectifs | 
| actuels sont pourtant peu nom- 
|breux. Dans un diocèse qui 
|compte exactement 436 parois- | 
| ses, il n'y a que 513 prêtres sé- | 
culiers et 324 réguliers: 33 sont | 
non-incardinés, 35 ont plus de | 
80 ans, 42 plus de 70 ans, etc. | 
Au moins 63 paroisses sont sans | 
prêtre résidant, ce qui explique | 
que des prêtres sont parfois res- 
ponsables de plusieurs paroisses: 
|par exemple, trois Oblats doi-| 
vent exercer leur ministère dans | 
neuf paroisses de la banlieue de | 
Bologne. Alors que 10 prêtres 
meurent chaque année, il n'y 
eut que 8 nouvelles ordinations | 


en 1956 et il n'y en aura que! 
29 d'ici 10 ans... si Dieu le 
veut, ajoutait Son Eminence.! 
Pourtant, le cardinal songe à 
organiser 30 nouvelles paroisses, | 
dont 4 cette année. Il désire 
surtout fonder un séminaire 
pour les vocations tardives, en 
plus du séminaire diocésain. Dé- 
jà une quinzaine de jeunes gens 
ont manifesté leur désir d'en- 
trer dans ce nouveau séminaire 
et ils vivent pour le moment 
| dans le palais archiépiscopal, 
| partageant la vie d'extrême pau- 
vreté de leur chet spirituel. 
C'est pour aider le cardinal à 
subventionner ses oeuvres et ses 
projets que quelques catholiques 
bolonais ont formé la société des 
“Amis du cardinal”. Car, «si le 
cardinal de Bologne ne manque 
pas d'ennemis chez les rouges, 
il a aussi des amis. J'en ai con- 
nu un, le docteur Renato Lenzi, 


me reçut toute une journée 
| 


au sein de sa belle famille. Ce 
médecin, catholique convaincu, 
a été mis au ban de la société 
par les communistes. C'est dire 
que son bureau médical n'atti- 
re qu'une clientèle très restrein- 
te, celle des rares catholiques de 
la banlieue. 11 me racontait lui- 
même comment on essaya par 
trois fois de le faire disparaître 
de la circulation, parce que 
l'exemple de sa fidélité catho- 
lique nuisait au recrutement du | 
parti. Même en Italie, il est par- 
fois difficile de demeurer fidèle 
à sa foi. 

Son Eminence le cardinal 
Lercaro m'expliqua longuement 
comment, dans cette terre de 
mission qu'est le diocèse de Bo- 
logne, la liturgie est le grand 
moyen d'apostolat pour rega-| 
gner les âmes. J'ai justement 
sous les yeux une brochure qu'il 
m'a remise. En quelques pages, 
le cardinal montre comment la 
messe peut et doit redevenir 
“l'assemblée du peuple de Dieu, 
la réunion de la communauté 
chrétienne", Par la prédication 
de granï%es missions, au cours 
des stations quadragésimales, 
par des contacts multiples, l'ar- 
chevêque de Bologne et son 
clergé lancent constamment l'of- 
fensive de la vérité évangélique 
contre l'athéisme. Les résultats 
sont plus que consolants et lais- 
sent espérer une victoire com- 
plète dans un avenir prochain. 
Pour ne citer qu'un cas parmi 
ceux que mentionna le cardi- 
nal.., Il y a à peine 15 mois, 
dans une série de paroisses, il 
n'y avait que 5 ou 6 fidèles pra-| 
tiquants. On y prêcha 9 missions 
par mois pendant tout ce temps. 
Aujourd'hui, dans chaque égli- 
se, il y a de }00 à 150 assis-| 
tants. Et ces assistants sont de- 
| venus apôtres convaincus dans | 
| leur milieu. Ce succès est rem- 
porté à multiples exemplaires | 
| dans toutes les parties du dio- 
cèse. Il y a vraiment lieu d'es- 
pérer. | 

Le professeur La Pira et S.}| 
Em. le cardinal Lercaro m'ont | 
supplié de faire connaître aux| 
Canadiens les graves difficultés | 
| de leur pays et de leur,deman- | 
der de prier avec ferveur pour 


| la victoire finale de l'Eglise. Je 


n'ai pu en quelques lignes que 
rappeler très brièvement leurs 
conversations, mais j'espère 
qu'on aura saisi l'importance de 
la lutte qui est engagée là-bas 
et qu'on ne restera pas indiffé- 
rent à l'appel lancé par ces chefs. 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


Monutocturiers d'appareils de 
chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montrecl 


Îte due à 


|la province, 
| principale cause des dommages 


dans les compétitions interna- 
tionales, mais nous pouvons dif- 
ficilement résister à la tentation 
de souligner les beaux résultats 
obtenus per un de nos compa- 
triotes. À mesure que les résul- 
tats du tournoi nous parvenaient 
et que les chances de Balding 
semblaient s'améliorer, une 
grande anxiété s'emparait de 
nous: pourrait-il tenir le coup? 
Sa réussite lui vaudra, en plus 
d'une jolie somme d'argent, des 
engagements intéressants et au- 
gure bien pour l'avenir. Le golf 
est parfois considéré comme un 
divertissement pour personnes 
en moyens: il faut en avoir tâté 
pour se rendre compte qu'il n'est 
pas facile de jouer même un 99! 
On s'imagine ce que ce doit être 


| que de rouler un moins de 70! 


Tant mieux pour ceux qui ont 
la persévérance voulue et un 


| système nerveux assez solide 
| pour réussir cet exploit, et bra- 


vo pour Balding et Léonard qui 
font honneur à leur pays. 


A Milwaukee? 


Les Braves de Milwaukee ont 
commencé la grande poussée qui | 


| devrait leur mériter la première 


place dans la Nationale. Ils ont 
maintenant une plus grande a- 
vance sur leurs rivaux que les 
Yanks en ont sur les White Sox. 
Les Reds et les Doûgers devront 
redoubler d'efforts pour rejoin- 
dre les scalpeurs. La lutte pour 
la première place n’en reste pas 
moins intéressante, car le pu- 
blic est tellement habitué à voir 


iles Dodgers se sauver avec les 


honneurs qu'un changement ne 
peut que faire du bien à la Na- 
tionale. Les trois autres posi- 
tions de la première division se- 
ront probablement décidées du- 
rant les dernières semaines de 
la saison, et cet autre attrait de 
Ja course aux honneurs fera 
l'affaire des dirigeants des clubs 
de la ligue la plus éprouvée, 
dans le passé, par la télévision, 


L'an dernier, les Braves ont 
perdu la course aux honneurs 
parce qu'ils ont manqué de per- 
sévérance et qu'ils ont pris peur 
en voyant les Dodgers les me- 
nacer de leurs puissants bâtons. 
Si le club Milwaukee peut s'en- 
gager dans les dernières semai- 
nes avec un coussin assez con- 
fortable pour réssister à la pous- 
sée de ses adversaires, les jou- 
eurs n'abandonneront pas la lut- 
te aussi facilement. Ils ont beau- 
coup à gagner, tant en argent 
qu’en prestige, et nous suivrons 


avec intérêt la bagarre na: f 


Les plumes vont voler. 


Sa? 
ORTE 


Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” | 
par Jacques LEMOYNE 


: Ce match | 

Il est difficile de ne pas par-| 
ler du prochain combat de boxe 
entre Fleyd Patterson et Peter 
Radameker. 11 est difficile d'en | 
parler aussi, puisque personne, 
ou à peu près, a vu Radameker 
à l'oeuvre, et que les nouvelles 
les plus contradictoires à son! 
sujet émanent de tous les mi- 
lieux. Chez les professionnels on 
n'aime pas cette idée de voir un 
amateur attenter au prestige du 
métier. Cela se comprend. C'est 
pourquoi peu d'ex-champions et 
peu d'experts prennent les as- 
pirations du champion olympi- 
que bien au sérieux. On est mé- 
me porté à exagérer ses faibles- 
ses et à le faire passer pour ce 
qu'il n'est pas. Radameker sait 
se battre; il est fort et tape s0- 
lidement. Un coup chanceux est 
toujours possible et c'est là-des- 
sus que Radameker compte pour 
vaincre Patierson. 

Si le combat est un fiasco, les 
experts auront beau jeu; si la 
bataille est violente et le triom- 
phe de Patterson difficile, ce 
dernier devra en accepter le blä- 
me. Si Radameker gagne, ce se- 


toute une nuée d'aspirants au 
titre de champion mondial. La 
bataille ne sera pas portée à l'é- 
cran de télévision et la radio 
restera silencieuse. Ceci n'augu- 
re pas bien pour Radameker, car 
si Jack Hurley avait confiance 
en ses chances de succès, il n'hé- 
siterait pas à faire passer cette 
bataille sur les ondes. Hurley, 
on s'en souvient, est ce promo- 
teur qui était parvenu à soule- 
ver l'opinion des Américains en 
plaidant la cause du pugiliste 
Harry Mathews. Il s'agissait d'u- 
ne bulle de savon, bien crevée 
depuis, mais qui a rapporté 
beaucoup d'argent à Mathews 
et à Hurley. Radameker est 
peut-être lui aussi une bulle de 
savon, mais si, financièrement, 
il s'en tire aussi bien que Ma- 
thews, il n'aura qu'à se félici- 
5 oÀ de son association avec Hur- 
ey. 

Mais le véritable héros de cet- 
te rencontre est encore le pro- 
moteur qui est parvenu à con- 
vaincre les amateurs de pugilat 
qu'un champion olympique pou- 
vait rencontrer un champion 
professionnel avec des chances 
de le vaincre. C’est dans cet ex- 
ploit que réside pour nous l’inté- 
rêt principal de cette rencontre. 
Peu nous importe le résultat: 
nous nous souviendrons toujours 
qu'il s’est trouvé un homme plus 
habile que les Jacobs, Rickard 
et Norris, non seulement pour 
organiser une telle bataille, mais 
pour la faire accepter par le pu- 
blic. Nous avons presque envie 
de crier bravo, mais nous n'o- 
| que pas en songeant que l'af- 
aire se terminera peut-être de 
macabre facon. Sait-on jamais 
avec la boxe? 


Notes agricoles 


Les conditions agricoles 
au Manitoba 

Générales — Une température 
plus chaude que la moyenne 
accompagnée d'orages et de 
lourdes pluies a régné sur pres- 
que toutes les provinces depuis 
le début de juillet. Les récoltes 
qui s'annoncent bonnes et même 
mieux qu'à l'ordinaire ont com- 
mencé cette semaine. 

Récoltes — Le temps chaud 
a été la cause du jaunissement 
prématuré et d'une réduction 
dans le rapport attendu. Dans 
la plupart des districts excepté 
l'extrême sud-ouest et la région 
de Russel, les céréales poussent 
bien, aidées par plusieurs pluies 
locales. La récolte du grain gros- 
sier semé tôt est satisfaisante, 
mais la récolte du grain semé 
tard est décevante. Le lin varie 
dans le stage de la maturation, 
mais en général promet d'être 
aussi bon qu'à l'ordinaire. Le 
seigle d'automne donne un ren- 
dement au-dessous de la moy- 
enne. 

Les betteraves à sucre ont été 
qualifiées ‘‘bonnes”. Le dernier 
houage est complété et l'humi- 
dité est suffisante pour le mo- 
ment. L'hélienthe annuel s’an- 
nonce bien. Les pois aux en- 


| droits pas trop humides font des 


progrès promettants. La crois- 
sance du blé d'Inde est excellen- 
la chaleur et à une 
humidité favorable. 

Un excès d'humidité, particu- 
lièrement dans le sud-ouest de 
a été jusqu'ici la 


aux récoltes. La chaleur et la 
grêle ont endommagé les mois- 
sons dans quelques régions. La 
rouille n’a pas réduit le rapport 
des récoltes. Les sauterelles ont 
endommagé quelque peu les pâ- 
turages et les champs de luzer- 
ne, mais en général, une crois- 
sance pleine de sève a contreba- 
ancé les dommages aux champs 
| de grain. Des cas isolés d’infes- 
|tation de belles-dames sur l’hé- 
| lianthe, de vers sur les bette- 


| raves à sucre et de pucerons sur |: 


| l'orge nécessitèrent des mesures 
| de contrôle. 

Les deux dernières semaines 
| ont été idéales pour la fenaison, 
let la majeure partie du grain 
|cultivé a été moissonnée. 
| rendement est un peu plus bas 
| que la moyenne. 
| Les terres en friche sont dans 
des conditions favorables, mais 
[les mauvaises herbes dans les 
champs de grain sont plus abon- | 
dantes que d'habitude, ce qui! 
peut être expliqué en partie par 
la température défavorable qui! 
a régné pendant la vaporisation 
des mauvaises herbes. 

Le temps chaud a eu un effet | 
déplorable sur les pâturages qui! 
étaient excellents il y a deux 
semaines. Les jardins et les pa-| 
tates sont satisfaisants. 

Bétail — Le bétail en pâtu-| 
rage se porte assez bien malgré | 
la chaleur, les mouches et les 
moustiques. ke | 
{| Industrie laitigrs — La pro-i 


duction du gras de beurre est 
légèrement moins haute que cel- 
le de l'an dernier. Les pâturages 
souffrent maintenant du temps 
chaud. 

Volaille — La production des 
poussins jusqu'à la fin de juin 
était de 2.2 pour cent plus haute 
qu'à la mêrne période l'an der- 
nier. 6.3 pour cent de poussins 
éclos étaient destinés au marché 
de la viande. ; 

Les marchés de la volaille sont 
revenus au niveau normal qui 
est celui atteint au 17 juiliet. 
Les poulets plus lourüs sont re- 
montés de 3 à 5 cents la livre 
à cause de la rareté de cette 
catégorie. 

La qualité des dindons de 
1957 est excellente, Les prix se 
sont stabilisés grâce à la su- 
pression de l'importation des 
dindons des Etats-Unis. 

Abeilles — Le principal écou- 
lement du miel tire à sa fin. 
La production varie selon le 
district, mais le rapport de tou- 
te la colonie devrait égaler la 
moyenne de la province soit 115 
livres par colonie. La production 
de miel brun est considérable- 
ment plus basse que l'an dernier. 


ra la panique dans le monde 
pugilistique et on verra surgir 


Association politique 
des deux races, trait 


distinctif du Canada 


GENEVA PARK — Le pro- 
fesseur Maxwell Cohen, de la 
faculté de droit de l'Université 
McGill, a déclaré à la conféren- 
ce de Couchiching sur les affai- 
res internationales que le trait 
distinctif et le plus signicatif de 
la politique canadienne est l’heu- 
reuse association politique des 
Canadiens de langue anglaise et 
de langue française. 

Si les Canadiens peuvent pré- 
tendre à quelque spécialité en 
politique, leur adaptation aux 
profondes différences des deux 
groupes ethniques et à la réu- 
nion artificielle des régions d'u- 
ne extrémité à l’autre du con- 
tinent est la leur. 


* Lé 
CBWT 
“A moitié sages” 

“A fnoitié sages’. mottant en 
vedette Solange Harbeau, Ro- 
bert Gadouas et Pierre Aubry. 
sera présenté le dimanche 18 
août, à 2 h. pm. Dominique, 
vexée de l'abandon de Janvier 
qui s'est retiré dans la monta- 
gne pour peindre, trouve un 
nouveau copain dont le rôle se- 
r& tenu par Pierre Aubry 


Operette 
Le Ze acte de l'opérette 
“Mam'zelle Nitouche” sera à 


l'affiche le dimanche 18 août, 
à 2 h. 30 pm. 


Le “Théâtre populaire" 

“Avantage pour” Le terme 
pourrait peut-être prêter à con- 
fusion, mails en ce moment où 
les tournois éliminatoires de la 
Coupe Davis se déroulent à 
Montréal même, il est facile de 
faire le rapprochement ... Qui 
donc aura l'avantage? Luc ou 
Laurent? La partie se jouera à 
la télévision le dimanche 18 
août, à 3 h. p.m.,, au ‘Théâtre 
populaire”. 

A vrai dire, il ne s'agit pas 
d'une partie de tennis, bien que 
les deux étudiants, héros de cet- 
te pièce originale de Lise La- 
vallée, soient fervents de ce 
sport. La rivalité qui les oppose 
est amoureuse et l'enjeu en est 
la belle Diane Fabri. 

Tous les auditeurs et téléspec- 
tateurs de Radio-Canada con- 
naissent bien Lise Lavallée. A- 
près avoir collaboré à des jour- 
naux pour enfants, elle prèsen- 
ta à la radio des textes excel- 
lents pour la série ‘“l' Album des 
as”, “On en fit une chanson’ et 
“le Ciel par-dessus les toits”. 
A la télévision, elle rédigea six 
épisodes de ‘Dans ma cour” 
ainsi que la série complète de 
“Fafouin”. Mais c'est peut-être 
avec son téléroman ‘Beau temps, 
mauvais temps’ que Lise La- 
vallée trouva la formule idéale 
qui convenait à son talent. 

Innovatrice qui sut bientôt 
rallier tous les suffrages des a- 
dolescents, Lise Lavallée lança 
véritablement un genre nouveau 
qui sut plaire à cet auditoire 
difficile. Au cours de la premiè- 
re saison de ‘’Beau temps, mau- 
vais temps’, réalisée par Paul 
Blouin, l'intrigue était surtout 
centrée sur les problèmes qui 
peuvent surgir entre les parents 
et les enfants alors que cette 
année Lise Lavallée a davanta- 
ge insisté sur les difficultés qui 
peuvent se rencontrer dans la 
vie des adolescents, C'est enco- 
re sur ces thèmes qu'elle per- 
çcoit avec une psychologie très 
fine que Lise Lavallée fera tour- 
ner l'intrigue de ‘Avantage 
pour”, émission qui sera réali- 
sée par Paul Blouin et renoue- 
ra leur fructueuse collaboration. 

Luc et Laurent, amis d'en- 
fance et camarades de collège, 
sont liés par une de ces amitiés 
“à la vie, à la mort” qu'encou- 
rage la soif d'absolu de l’ado- 
lescence. Cet été, ils sont sépa- 
rés pour la première fois par 
leur travail de vacances: tandis 
que Luc (fils aîné d'une famille 
saine et joyeuse) à choisi un 
emploi de commis dans une pe- 
tite pharmacie de Montréal, 
Laurent (toujours porté à s'é- 
vader d'un foyer malheureux) 
s'est engagé comme “porter” sur 
les trains de nuit: mais tous 
deux se réservent, avant la ren- 
trée, une semaine de complète 
liberté où ils découvriront en- 
semble un coin de notre pays. 

Mais l'arrivée imprévue de 
Diane dans ce beau tableau 
changera beaucoup de choses. 
Belle mais farouche, passionnée 
mais exaspérément réservée, elle 
est tristement consciente de son 
inquiétante position sociale: sa 
mère est une femme entretenue, 
sa soeur aînée suit son exemple. 

Diane esi pleine d'admiration 
pour la gentillesse et la généro- 
sité de Luc mais est attirée phy- 
siquement par Laurent. Cette 
situation provoque forcément 
chez chacun des trois jeunes un 
conflit. C'est Luc qui sera la fi- 
gure centrale de cette pièce et 
c'est le conflit intérieur de ce 
personnage que l’auteur a sou- 
haité observer de plus près. Le 
drame de Luc, écartelé entre 
Laurent et Diane, forcé de choi- 
sir entre une amitié magnifique 
et un amour possible, le pous- 
sera aux derniers retranche- 
ments de l'adolescence, jusqu'au 
seuil de l'âge d'homme. 

C'est André Pagé qui jouera 
Luc, Hubert Loiselle: Laurent 
et Nathalie Naubert: Diane. Mo- 
nique Lepage, Gaston Dauriac, 
Gilles Pelletier et Madeleine Si- 
cotte complèteront la distribu- 
tion. 
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-Bonifoce, le 16 août 1957 


Western Savings 
and Loan Association 
* 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


M. René Carrière, de La Broquerie, 
épouse Mile D. Grenier à Bellevue 


ST-ISIDORE-DE-BELLEVUE, Miles Rosemonde Gareau et Mo- 
— Le samedi 3 août eut lieu ici! nique Vachon, filles d'honneur, 
le mariage de Mlle Dolorès Gre- Le diner fut servi chez M. 
nier, fille de M. et Mme Hervé | Hervé Grenier. À ce diner, nous 
Grenier, avec M. René Carrière,|remarquions la présence de M. 
fils de M. et Mme Wiülfrid Car-|et Mme W. Carrière, parents du 


rière, de La Broquerie, Man. Les|marié, son frère, Louis, ses 
pères des mariés leur servaient |soeurs et beaux-frères, MM. et 
de témoins. Mmes Isidore Coursol, Uirie 


MM. Uiric et Dollard Grenier 
étaient garçons d'honneur et 


Neault, Léo Vandale, Lucien et 
Marcien Leclerc, et des cousins, 


M. et Mme André Gaudet, tous 
Ha ood venus du Manitoba, ainsi que 
Yw mn frères et soeurs de la ma- 

FR riée. 
Dernièrement, M. et Mme Jac-| Le soir, il y eut réception à 


ques de Moissac, de St-Paul, 


Âlta, accompagnés de deux de la salle de Domremy. Les nou- 


veaux époux demeureront à St- 


leurs fils, Jacques et René, et : 

d'une petite fille, visitaient M. one, Bbsine 

et me ilippe de Rocquigny. 2 . 
Mme de Moissac est la soeur de Le 14 juin:” Marcellin-Clé- 


ment-Joseph, fils de M. et Mme 
Conrad Gareau. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Paul Gareau. 

Le 27 juin: Joseph-Arsène- 
Antoine, fils de M. et Mme Ro- 
nald Gaudet. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Jean Deault. 

Le 14 juillet: Annette-Alice- 
Marie, fille de M. et Mme Réal 
Gareau. Parrain et marraine, M. 
et Mme Edmond Gareau. 

Le 14 juillet: Marie-Olive-Ca- 
role, fille de M. et Mme Louis 
Gaudet. Parrain et marraine, M. 
et Mme Jean-Marie Frappier. 

Le 21 juillet: Marie-Germai- 
ne-Paula, fille de M. et Mme 
Donat Gareéau. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Jeen-Paul Ga- 
reau. 


| 
pu ge mm” a 

: rthur e uigny, 
d'Edmonton, Alta, a re | r À 
semaines chez ses parents, M. 
et Mme Philippe de Rocquigny. | 

Mile Oliva Gauthier est en 
voyage à Vancouver pour deux 
semaines. 

Baptêmes 

Le 21 juillet: Hubert-Paul-Jo- 
seph, né le 12 juillet, fils de M. 
et Mme Louis de Rocquigny. 
Parrain et marraine, Albert et 
Henriette de Rocquigny, frère 
et soeur de l'enfant. 

Le 11 août: Micheline-Lucie- 
Cécile, fille de M. et Mme Clé- 
ment Bernard. Parrain et mar- 
raine, M. Gilles Raiche, 
père maternel de l'enfant, 
Mme Gaston Bernard, sa grand- 
mère paternelle. 

Nos malades 

Mme Pierre Souque est hos- 
pitalisée à St-Claude depuis 
trois semaines. 

Mmes Jos. Poirier et René 
Viollet ont aussi fait un court 
stage à ce même hôpital. 

Première communion 


Le dimanche 28 juillet avait 
lieu la première communion des 
enfants de langue anglaise. 
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Prière pour obtenir une solution 
au problème scolaire catholique 


La lettre circulaire collective des évêques du Manitoba, 
qui sera promulguée dans toutes les églises catholiques de la 
province le dimanche 18 août, attire l'attention des fideles | 
et de leurs concitoyens sur deux points: premièrement, la 
situation scolaire au point de vue catholique devient de plus | 
en plus intenable; deuxiémement, avec l'aide de Dieu que 
l'on peut obtenir par la prière, il est possible de trouver une 
solution juste et raisonnable à cette situation. 


L'occasion de cet appel est l'enquéte de la Commission 
Royale sur les problèmes de l'éducation dans la province jus- | 
qu'au niveau universitaire, Le gouvernement n'a pas voulu 
restreindre cette enquête et, d'ailleurs, les points de repère | 
qui ont été suggérés à la Commission par les autorités se- 
raient tous impliqués dans une étude de la situation des ca- 
tholiques, au point de vue scolaire. 


La nomination de la Commission MacFarlane aura été 


une occasion providentielle pour une déclaration épiscopale, | 
cér la tâche d'assurer une éducation catholique aux en-| 


fants catholiques de la province devient de plus en plus 
difficile, Les dépiacements de la population ont rendu neces- 
saire la construction de nouvelles écoles catholiques, tandis 
que dans certains endroits la construction d'écoles publiques 


très modernes rend moins attrayant l'édifice de la vieille! 


école paroissiale, En même temps la tendance accélérée vers 
la centralisation scolaire menace de plus en plus les régions 


où, à cause de l'homogéneité de la population, l'école locale | 


se trouve actuellement dans un ‘climat’ catholique. D'autre 
part, l'expérience démontre que les clauses de la loi actuelle 
qui permettent un peu d'enseignement religieux dans les eco- 
les neutres sont souvent inefficaces. En somme, les parents 


catholiques et leurs chefs spirituels se sentent en face d'obs- | 
tacles toujours ennuyants quand ils essaient de donner aux | 


enfants catholiques une éducation égale à celle que donnent 
les écoles officielles dans le domaine civique et supérieure à 
cette dernière dans le domaine spirituel. 

Il n'est pas nécessaire alors de faire appel à l'histoire 
pour comprendre la difficulté de la situation qui porte les 
évêques à chercher un remède auprès de la Commission 


Royale. Ils parlent d'une situation présente et non pas d'une 


injustice antique. D'ailleurs, c'est probablement pour pré- 
venir une fausse interprétation de leur geste et la résurrec- 
tion d'une quereile bien connue que leurs Excellences ont 
recommandé comme intention particulière.de la prière com- 
mune, l'élimination de toute rancoeur et récrimination, soit 


dans l'étude de la situation présente, soit par un retour! 
trop facile sur l'histoire. Il fallait cette mise en garde préci- | 


sément parce que les obstacles auxquels les catholiques d'au- 
jourd'hui se heurtent font tellement contraste avec les con- 
ditions d'une autre époque dans l'évolution de la province 
où la loi et la coutume rendaient infiniment plus facile 
l'enseignement conforme aux convictions religieuses des pa- 
rents. 

Dans les circonstances il faut admirer la largeur de vue 


des membres de l'épiscopat manitobain. Car ils demandent | 


des prières non seulement pour les membres de la Commis- 
sion et pour ceux qui se présenteront devant la Commission 
dans l'intérêt de la cause catholique, maïs aussi pour tous les 
citoyens de la province afin que tous soient éclairés dans ce 
travail si important pour la formation intellectuelle, morale 
et spirituelle de la jeunesse. 

Les citoyens bien pensants de la province — et ils sont 
nombreux 
catholiques non seulement un rappel public de l'existence 


d'un problème scolaire catholique mais aussi une déclaration | 
qui met en lumière la véritable importance du travail de la | 


Commission. Cet organisme doit sa constitution en effet à une 
serie de critiques adressées au gouvernement sur un point 
ou l'autre du système scolaire manitobain. 

Le gouvernement a certainement fait preuve d'une vi-| 
sion plus profonde que ses adversaires en instituant cette | 
Commission avec juridiction sur tout le champ de l'éducation | 
jusqu'au niveau universitaire exclusivement. Mais il revient 
aux évêques catholiques, par leur lettre circulaire, d'avoir 
fait comprendre la grandeur de cette tâche qui est éminem-| 
ment digne de l'attention divine, qui peut avoir une influence | 
profonde sur toutes les générations d'enfants, qui fréquente- 
ront les ecoles de la province dorénavant, et qui en somme 
déterminera en grande partie la personnalité intellectuelie, 
morale et spirituelle de la province dans l'avenir, 

En s'occupant de la vie divine de leurs ouailles, les évé- 
ques du Manitoba ont donné une nouvelle dignité à la Com- 
mission Royale dont les délibérations pourraient rendre plus 
facile le développement de cette vie dans le cadre d'une ré- 
forme qui enrichira tous les citoyens. Avec l'aide de Dieu, 
qui se laisse toucher par l’ardeur de la prière de ses enfants, | 
le travail de cette Cornmission se déroulera dans un climat 
de bonne volonté, de compréhension et de justice favorable 
à l'eclosion d'une des plus belles epoques dans l'histoire de 
la province, 


émanent souvent de sommités 
politiques ou sociales, et selon 
lesquelles on reconnait la 
dualité ethnique du Canada et 


Le français 
à la télévision 


Le poste À télévision on vante l'apport du français 
CJON de Terre-Neuve donne à la culture canadienne. Ce 
maintenant une demi-heure de serait promouvoir l'harmonie 
conversation française A ce entre les deux races, en four- 
sujet, la ‘ Survivance d'Ed- nissant à plus d'Anglo-Cana- 
monton, souhaite que l'on sui- diens l'occasion d'apprendre 


Edmonton le français. Ce être 


Ce désir, rappelle-t-elle 


ve cet exemple à 


pourrait 
1 hommage de considé- 


a été aussi ! 
formulé, lors du congrès de ration envers la minorité fran- 
l'Association canadienne-fran caise d'Edmonton et de toute 
caise de l'Alberta, par le re 1 province qui contribue 
présentant de université de pour une bonne part à la pros- 


l'Alberta, M. J. H. Greene, et, périté et au rayonnement de 
d'ailleurs, il y eut un précé- l'Alberta.” 
dent. en avril dernier, lors- Cette province a sûrement 


autant de raisons que Terre- 


que l'on annonça le program- 
Neuve d'agir ainsi. Si le poste 


me de “La Cabane à sucre” 


“Ce serait, conclut cet heb- de Terre-Neuve fait, pour- 
domadaire, une mise en pra- | quoi pas celui d'Edmonton? 
tique de belles théories qui | (Le Droit) P. C. 


TRIBUNE LIBRE | 
Le © soût 1957. | 
| 


Monsieur le rédacteur, 


En réponse à l'éditorial qui | 
a paru dans votre journal du! 
2 août, permettez-moi de vous! 
exposer notre point de vue en! 
rapport avec la période de temps | 
consacrée aux programmes de | 
télévision française à CBWT. 

La politique de Radio-Canada | 
a toujours été de maintenir aus | 
si fidèlement que possible le! 
bloc de programmes français! 
donnés le dimanche après-midi. 
A une ou deux reprises seule- 
ment, il a fallu faire certains! 
ajustements à la période fran- | 
aise à cause des exigences que | 
requiert la transmission en di-! 
rect de programmes diffusés sur 
un réseau à micro-ondes, mais! 
ce furent des circonstances ex- | 
ceptionnelles et nous n'avons | 
pas l'intention d'interrompre la | 
présentation régulière des pro- |l 
grammes français. !' 

Les deux heures du diman-| 
che consistent actuellement en || 
des enregistrements de program- | £ 
mes réalisés dans les studios de 
Radio-Canada à Montréal, et| 
seuls des artistes et du matériel |k 
canadiens sont utn'sés. Nous a- 
vons montré des films fabriqués : 


mage nt 9 


1 OTTAWA Le cabinet (e- 
deral reste incomplet et, selon 
toute probabilite, le restera en 
core quelque temps 

En annonçant la nomination 
de l'hon. Paul Comtois, le pre- 
mier ministre s'est engagé à de- 
signer de nouveaux adjoints 
parlementaires d'ici quelques 
jours, mais il à lui-même ajou- 
té que les autres posies minis- 
tériels ne seraient remplis que 
plus tard, peut-être même pas 
avant la prochaine session 

L'hon. John Diefenbaker a- 
vait annoncé son intention de 
compléter son ministère dans la 
| quinzaine qui suivrait son re- 
tour de Londres, le 6 juillet, 


| plus tard, il ajoutait une nou- 
velle figure à son ministère et 
{se donnait plus de temps pour 
faire les autres nominations. 
On ne saurait blâmer le pre- 
mier ministre de 
temps nécessaire pour faire un 
choix judicieux plutôt que de 


tqu'il pourrait ensuite regretter 
Mais ii éprouve évidemment 


vait prévues. Il fait aussi face 


: Le choix des ministres est compliqué 


mais il n'a pu le faire. Un mois | 


prendre le! 
prendre à la hâte des décisions | 


plus de difficultés qu'il n'en a-| 


- verront certainement dans ce geste des évêques | ;éseau français pour diffusion | 


en France au début des opéra- 
tions du poste CBWT, seulement 
avant de pouvoir compter sur 
[nos propres kinescopes. Il y 
plus de deux ans de cela. 
L'augmentation des émissions 
françaises n'est qu'un des nom- 
de la télévi- 


| breux problèmes 


sion Royale a étudiés et consi- 
dérés dans son rapport. 
Cependant, jusqu'à ce que l'on 
poursuive l'étude du rapport de 
| la Commission Royale et qu'une 


ment, plus particulièrement en 
ce qui à trait aux questions fi- 
nancières et techniques, il nous 
est impossible pour le moment 
de régler plusieurs problèmes 
concernant les programmes 
Nous en sommes cependant con- 
| sctents. 

Bien que pour le moment nous 
ne prévoyons pas de solution 
|immédiate à nos difficultés, 
soyez certain que je suis heu- 
reux d'avoir eu des opinions et 
vous remercie de m'avoir ac- 
cordé le privilège de publier 
cette lettre. 


Veuillez me croire, 
votre tout dévoué, 


J. R. FINLAY, 
directeur pour la 
Région des prairies. 


JRF/db 
L LZ L 
N.D.LR.—Notre plainte au 
sujet des films qui passent en 
| ondes au poste CBWT sous le ti- 
itre ‘Théâtre populaire” aurait 


| dû s'adresser aux auteurs de ces | 


| productions à Montréal et non 


| pas aux autorités qui en font le] 


{choix pour fins de reproduction 
|dans l'Ouest canadien. M. Fin- 
| lay, avec raison, plaide ‘‘non cou- 
pable'’ sur ce point. 
Remarquons en passant 
| M. Finlay fait son plaidoyer en 
| français. 
| Nous 
dant accepter le deuxième point 


M. Finlay, à savoir, qu'il faut 
attendre une intervention du 
parlement avant d'apporter des 
changements à 
Radio-Canada dans le domaine 
de la télévision en langue fran- 
çaise. L'on peut certainement 
choisir d'autres programmes du 


pendant les deux heures que le 
poste CBWT consacre au fran- 
çais depuis les débuts et l'on 
peut même sans trop de difficul- 


té changer cette formule en qua- | 


tre ou six programmes d'une de- 
mi-heure, six jours par semaine, 


| M. Finlay n'a pas 


nécessaire pour effectuer ces mo- | 


difications — sa sympathie bien 
connue pour le français nous as- 
sure qu'il l'aurait déjà fait si pos- 
sible —— mais nous comptons sur 
lui pour faire connaître l'opinion 
de notre groupe à qui de droit. 
C'est avec chagrin, en effet, 
que nous contemplons le com- 
mencement d'une autre saison 
son de la ditfusion télévisée dans 
cette région, sachant que nos 
jeunes, 
de demain, ne verront que des 
programmes en langue anglaise. 


décision soit prise par le Parie- | 


que | 


“e pouvons pas cepen- | 


de la lettre si sympathique de | 


la politique de! 


l'autorité | 


les Franco-Manitobains | 


: Cette photo prise lors de l'inauguration officielle du traversier | 
8 | à l'endroit historique ‘The Narrows'”’ nous fait voir la foule impo- | 


| sante qui assistait à la cérémonie, On remarque, au centre, l'hon. x 
| D. L. Campbeli, premier ministre du Manitoba; à sa droite, MmelPriment dans certaines régions 
| Chris. Hallidorson, qui coupa le ruban, et M. Elman Guttormson,!de l'Ontario. Cela est presque 


MAL. 


indiens et les dignitaires municipaux de la région. À cette occa- 


sion canadienne que la Commis- | sion, on a dévoilé une plaque près de ce chenal qui relie les parties 


sud ét nord du lac Manitoba et qui portait anciennement le nom de 
| la future province, M. Gildas Molgat, M.A.L., agissait comme mai- 


[tre de cérémonies 


| 
| 


| Billet du vendredi 


Le poëte Alfred de Musset a- 
|vait l'étoffe d'un peintre. On 
vient de le rappeler à Paris, au 
lendemain du centième anniver- 
saire de sa mort, qui tombait le 
12 mai. S'il ne laissa aucun ta- 
| bleau, on possède de lui plusieurs 
|albums de dessins d'une belle 
venue. Il avait le trait mordant 
|et juste. 


“Il aurait fait un grand pein- 
tre s'il l'eùt voulu”, disait Dela- | 
croix. À l'exposition Musset, or-| 
ganisée à la Bibliothèque natio- | 
|nale par Roger Pierrot, on tit 
| une large place à l'oeuvre dessi- | 
née de l'auteur. Dans un article! 


Quand Alfred de Musset 
|  étudiait le dessin 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') 


repentir, des retours sur lui-mé- 


me et se mettait au travail pen-| 
dant des semaines. Ainsi s'expli- | 


quent ses poèmes, ses pièces, sa 
Confession d'un enfant du siecle, 
sa correspondance, 


A neuf ans, les parents d'Al- 
fred l'envoyèrent comme exter- 
ne au Collège Henri IV, où il eut 
comme condisciple et ami le duc 
de Chartres, fils du duc d'Or- 
léans, qui devait devenir roi des 
Français sous le nom de Louis- 
Philippe. Les deux furent très 
intimes et Musset fut souvent in- 
vité au château de Neuilly. C'est 
aussi à Henri IV qu'il se lia avec 


à de nombreuses pressions et à| 


des récriminations, et cela 
simplifie pas sa tâche. 
Un quotidien d'Ottawa a fait 


[écho aux déceptions qui 


ne 


de St-Georges. Le groupe comprend également les chefs | ironique, alors que les autres! 


| provinces se plaignent de ce que 


| l'Ontario a reçu la part du lion! 


dans la distribution des postes 
| de commande et que certains des 
|postes non encore remplis 
| semblent destinés. 
|  L'Ontario compte en effet cinq 
des 18 ministres, alors que le 
Quebec n'en a que trois. La Co- 
| lombie-Britannique trois égale- 
ment avec quatre fois moins de 
| population et moins de députés 
conservateurs, Les autres pro- 
vinces ayant un seul ministre 
chacune. Et des huit adjoints 
parlementaires nommés cette se- 
maine, quatre sont de l'Ontario. 
Malgré cela, il y a, parait-il, 
| du mécontentement en Ontario. 
| Dans les autres provinces aussi, 
mais il leur reste du moins quel- 
| que espoir. " 
| Le mécontentement ontarien 
|est régional, On se plaint que 
[tous les ministres et tous les 
adjoints parlementaires viennent 
| du centre et du centre-ouest du 
triangle formé par les villes de 


Toronto, Hamilton et London. Il} 


{n'y en à aucun du sud, de l'est 

Let du nord de la province. 
Des ministres, MM. Macdon- 

|nell, Fleming et Hees sont de 


aux Nouvelles littéraires, le mê-| Paul Foucher et Alfred Tatte, | Toronto: Mme Fairclough, de 


me Pierrot donne un article do-|qui fut peut-être plus que d'au-| 


cumenté, révélateur pour la ma-| 
| jorité, sur les dessins du chantre | 
| de Raolla, au crayon ou à la plu-| 
|me. Il y rappelle des caricatures 
ide Dumas, Ste-Beuve, Vigny et 
Mérimée, Gustave Planche, Paul 
| Foucher, son ami de collège, qui 
était le frère de Mme Victor Hu- 
go, née Adèle Foucher. Elles d&- 
tent de 1833 et 1834. 


Un album de 1830, alors que 
| Musset n'avait que vingt ans, 
| contient des portraits d'ecclésias- 
tiques, d'enfants, de l'auteur lui- 
même ‘avec un profil aigu, la 
lèvre supérieure ornée d'une | 
moustache’. De sa liaison avec | 
la romancière George Sand, il y | 
a deux albums (1833-1834). 
Dans l'un, conservé au château 
de Chantilly, trente dessins de 


Musset: dans l'autre, une dou- 
zaine, en marge du voyage en| 
| Italie. 


*k * x 

Musset ne cessa de gaspiller 
ses dons. Appartenant à une fa- 
{mille de la plus haute noblesse, 
| enfant gâté, il passa la plus gran- 
| de partie de sa vie à s'amuser. Il 
| étonne encore qu'il ait laissé une 
[oeuvre aussi abondante que la 
sienne. Il avait des moments de 


Liturgie pastorale 
et action apostolique 


Ce chagrin s'accroit quand on | 


compare cette situation avec cel- 
le de nos concitoyens de langue 
anglaise de la ville de Québec — 
quelque 15.000 sur une popula- 
tion de 200,000 âmes u 
jouissent de huit heures d'émis- 
sions en leur langue chaque jour. 

Et nous lisons avec envie l'ho- 
raire du poste de Sherbrooke où 
l'on consacre en moyenne une 


heure et demie par jour aux pro- | 


grammes de langue anglaise. 


Peut-être ferions-nous mieux | 
| de nous adresser aux anglais de 
pour savoir | 


ces deux régions 


de la publicité 


La Sacrée Congrégation des 
Rites vient de choisir saint Ber- 
nardin de Sienne comme patron 
de la publicite. 
stricte observance, Bernardin de 

| Sienne voyagea pendant trente 
| ans en prêchant aux foules ita- 
‘liennes. Au cours d'une campa- 
| gne qu'il avait lancee contre les 
|jeux d'argent, un fabricant de 
cartes à jouer lui reprocha de 
| lui faire perdre son gagne-pain: 
| le saint l'autorisa à poursuivre 
sa fabrication s'il faisait mettre 
|au dos de chaque carte le mo- 


Inogramme du Christ: LHS. 


ji! me claire et 


Franciscain de! 


t Pie XII a enrichi récemment 
le répertoire ecclésiastique de 
beaux textes qui, sous cette for- 
persuasive qu'on 
| retrouve dans ses nombreux | 
| discours et écrits, apportent au 
| clergé un enseignement et des 
| conseils lumineux. Sous le titre | 
| “Pastorale liturgique et Action 
âpostolique'”’, le nouveau fasci- 
cule (no 84) des Actes Pontifi- 
caux contient six de ces remar- 
quables documents. 
| On y trouve les deux dernié- 
| res allocutions aux curés de Ro- 
me et aux prédicateurs de ca-| 
rême — dont onze ont déjà été 
publiées précédemment dans 
cette collection, — les touchants 
| conseils à de nouveaux prêtres, 
| des directives d'adaptation pas- 
|torale et de prédication, etc 
Tout prêtre sera heureux de 
pouvoir posséder cette riche do- 
cumentation. Les laics aussi peu- 
vent en bénéficier. Ils compren- 
| dront mieux, à la lecture de ces 
textes, le rôle élevé de leurs 
pasteurs et avec quel soin l'E- 
| glise les prépare à le bien rem- 
| plir. 
| Ce fascicule se vend 35 sous | 
à l'Institut Social Populaire, 25, | 
lrue Jarry ouest, Montréal Ù 


tres son ‘‘alter ego”, 

Ses classes terminées, Alfred 
commença l'étude du droit, pas- 
sa à la médecine et s'en dégoûta, 
dès l'anatomie et la dissection. 
11 se consacra ensuite aux lan- 
gues étrangères, à la musique, 
au dessin. 11 ne savait pas ce qu'il 
voulait, cherchait sa voie, et son 


| père, sorte de disciple de Rous- 


seau, lui abandonnait les guides 
sur le cou, estimant qu'il faut 
laisser agir la nature, et que cel- 
le-ci finirait par se charger de 
son destin. 
XX k + 

Ses progrès en dessin furent 
si rapides que son professeur 
n'hésita pas à lui prédire une 
carrière artistique. Jugement que 
confirma Eugène Delacroix, un 
peu plus tard. Inscrit à un ate- 
lier, il continua d'y avoir du suc- 
cès. Mais il lut un jour les poè- 


Hamilton, et M. Starr, d'Osha- 
| wa, un peu au nord de Toronto. 
| Des adjoints parlementaires, M. 
Maloney est de Toronto; M. Hal- 
penny, de London: M. Charlton, 
|de Paris, près de London: M. 
| Hodgson, de Haliburton, à quel- 
| que distance au nord de Toron- 
to, mais encore en plein centre 
| de la province. 

| Aucun d'eux n'est de langue 
| française ni catholique, Or M. 
| Diefenbaker avait promis 
ministère aux catholiques onta- 
riens de langue anglaise, Mais 
lil a déjà deux catholiques de 
| langue anglaise dans son cabi- 
net: M. Fulton, de Colombie- 
| Britannique, et M. Browne, de 
Terre-Neuve. S'il en nommait 
un troisième, cela pourrait sou- 
| lever des protestations dans 
d'autres milieux, d'autant plus 
|que M. Starr, ministre du tra- 
|vail, qui est d'origine ukrai- 


s'ex-| 


lui | 


un | 


mes d'André Chénier, y décou-| njenne, est de religion ortho- 


vrit un monde correspondant à 
celui, encore latent, qui existait 
en lui. De ce moment, la France 
perdait un artiste pour s'enri- 
chir d'un poëte, 

Nous ne redirons pas l'histoire 
de Musset écrivain, ni celle de 
ses amours. L'une et l'autre sont 
connues. Musset se mit à boire et 
ce fut le drame de sa courte exis- 
tence. Il mourut à 47 ans, alcooli- 
que avancé. En ses plus belles 
années, il était de la jeunesse do- 
rée, l'un des lions du boulevard, 
joyeux viveur de la bande d'Al- 
fred Tattet, fils et petits-fils d'a- 
gents de change, qui disposait 
d'une fortune et brülait la chan- 
delle par les deux bouts. Outre 
Musset, ses principaux compa- 
gnons étaient Alfred et Hippoly- 
te Mosselman, frères de la com- 


doxe, voisine de la nôtre, M. 
| Diefenbaker estimera-t-il que 
| cela. remplit suffisamment sa 
| promesse aux catholiques onta- 
riens? Ceux-ci  insisteront-ils 
| pour avoir dans le cabinet un 
{Irlandais de plus stricte allé- 
| geance? 


La représentation ontarienne | 


| dans le cabinet libéral était 
mieux partagée. MM. Howe et 
Pearson étaient du nord de Ja 
province; M. McCann, de l'Est; 
MM. Harris et MacDonald, du 
|centre: M. Hellyer, de Toronto, 
et M. Martin, du sud. MM. Mar- 
tin et McCann représentaient 
| tous deux l'élément catholique; 
M. Martin, l'élément canadien- 


Le français 


dans nos ambassades 


|tesse Le Hon, première ambassa- 


|drice de Belgique à Paris; les Un Canadien de Hull. M 
| quatre frères Ternaux, de la mai-| Donat Vien, qui se trouvait 
|son des châles Ternaux: Ernest! à Paris vers le 10 juin der- 


Feray, fils du fabricant des toi- 
les de Jouy: Sallandrouze de Ka- 
mornaix, Edouard Mancel, les 
frères Bocher 

Il y avait encore Nestor 
queplan du Figaro, 
Roger de Beauvoir, Guttinguer, 
Alton-Shée, le comte Germain, 


l'un des plus jeunes membres de | 
la Chambre des Pairs. C'était la | 
noce, et à grandes guides. Mus- | 
set se laissa entrainer trop loin| 


par elle. Quand, de passage à 
Bury, il écrivit le vers désabu- 
“J'ai perdu ma force et ma 


vie”, il exprimait une amère vé- | 


rité. 
L'ILLETTRE 
TLe tact est la science des 
limites. — À BARRATIN. 


Ro- | 
le fameux | 


nier, a constaté, à sa grande 

surprise, que des employés de 

l'ambassade canadienne à Pa- 

ris ne parlent pas français. 
| Le lendemain des élections 
générales au pays, il se rendit 
a l'ambassade pour en connai- 
| tre les résultats. Or, celui qui 

le reçut non seulement ne pou- 
| vait parler français, mais il 
| ignorait même qu'il y eut, la 
veille, des élections générales 
au Canada. Quatre jours plus 
tard, M. Vien se rendit de 
nouveau à l'ambassade. Quel 
ne fut pas son ahurissement 
lorsqu'ur autre employé d'âge 
mûr lui déclara également 
qu'il ne pouvait s'exprimer en 
français. Que la chose se fût 
passée à Londres, elle eut pa- 
ru normale, mais, à l'ambas- 
sade canadienne à Paris, voilà 
qui est inconcevable 


| (Le Droit) 


C. L'H. 


français Aussi, M. Diefenbaker!ne l'est pas encore. Avec qua- 
| titi face à d'autant plus deltre députés conservateurs, l'Ile 
récriminations qu'il pouvait, du Prince-Edouard a deja un 
choisir ses collaborateurs parmi! ministre et pourrait avoir un 
60 députés ontariens alors que! adjoint 
les libéraux n'en comptaient La Nouvelle-Ecosse à sa part 
que 50 un ministre et un adjoint, mais 
Mais s'il y a des mécontents elle à élu plus de députés con 
en Ontario, il y en a encore da-! servateurs que la Colombie-Bri- 
vaniage dans les autres provin-|!tannique avec une moindre po- 
ces, sauf en Colombie-Britanni-! pulation et s'attribue le mérite 
que, où les conservateurs ont}d'avoir porte M. Diefenbaker au 
trois ministres sur sept députes | pouvoir. Le Nouveau-Brunswick 
et où l'on ne s'attend guère à[ja un ministre et un adjoint et 
avoir d'adjoint parlementaire. |ne peut raisonnablement deman- 
Mais on se récrimine partout | der davantage 
ailleurs | Le Manitoba n'a qu'un minis- 
Le Québec n'a que trois mi-ltre, et avec huit députes con 


nistres, dont deux seulement de | sers ateurs, espère au moins un 
langue française, et un seul ad-}adjoint. L'Alberta à un ministre 
joint parlementaire jusqu'ici. Il|et un adjoint avec trois députes 
[n'est pas impossible que cette} seulement et à ainsi largement 
province ait un autre ministre,|sa part. Mais la Saskatchewan, 
| mais quand’ Elle aura sûrement | avec trois députés conservateurs 
au moins un autre adjoint, peut- | également, n'a que le premier 
être deux, mais sûrement pas} ministre et celui-ci n'est pas cen- 
davantage. Sous le gouverne-|sé représenter sa province. Il 
{ment libéral, elle avait quatre | lui faut encore quelque chose. 
adjoints, cinq ministres et mê- Si, comme il l'a donnée à en- 
| me six avant le décès de M. Al-! tendre, M. Diefenbaker ne dis 
cide Côté. Il est vrai qu'elle n'a|tribue pas avant la session tous 
| pas élu 60 députés conservateurs | les portefeuilles encore disponi- 
let cela entre évidemment en li-} bles, il devra donner au moins 
| gne de compte un adjoint parlementaire à Ter- 
M. Diefenbaker a promis au|re-Neuve, à l'Ile du Prince-Æ- 
moins un adjoint parlementaire | douard, au Manitoba et à la Sas- 
à chaque province, sauf à la Co-} katchewan. 11 lui restera deux 
lombie-Britannique. 11 n'y a quel de ces posies à partager entre 
deux députés conservateurs à|l'Ontario et le Québec. Il aura 
Terre-Neuve, l'un est ministre! du mal à satisfaire tout le mon- 
sans portefeuille et le second | de. 
pourrait devenir adjoint, mais! 


Les relations entre employeurs et employés 


Lors du grand mouvement de | 
| grève en Angleterre au début de 
l'année, Son Exc. Mgr Murphy, 
| évêque de Shrewsbury, a adres- 


sé un pressant appel aux em- 
pioyeurs et aux ouvriers leur 
rappelant de tenir davantage 
compte, dans leurs relations mu- 
tuelles, des éléments humains, et 
de ne pas se préoccuper unique- 
ment de considérations maté- 
rielles. L'évêque, dans son ap- 
pel, souligne que c'est le devoir 
des ouvriers de rechercher le 
bien de l'entreprise où ils sont 
employés; quant aux patrons, 
ils doivent étudier, sans préven- 
tion aucune, les demandes de 
leurs employés, et leur procu- 
rer plus de joie au travail en 
les faisant participer aux béné- 
fices de l'entreprise. 


Les syndicats, de 


L'oeuvre historique 
du professeur W. L. Morton 


Les quelques mois qui précédérent la première guerre mon- 
diale virent les débuts d'une dépression économique que le conflit 
allait momentanément interrompre mais qui devait plus tard plon- 
ger l'univers dans le marasme. Au Manitoba, la mévente du blé, les 
taux croissants des prêts, la pénurie des capitaux amenèrent une 
crise que l'économie d'un pays aussi primitif ne put maitriser, Un 
des premiers résultats fut une réaction violente contre le parti po- 
litique au pouvoir, l'administration Roblin, déjà accusée d'extra- 
vagance et de corruption. 

Les élections de 1914 ramenérent au pouvoir le gouvernement 
conservateur, mais un parti affaibli, diminué, avec une majorité 
| de quatre députés. Le parti libéral avait présenté au public mani- 
tobain un programme élaboré incluant l'instruction obligatoire. 1] 
s'était engagé à ne pas toucher aux écoles bilingues (ce que le pro- 
fesseur Morton semble ignorer). De son côté, le parti conservateur, 
par peur de l'électorat, décida de retirer les amendements Cold- 
well. Puis éclata le scandale des constructions publiques. Le parti 
conservateur se vit forcé d'instituer une enquête et le public ap- 
| prit avec cégoût les méfaits des amis et supporteurs du gouverne- 
ment, alors que le pays était en guerre. Le professeur Morton fus- 
tige avec indignation les auteurs de ces scandaleuses opérations. 


Aux élections de 1915, le parti libéral fut élu avec une majo- 
rité écrasante. L'opposition se composa de cinq députés conserva- 
teurs, dont quatre de langue française. L'administration Norris, 
forte de l'appui populaire, proposa une loi obligeant les enfants à 
! fréquenter une école approuvée par le département de l'Instruction 
publique, Cette mesure ne rencontra pas trop d'opposition, dit M, 
Morton, car elle permettait aux catholiques et autres d'opérer des 
écoles libres. Puis le nouveau gouvernement décida d'abolir les 
| écoles dites “bilingues”. La question se présentait bien différem- 
ment de celle des écoles séparées: la clause des écoles “bilingues” 
avait été acceptée par les autorités et prenait forme d'un contrat, 
d'un pacte. On accusait le système de toutes les déficiences possi- 
| bles. Le Free Press avait mené une enquête et même avant l'enqué- 

te en avait fixé les conclusions. Vernon Thomas, journaliste sym- 
pathique à notre cause, a affirmé que le Free Press lui avait com- 
mandé d'enlever de ses articles tout ce qu'il y avait de favorable 
| aux écoles “bilingues”. On prétendit qu'il était pratiquement im- 
| possible d'obtenir des instituteurs ukrainiens qui pussént parler 
| l'anglais, oubliant que l'école normale de Dauphin et celle de Bran- 
don n'avaient que sept années d'existence. La vérité fondamentale, 
c'est que le gouvernement Norris a obéi à des préjugés de race: on 
a voulu faire de l'école primaire un agent d'assimilation ‘We are 
building a new nationality'" dit en Chambre le ministre de l'Instruc- 
tion, Thornton, ‘Canadian and British’. Donc, haro sur ces pauvres 
hères qui ne sont pas ‘British’: ils n'ont pas le droit d'exister, mé- 
me si on demande à leurs fils d'aller, au risque de leur vie, défen- 
! dre en Europe les minorités persécutées par les Saxons Le pra- 
| fesseur Morton, encore ici, ne peut s'empêcher d'admirer Norris 
| pour sa courageuse intervention. On devrait plutôt y voir un exem- 
ple de fanatisme, de despotisme avec la violation des engagements 
| les plus sacrés. 
| La guerre mondiale et la paix boiteuse qui s'ensuivit occasion- 
nèrent des problèmes économiques et sociaux qui prirent les gou- 
vernants par surprise. Les prix exorbitants des denrées tombérent 
| à plat et bientôt on eut sur les bras des milliers de jeunes gens dé- 
mobilisés et une foule grandissante de sans-travail. A Winnipex, 
| après une série de grèves, éclata la célébre grève de 1919 alors que 
| les grévistes contrélérent, pendant quelques jours, la vie de la cité. 
| Bientôt les fermiers décidérent d'entrer dans la lice politique com- 
| me parti distinct. La nouvelle Chambre de 1920 vit le parti libéral 
l'en minorité, même s'il avait plus de membres élus. Eventuellement 
le parti agraire devait prendre la direction du gouvernement. La 
fin de cette période marqua la disparition des grands partis politi- 
| ques au Manitoba et la venue de partis nouveaux: ouvriers, fer- 
miers, avant l'organisation du Crédit Social et du parti de M, 
Woodsworth. Cette analyse des partis politiques nouveaux, de leur 
genèse, de leurs objectifs, constitue un des chapitres les plus inté- 
ressants du livre si mériloire de M. Morton 


| À. d'ESCHAMBAULT, ptre. 


(GL., La Presse) 


ne sont dignes d'approbation 
que pour autant qu'ils respec- 
tent la dignité humaine dans un 
esprit chrétien. L'Eglise con- 
damne tout mouvement qui veut 
transformer les hommes en es- 
claves, que ce soit par le capi- 
talisme, le socialisme ou l'uni- 
forme. Le premier devoir des 
syndicats chrétiens, ou qui se 
disent tels, continue le prélat, 
est de mettre fin à la lutte des 
classes. Aucune des classes de 
la société humaine n'a droit à 
quelque privilège que ce soit. 
Si l'Eglise s'efforce toujours de 
prendre la défense des ouvriers, 
ce n'est pas parce qu'elle parle 
au nom de la classe ouvrière, 
mais c'est parce qu'elle parle 
au nom de l'homme, L'Eglise 
défend la dignité de tout hom- 
me, de tout être humain, sans 
tirer profit de qui que ce soit. 


leur côté, 


HENRI GARAND 


ENTREPRENEUR COUVREUR 
Couvertures de toutes sortes 
REPARATIONS 
251, rue Eugénie 
Téléphone: CHapel 7-7997 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBSSY SHOP 
143, rue Marion - Clder 3-3724 


Service de ventes et réparations 
Tondeuses alfllres et révisées 
Scies, Ciseaux out et Haches 
airvisés LUZ rasage 
Attiraile de pêche 


Achetez vos vêtements 


CHARLES Men's Wear 


Le magasin à art 
La] on est sccue ‘en sr 


Tél. CHapel 17-2525, 26914, ave Tache 


as | 


Joe & Gerry's | 


Restourant — Hôtel Marion | 
noces et réunions socralels 


Joe De Gagné, prof 


Téléphone CEdar 3-2047 | 
sers = ) 


Téléphone CEder | 
Marion Beauté Nook | 


Vot 


Salle de banquet pou | 
| 
{ 


3-6102 


e 2nça 


vous offre tous de beauté 


286 
Corinne 


rue Marion, Norwood, Man 
DUFAULT, propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Tailors 
288, rue Toche 

Téléphone CEder 3-5610 


SERVICE DE DEUX HEURES 


Le Nettoyeur et Tailleur 
de votre ville 


ACCURATE SEPTIC 
TANK CLEANING 
Spécialité 


Couvents — Hôpitaux — Hôtels 
Téléphone CEdar 3-5704 
Roger GUAY, prop 
975, rue Marion St-Bonitace 


Matériaux usagés 


Contre-piaqué, sous-planchers por- 
tes, fenêtres, Donacona, bois quin- 
caillerie, matériaux d'électricité, de 
plomberie, chaudières à vapeur et 
tuyaux 
Chapco Building Supplies 
#02, rue Archibald 
Téléphone CHapel 7-2619 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


M7, rue Taché, Norwood, Man. 


Téléphone CHapel 7-7145 
Dan GOSSELIN, gérant 


‘Service qui plait” 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


144, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 


Marold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 


MITCHELL COPP LTD. 
Portage et Hargrave 
Téléphone WhHitehall 2-5108 
Ouvert tous les jours de 9 h À 6h 


… . &: 
LEO’'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 
Téléphone CHapel 7-1694 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 
et des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon per- 
manente. Consultation gratuite Eta- 
bli en 1936. Dermic Institution, 275 
save Portage, 500. édifice Kensinrton 
Téléphone WHitehall 2-4110 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 


Expéciez-nous vos montres 
pour réparations 


159, ave Provencher, St-Bonitace | 
Téléphone CHapel 7-1820 | 


Bureau d'assurances 


Konte ill Lid. 


ASSURANCE PERSONNELLE ET 
ASSURANCE COMMERCIALE 


Télèphone CHapel 7-3093 


204, edifice Banque du Commerce 
Norwood, Man 


Bureau à Winnipeg 
100, éditice PARIS 
Téiéphane 93-5408 


Re? 


nt 
Jen Q 


Automobiles 
Acc er 


ST-BONIFACE, MAN. 


PAQUIN 


ASSURANCES — FINANCES 
Suite 9, Bloc Cusson, 211, rue Masson, ST-BONIFACE, MAN 
Tél.: CHoapel 7-9494 — Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitoce, Mon 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


P. RAIMBAULT 

Toutes sortes de motenaux de construction, charbon et bois 
de chouttage, etc. 

Ameublement d'église et boiserie fine, etc 


Peinture et Réparations 
à de trés bons prix 
-rean 


Profitez den plant de 
trés avantageux 


Téléphone Chopel 7-4154 


Ideal Decorating Co. 


et, ave Provencher, ft-Bontiare 


GEORGES-J. FOREST | 


Service d Assurances et de Finances 


150, RUE MARION 
Téléphone CHapel 7-1323 


Western l'lumbing 
& Hoeuting Co. 


11, des Meurons — St-Bonilace 
mbherie Installat d appareils 
de aufiage, loyers automatiques 
brûleurs à l'huile 


Téléphones 
A. Nevron, Rés. CHapel 71-3603 
FM. Nawrocki, CEdar 3-1721 


Téléphone: CHapel 7-7468 
Agents de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vulcunisation, Alignement des roues 
Entretien complet des pneus 
N. BEAULIE 


164 Provencher — 5t-Bonitace 


WALKER'S 


Mogasin d'appareils de télévision 


et de meubles 
135, RUE MARION 


TELEPHONES 
Ventes: CHapel 71-2365 
Service: CEdar 3-4200 


A&4P MOTORS 


Automobiles usagées ou neuves 
Nous achetons vendons 
échangeons 


GAS ESSO 7.2c de 
Huile 


Essence 


robais 
Pneus 


Angle Archibald et Provencher 
CHapel 7-4147 — CHapel 7-3140 
Ouvert jusqu'à 11 h pm 


Saion de Beauté 


DOLORES 


5, chemin Ste-Marie, Norwood 


Téléphone CHapel 7-9713 


Ondulations permanentes 


Spécialité 
r es de 5500 et ulus 


françai 


DeGagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs ré- 
gulateuwrs de voltage, démarreurs 
carburateurs, pompes à carburants 
essuie-glace, pour révision complète 
et entretien 
Angle Marion et des Meurons 
CHapel 7-3041 CHapel 7-1018 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
marques de postes de radio et d'ap- 
pareils de télévision, tourne-disques 
radio d'automobiles accessoires 
32014 rue Taché, St-Boniface Man 
Téléphone CHapel 7-1852 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie Pellana 
D. PELLAND, prop 
161, ave Provencher, St-Boniface 


TELEPHONE CHapel 7-3319 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 


PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Service de 24 heures 
Gérard Privé - propriétaire 


TELEPHONE CEder 3-4654 


Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, orop. 
405, rue Bertrand, St-Boniface 


Tél. CHapel 7-1864 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Lid. 
Brûüleurs et fournaises à l'huile 
97, Place Knudsen, Norwood 


Bur.: CHapel 7-2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


Téléphones: 


HENN-RICH MFG. CO. 


171 RUE ARCHIBALD 


Pour de meilleurs résultats, utilisez 
l'équipement Henn-Rich pour l'éle- 
vage des volailles et des visons 


Téléphone CHapel 7-2428 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 


malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 

Appelez toujours CHapel 7-1245 

138. rue Aubert. St-Boniface 


Robitaille, prop 


tels que 


J.-J 


Incendies 


Ettets personnels 


— PQOLIO , 


president 


etc. 


TELEPHONE CHapel 7-4835 


Le Département musical an- 


nonce le résultat des examens de 
musique pour 1956-57, Les noms 
sont inecrits par «rdre de merite 
Au Conservatoire de Toronto 
Piano 

Degré “Associé ARC.T 
Teacher and Performer, Grande 
distinction Denise Dupuis et 


Jeannine Mousseau 


ee - _ 


Mlle Jeannine Mousseau 
A.M.M., AR.CIT., 


Ces deux 


Grade X-_Grande distinction 
Monique (Côté; suecès: Marie- 
Thérèse Isabey 


Grade IX -— Distinction: Ma- 
rina Sissojew 
Grade VIII - Grande dis- 


tinction: Cécile Danust; distinc- | 


tion: Yolande Roy; succès: Clau- 
dette Couture. 
Grade VII — Distinction: Ju- 


CE + 


Mlle Denise Dupuis 
A.M.M., AR.CIT, 


jeunes pianistes de St-Boniface ont reçu, avec la note 


| grande distinction, le diplôme du degré “Associé” de l’Université 
! du Manitoba et du Conservatoire de Toronto. Avec les honneurs de 


| 
| dent de 


| fait 


| sez 


| touchait 


répond pas aux exigences de 


| est 


| l'automobiliste à 


la graduation eut 
Scholarships"” 
Manitoba 

Nos félicitations à ces 


| jeunes 
maintenant vers la Licence en piano. Milles Mousseau et Dupuis en- 


lieu la présentation officielle des ‘‘’T. Eaton Co. 
décernés par l'Ecole de musique de l'Université du 


qui s'orientent 


compatriotes 


seignent au Studio de l'Institut et Collège St-Joseph à St-Boniface 
où elles ont reçu leur éducation musicale. 


la 
route, le dernier coupe qui est 
de trop avant de prendre le che- 
min du retour’, ne sont que des 
gouttes sur le dos du canard qui 
au volant ou qui se croit 
l'émule d'une Marilyn Bell. 

La semaine dernière, un acci- 
la circulation à 18 mil- 

l'ouest de votre poste bif- 
de la liste des vivants un 
copain de collège, sa femme et 
ses trois enfants. 

Serait-ce que la radio, ou que 
l'autre médium n'appuie pas as- 
sur le danger qui guette 
chaque tour- 
nant de Ja route, ou que l'audi- 
teur est dans un état perpétuel 
d'inconscience? 

10 secondes à peine s'écou 
laient et 4 vies étaient fauchées 
Cette tragédie routière nous 
de près puisque sans 
notre nationalité, Fred 
avait vecu sa jeunesse 
sur les bancs du collège et oc- 
cupait un poste de commande. 
En effet, il inculquait à nos com 
patriotes de langue anglaise à 
l'ouest de la Rouge l'amour d'u- 
ne langue qu'il avait 
Son depart creusera un vide 
dans les cadres de l'enseigne- 
ment du franzais à Winnipeg et 
fera dire à ses amis et connais- 
sances combien cette tragédie 
était inutile 

Les conseils de prudence qui 
vous sont donnés par votre pos- 


les à 


être de 
Gilbert 


Chronique de CK 


1250 Kilocvcles 


La sécurité sur la route et la 
prudence à la plage deviennent 
de plus en plus du domaine de 
l'actualité. Toutes les agences de 
publicité, les quotidiens et les 
postes de radio jouent leur rôle 
| dans les mesures préventives 
|mais quelquefois le rédacteur 
le scripteur et l'annonceur ont 
| l'impression que les mots ‘‘vi-| 
tesse excessive, voiture qui ne 


maitrisee. | 


| pourront 


1 


te, mettez-les en pratique. C'est 
votre vie qui est en jeu 

Prochaines émissions 
Sur les ondes de CKSB au 
de 
radiophonique 

Le samedi 17 août, à 8 h. 30 
p.m.: ‘‘Concert-Jazz'”. Du Festi- 
val de Stratford, vous entendrez 
Gerry Mulligan Quartet et 
Teddy Wilson Trio. 
Le dimanche 18 août, à 1h 
30 p.m.: ‘‘Gala d'opéras comi- 
ques”. Trois opérettes seront 
présentées: ‘La Belle Hélène” 
(Offenbach), ‘L'Homme dans la 
lune” 
enfers” (Offenbach). À 7 h. 30 
p.m.:. “Récital”, Pierre Boutet, 
ténor, et Rita-B. Fleury, sopra- 
no, en seront les vedettes qui 
chanteront des oeuvres de Scar- 
Jatti, Fauré et Duparc 

Le lundi 19 août, à 10 h. p.m.: 
“Orchestre de Chambre’, pro- 
gramme 

Le mardi 20 août, il n'y aura 
pas de ‘Concert International”. 
Il sera remplacé par une ‘‘Heu- 
re Exquise”, 

Le mercredi 2 7h 


cours 


le 
1 


le 


21 août, 
30 
Pat 

Le 


Di Stasio É 
jeudi 22 août, à 8 h, 30 
“Nouveautés dramati- 


74 


, qui s'intitule ‘Le piège”. 
vendredi 23 août, ‘‘Réci- 
tal’ sera présenté à 8 h. 30 p.m., 
mettant en vedette la pianiste 
Luba Sluzar. Elle jouera 
oeuvres de Fauré, Milhaud 
Messiaen 
Le lundi 
a.m., les 


et 


26 août, à 11 h. 15 
auditeurs de CKSB 
entendre un nouveau 
programme qui a fait fureur 
dans l'Est du Canada. Il s'agit 
de ‘“L'Ami Pierre’ présenté avec 
les hommages de la Compagnie 
Wrigley du Canada. Soyez à l'é- 
coute. 


consacré à Beethoven. | 


des | 


| 


1 
| 
| 


! 
| 


| 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


la prochaine semaine | à; 


| tion: Béatrice Tellier. 


à l'Institut et Collège St-Joseph 


dith Demetrioff et Marilyn 
Seipp 

Grade V Grande distine- 
tion: David Patry 

Grade 11 Grande distinc- 
tion: Eileen Mellish 

Théorie 
Grade V -- Histoire, Harmo- 


nie et Analyse musicale, distine- 
tion: Jeannine Mousseau 

Grade V -— Contrepoint, gran- 
de distinction: Monique Côté: 
distinction: Eliane Lagassé 

Grade V -- Histoire, distinc- 
tion: Monique Côté 

Grade V -— Harmonie, succès 
Marie-Thérèse Isabey 

Grade III -— Harmonie, gran- 
de distinction: Béatrice Tellier. 

Grade II -- Théorie: grande 
distinction: Annètte Chénier, L. 
Lonergan, Yolande Roy, Cécile 
Daoust, Jeanne Grimard, Lucille 
Carrière, Agnès De Cruvenaere, 
Anne-Marie Isabey, Claudette 
Couture, Marie-J. Fisette 

Grade !I Théorie: grande 
distinction: Marilyn Seipp et Ju- 
dith Demetrioff. 

Violon 

Grade VIII — Grande distinc- 

tion: Lynne Lonergan 


A l'Université du Manitoba 
Piano d 
Grade VIII — Grande distinc- 


Grade VII — Grande distinc- 
tion: Guÿ Lemoine; distinction: 
Agnès Dc Cruyenaere 

Grade VI -- Grande distinc- 
tion: Jeannine Guyon; distinc- 
tion: Louise Rémillard 

Grade V — Distinction: Edith 
Fréchette et Gisèle Pelletier 

Grade IV Grande distinc- | 
tion: Charlotte Hébert. Louise 
Chéuier et Michelle Valmont 

Grade III — Grande distinc- 
tion: Elizabeth Nadurak, Michel- 
le Hébert, Lucie Faucher et C 
L'Heureux. 

Théorie 

Grade VII -— Histoire, Harmo- 
nie, Analyse musicale, distinc- 
tion: Jeannine Mousseau 

Grade VII -— Histoire, distinc- 
tion: Monique Côté. 

Grade VI Harmonie, dis- 
tinction: Jeannine Mousseau. 

Grade V — Harmonie, grande 
distinction: Béatrice Tellier. | 

Grade IV —— Théorie, grande 
distinction: Agnès De Cruyenae- | 
re, Anne-M. Isabey: distinction 
Guy Lemoine, 

Grade JII — Théorie, grande 
stinction. Juliette Mouillierat, | 


| Anita Hébert, Jeannine Guyon; | 


distinction: Louise Rémillard. 
Grade II —— Théorie, grande 
distinction; Claire Logan, David | 


| Patry, Claudette L'Heureux, B.| 


| Poitras, 


Gisèle Pelletier, Edith | 
Fréchette, Sharon Stowe, Nancy 


Prendergast, Denise Rémillard 
et Sylvia Beauchamp. | 

Grade I - Théorie, grande 
| distinction: Charlotte Hébert, | 


(Haydn) et ‘‘Orphée aux | 


“La chanson canadienne” — 


”, une pièce de Pierre Les- | 


| Hébert. 


Michelle Hébert, Michelle Val- 
mont, Louise Chénier, Henriet-| 
te Levasseur, Claire Brisebois, | 
Marie-Rose Gay, Louise Landry, | 
Irene Stevens, Yvonne Gen-| 
dreau, Mona Vincent et Dolorès 


| ses 
| ses 


| férences d'un stage de dix jours 


|ce de M. 


M 
\ 


S. Exc. Mgr Maurice Baudoux, 
archevêque de St-Boniface, est 
le principal orateur au congrès 
de l'ACELF qui se tient actuelle- 
ment à Edmonton. Plus de 450 
personnes, dont un grand nom- 
bre de la province de Québec, 
assistent à ce congrès, qui coïn- 
cide avec le dixième anniversai- 
re de l'Association canadienne 
des Educateurs de langue fran- 
caise, la seule association natio- 


nale catholique du genre. S. E. | 


le cardinal Paul-Emile Léger, 
qui devait prendre part aux as- 
sises et recevoir un doctorat de 
l'Université de l'Alberta, n'a pu 
s'y rendre à cause de sa conva- 
lescence. Le congrès étudie prin- 


cipalement le thème, ‘‘Education | 


et responsabilité sociale" 
L'hon. juge 


Alfred Monnin, | 


président de l'Association d'Edu- | 


cation des Canadiens français du 
Manitoba, y prendra la parole et 
dirigera la délégation de sept 
membres délégués de l'Associa- 
tion. 

Le KR. P. Roméo Bédard, 
O.M.I., y représente La Liberté 
et le Patriote et M. Léo Rémil- 
lard, Radio-Canada. 


98 religieuses étudient 
l'Action catholique 


A l'heure actuelle, 98 religieu- 
qui s'occupent de l'Action 
Catholique dans les cinq diocè- 
de langue française de 
l'Ouest canadien suivent les con- 


à l'archevèché de St-Boniface. 
Douze communautés sont repré- 
sentées dans le groupe qu'héber- 
ge pour l'occasion le Grand, Sé- 
minaire. Le stage, organisé par 
le comité diocésain de St-Boni- 
face, est le deuxième du genre 
à cet endroit et le troisième au 
Canada. M. l'abbé H. Agagnier, 
aumônier national, et la Rév. 
Sr Gabrielle Lallemant, d'Otta- 
wa, font partie du personnel des 
conférenciers. En plus de suivre 
ce programme, les religieuses 
assurent pendant dix jours la 
récitation du chapelet au poste 
CKSB:. 

I] y aura une journée d'étude 
du programme religieux et so- 
cial de la J.E.C. et de la J.A.C. 
le lundi 26 août, pour les mem- 
bres du clergé, sous la présiden- 
l'abbé Agagnier. 


|| ST. GERARD'S CHURCH 


| 
| Winnipeg 5, Man. 


L'ÉGLISE ST-GÉRARD 


paiera 4 pour-cent sur des prêts de 5500 ou plus. 


Prêts garantis par l'archidiocèse de St-Boniface, 
St-Boniface, Manitoba. 


Remboursements faits après avertissement d'un mois 


Pour plus de renseignements, écrire à: 


11! 300, avenue Donalda, East Kildonan 


2 téléphones 
LEnox 3-1415 
LEnox 3-1309 


| 


TAXI à votre disposition 


DUFFY'S SPruce 21-2451 — SILVERLINE: CHopel 7-3069 
TRANSIT: CHopel 7-4845 — ST-VITAL SPruce 21-9268 


ST-BONIFACE 


4 services de 


DESSERVANT ST-V ET 


\ Pour autos de modèles récents 


cuaMPIoN SUPER-BALLON 


Firestone 
A NOUVEAU BAS 


Vous pouver épargner en toute 
sécurité quend vous échongez vos 
pneus uses pour des Champions 


4 


E. LABOSSIÈRE et FILS 


353, avenue Provencher St-Bonitace 


Téléphone CHapel 7-3970 


OTTERBURNE 
PENSIONNAT-ECOLE SECONDAIRE 


Pensionnat pour garçons catholiques 
Cours intermédiaire bilingue (junior high) 
Cours superieur bilingue (senior high) 
Département collégial 
Grades 7 à 12 inclusivement 


Programme anglais du Département d'Education 
Programme français de l'Association d'Education 
La Maison St-Joseph, dirigée par les Clercs de St-Viateur, ouvrira en 
septembre un pavillon neuf et moderne entièrement construit à l'épreu- 
ve du feu au coût de près de $400,000. L'aile neuve comprendra une 
chapelle, un auditorium, un théâtre, 7 classes, un laboratoire, une salle 
de démonstrations et de conférences, et des bureaux 


ll y auro place pour 125 pensionnaires 


L'entrée est fixée au 3 septembre 


QUI 


ED 


« 


WARS 
COFFEE 


EDWARDS 


Le café instantané 


WARDS 


Vous donne la 
véritable 
vous épargne de l'argent. 


Le café d'une richesse extraor- 
dinaire. Rôti sur commande, en 
petite quantité. En boites fer- 
mées hermétiquement expédiées 
immédiatement au Safeway, 


99c 


Boite 
d'une livre 


saveur et l'arôme du 


café instantanément et 


Un: 


«Ti 


CA 


Sachez qu'il est frais en le moulant vous-mème quand vous l'achetez 


AFÉ AIRWAY 


NOB HILL 


Riche d'arôme ‘et de goût. Vient 
directement du rôtisseur au Safe- 
way. Fraichement moulu au mo- 


ment de l'achat, 


Paquet 
d'une livre 


DONGOLA 
Fraîchement 7 dc 


moulu 
Paquet 
d'une livre 


Paquet 
d'une livre 


net rie ah 6 de ne ee os -2P nee ae ge De dde que 2 4 men  — 
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| Contributions au Sou de l'Ecolier = 1956.37 
i r Giles instituteurs ” finit Eléves Moyenne Ecoles Grades instituteurs Montant Eleves Moyenne 
ee 
| Beaudry, La Salle 14 Mile Olive Durand PSP PRE RITES 57.00 8 712 St-Jean-Nord, St-Jean-Baptiste 1-8 Mile Raymonde Fillion i L 660 18 3 
St-Alphonse 1-5 Sr M. Mar RE remises 495 4 1.24 Richard, Somerset 1-11 413 127 3 
6-10 Sr M. Régina, Ursuline oem ilinstes s 1.85 s 11 Sr Rose-Eliane, SNJ M. 8.46 à 94 
| 1-10 ” À 6.80 es C2 sn 1400] 9-10 Sr M.-Pierre-Joseph, S.NJ.M. 400 11 .36 
Union Point, Ste-Agathe 20 De ADN COR un nu” DU Me piles UNE 7-8 Sr M.-Rose-Irène, S.N.J.M. + dis ss 14.05 22 64 
{ St-Laurent, St Laurent 1-12 332.42 222 1.50 22 D 112 28 41 
4 À À À Pete à 2 éme ! 13.06 8 5 12 Sr M-Louis-Antonio, SNJM. RE F7 Rt) 
| 1 # 4 CR LS AL < Le “  S13 |Ste-Geneviève, St-Pierre-Jolys 1-8 Mile Angèle Arnould ; 748 24 É *1 
| 56 Sr M. de St-Gunhard, Le Verts: 4560 . Pa 1.83 .| St-François-Xavier 1-12 17.61 56 ai 
1 56 M. L.-E. Bourrier MP 2.00 : 25 . M: el 11-12 Sr J. Monchamp, s.g.m. 7.30 15 .50 
{ n NE ii mani! - ER on F : SN 9-10 Sr M. Richard, sgm ue 278 1 25 
1 3 Mlle H. Kerbrat hero iitetissessssct 12.60 A 35 ; 36 5-8 Sr Rose Ritchot, s.g.m de ; 4.30 12 35 
: 2 Mile À. Skobleniuk SRE RORANRSS 9.00 30 ÿ | on 1-4 Sr lrène Gagnon, sg.m. brcoi does 3.06 18 7 
? 1 Sr M. Louis-André, {mm. . bts 23.50 32 .73 Avon, St-Malo 1-8 Mme Rose de Lima Malo i R 300 10 : 40 
( Mariapolis 0. dont À) Landes 51 00 4 147) North Star, St-Male 1-7 Mlle Claire Hogue ER ER : D T0 
{| de Piarrodu-Souvour "7." Institut Coll. Provencher, St-Bonifaæe 1-12 RR FF. Marianistes Li à 225.96 748 bei 00 
Sr St-René Ha STE % Youville, St-Jean-Baptiste 1-8. Mlle Lucille Joubert : : 6.04 21 : 0 
| Dunres 1-11 f 75.00 54 1.38 Dugas, Ste-Genevière 1-8 é 15.00 53 28 
i| 1-4 Sr Marie-de-la: Paix, MO. … ‘ DAS 2090 . x 25 .80 4-8 Sr Aimé-de-l'Enfant-Jésus, SJS.H. 8.00 : 30 .26 
5-8 Sr M. St-Félix, MO. 25.00 . d 13 de 1 Re 1-3 Sr du Précieux-Sang, S.J.S.H: . à 7.00 23 30 
\ 9-11 Sr. M. Jeanne d'Arc, MO. . RARES 30.00 16 1.88 | St-Raymond, Ste-Anne-des-Chènes 1-8 Mlle Odette-M. Blanchette SNA AREA d 3.81 14 N 27 
ÿ Chabot, St-Fustarhe 1-7 Mlle Anita Ducharme PARASITES > 11.25 9 A 1. 2 rent N.-D.-de-Lourdes 15 pr Te Rocquigny isa it LS 4.20 di M Lu 27 
\1 Coil. . St-Boniface 7-12 350.32 325 4 1.07! Frontenac, Dufrost 8 M. J.-A. Desrosiers rbsnssnses " 7.50 29 “hu: 0 
} Institut Coil. St-Joseph, S î #+- Altiert-de-Mtarie. 8 N_J M +. DR 55 1 Lafortune, Woodridge 1-10 RR. SS. St-Joseph de St-Hyacinthe ...…  . 15.00 s7 “ 26 
# 7 Sr Léon-de-la-Croix, S.N.JM. déodtséel 21.90 Fr | 
5 Sr Jean-de-Rome, SNJ M 33.20 cts dé vice du Ne HEL L à 85.71 333 26 
, 8 Sr Françoise-de-Marie, S.N.J.M. D AR du | 11 D Pl de eee S.N.J.M. 9.65 10 .96 
| 9 ‘Sr Marie-Albéric, SNJM. 42.00 1.68 | 10 & Dont Bee ge mg À D mu « 1410 16 88 
0) 9 Sr M. Emilie-des-Anges, SNJ M. 25.00 1.00 | : FA nis-de-Jésus * À | SMERERARENNERR 2.30 24 , 09 
| 19 Sr M. Angéle-Thérèse, S.N P£ M 22.63 d. SAM + . mas u + Anges. S.N.J.M. | 12.10 16 | 76 
! 10 Sr M. Louise-Gabrielle, S.N.J.M. 35.20 LS à r Anne-Marie, S.N.J.M. | R 19.00 4 19 100 
[ 9 | 7 Sr Corinne-Françoise, S.N.J.M. Varie 7.98 + 28 ; .28 
) 11 Sr Edmond-de-l Eucharistie, S.N.JM. .. 37.65 1 6 M Thérè 
À 11 Sr Anna-Joséphe. S.N.J.M. ARR À NC Mme Thérèse Dandenault veerreserranes 2.00. : is + 2 , 18 
12 Sr Marie-Babiane, S.N JM. ue RS ae | 4 Mlle Denise Le Gourriéres LE, Rem 40 14 
12 Sr M. Thérèse-Joséphine, S.N.J.M. .…. 25.54 .24 | 3.4 Mie Merguerite Régnier a , 70 28 0 
St-Hyacinthe, La Salle re bis fonbli “tissu Ai: sÉ 42.00 à srl 2-3 Mlle Jeanne Massicotte 283 RE 08 
F 5-9 Sr Emilia, Fille de la Croix 39.30 3.20 1 Sr Fernand-de-St_Joseph, SNA... 4.82 30 Lt: + 
| Baie St-Paul-Est, St-Eustache 1-7 Mlle Marguerite Allard Û 10.00 nest Laurier 112 D Là in ARE ji 4426 F 177 5 
1-12 u 109.26 1 .92 . r M.-Ste-Françoise-de-Rome, e M. ‘ . .83 
{ ue 11-12 Sr St-Augustin, MO. RPMERIENS nc Gen: 210 © Céchede-N.-Dame, P, de M. 200 22 20 
Ï 9-10 Sr Ernest-Albert, MO. DEPEANRUr CAT RATE 29 | 7-8 Mile Marie Blanchard fl ss détse D he 32 ! JAN 
! 7-8 Sr St-René, MO. RENE RARE SES: is :  # ‘ ES 5-6 Mile Monique Jubinville is 8.50 32 + DE 
5-6 Sr M. de Lourdes, MO. ANSE * ©" MARGE 15 \oMpare 4 Sr Estelle-Marie, P. de M. 4.00 A LEURS KT 
3-4 Sr Ste-Madeleine, MO. 27.00 dr 2-3 Mlle Patricia Tougas Dre eE É 1.50 ds 35 R RE: Us 
2 Sr Ste-Irène, MO. 501 2 dis 1 Sr Louise-Marie, P. de M. .......................... 5.00 22 RL JU 
d 1 Sr Marie- Thérèse, M.0. 16.73 * 1.2 "| Fannystelle 1-12 
À St-Jsan-Baptiste 1-12 204.35 90! ; 9-12 Sr M.-St-Marc, MO. CRAN en 11 4 16 _ 
! 12 Sr Luce-Marie, S.N.J. à Duras 28.03 . * 4.00 | 6-8 Sr M.-Thomas d'Aquin, M. 0 8.30 21 
0 11 Sr M.-Corinne, S.N.J.M 7.35 #1 | 3-5 Sr M.-St-Anaclet, MO. 6 4 are 281 REA. mr 16 
l 10 Sr M M.- Paul der ET ol 23.53 12 he 18 NON da M0 en ai TUE :23 
9 r oger-Josen .45 .5! . 
88 Sr M-Agres de StJosph, SNJ M. 20.90 90 PUR AT UE à hd M " 
4 7 Sr M.-Louise-Henriette, S.N.J.M. . 19.43 92 EE CR D ST ‘ L 35 
{ 5 Sr M.-Claire-Eléonore, S.N.J.M. 48.03 1.60 ’ r M. Jean d'Avila, N.-D. des M. 10.26 27 . .38 
t 3-4 Mile Lucille Tougas 488 14 3-5 Sr Marie-St-André, N.-D. des M. 68.49 32 : .20 
1 CHR QG vo wii 10.60 ‘33 1-2 Mlle Florence Fournier RER PARC 3.08 28 11 
if 1 Mile Hélène St-Amant € à! RON .39 | p?r OM ESON FE 35.00 “ 138 la 25 
el Pennarum, Laurier 1-9 Mlle Rita Laramée 11.15 | 6-8 sr Véronique- de-Térus, RSR 0 . + 1 dt 24 N ‘Ses 
d Insti llégial Lorette Centre 1-12 135.53 “ .85 - r St-Andr FAN j 5 00 . 34 k Re un 
tut Colles 12 Sr du Sacré-Coeur-de-Jésus.S.J.S.H. 4 ès .85 el 2-3 Mlle Céline Tougas PRET PE ME ARTE RU À 16.70 ACT 49 À “. GATE 
y 11 Sr St-Patrice, S.J.S.H LE DR 2 | 1 Mlle Odile Lacroix MER » 08 1.03 30 .03 
1 10 Sr Elisabeth-de-St-Joseph, S.J.S.H. AD vou M'ii | Verdun, Ste-Rose-du-Lae 1-8 Mile Marguerite Lavoie s À 6.00 24 5 25 
\ 8 Sr Side Bow, SISR Ce 182 - stJoachim, La Broquerie 1-12 L 40.43 NS 
- Mme À Manaigre sr ETES rare . À HAE FC 11-12 Sr Anna Lussier, s.g.m. RAT PR RE PE 4.60 10 A .46 
) 5-6 Sr St-Jean-Marie-Vianney, S.J.S.H. Dons 9-10 Sr Blanche Brisebois, S.£.M. RE LCR 60 
| 3-4 Mile M. Bibeau Mr ae ERP ART 7-8 Sr A. Alarie, s.g.m. DT ide 23 à A À do 
nl 1-2 . Sr Ste-Flore, SJSK. 27 "9": nd] SA Sr Adèle Pin, sin k 1 Sim 32 13 
1 Er “l “: - e pin, s.g.m. pr 
| Lees, Rathwell Rd issues iereneaact tetes 60850) 185 té 83 2-3 Mile Jeannette Manaigre 3 80 26 14 
\ Centre, Otterburne 1-11 89 “ 16! 1 Sr A. Parent, s.g.m. EU : 21 12 
9-12 Sr M Free 9 -Majella, M.O. 1 . ‘à | Parthenay, St-Claude 1-8 Mlle Blandine de Moissac .................. 4... S' HABBSS TS EE 88 A 
| # ÉR —: M. sur : TPE 3 6 | Ste-Marie, Bruxelles 1-12 Sr M.-Thérèse, Ursuline ............… di. FOUR UE | nu: A 
s Simonet, St-Laurent 1-7 "82 k .75 | Decorby, St-Lazare ñ 1-11 30.00 129 23 
6-7 Sr Marie-Fidéline, f.m.m Heu au 1:08: 4 à 9-11 Sr M. Ange-Gabriel, P. de M. 4.50 ré 11 41 
#4 3-5 Mlle Jeanne Labous 32 + TITRE 7-8 Mile Emma Sabourin | SR nTe 14 41 
1-2 M. Paul Alexandre … és 1 MT LA 10 5-6 Mlle Mélina Chartier COGELN EE 26 23 
A Ste-Anne-Ouest, Ste-Anne-des-C. 1-7 Mile Irène Lajoie ti 70 UE à oc à rt ed D Lee CLIS : Dies 
“ Dubue, St-Adolphe 5 dé du bi l 148 Jiÿ 47] 1 Sr M.-Ste-Denise, P. de M. 3.00 . 25 .12 
f 7 ‘Sr prise 1 Ed File À Te ig" Late + ne 14:77 onto Lac, St-Jean-Baptiste 1-8 Mme Cécile Fillion PACA 6.59 ‘ 24 ME 23 
$ è à LA L pb ou 4x éd su 2 » ces En F4 e + ses | Grande Clairière 1-9 Mlle Marie-Thérèse Rey 3.08 14 22 
# - or erthe-St-Josepnh, Fille de la TOLX sous ABOU sossennes BR soc US érssee s 
1 5-6 Sr Jeanne-Lucille, Fille de la Croix | | RAR NT onu | Gauthier, Ste-Geneviève ar Mile R. Ducharme 4.00 9.25 18 #3 29 21 
| 3-4 Mlle Della Desroches . | AE D à A Er 1-4 Mile I. Tremblay 525 25 20 
é 1-2 Mlle Anita Forest … 32 & 0 É L 1 é ‘ 
1 Ste-Agathe 1-12 166 68 Champlain, Laurier 1-7 M. P.-E. Péloquin 5.04 24 21 
f 12 Sr Elisabeth-de-St-Joseph, S.N. J. M. 9 … 1.88 …|Ste-Marie, St-Vital 1-7 10.00 48 20 
11 Sr M. Agnès-de-Jésus, S.N.J.M 1, Manet | See 4-7 Sr Joseph-de-la-Providence, MO. ........... 6.00 27 .22 
| 9-10 Sr M. Philias, S.N.J.M. k ne 29 1? Rx Hé | 1-3 Sr Marie-des-Anges, M.O. ÉSPR RG UUTE 4.00 22 .18 
} 3 7-8 Sr Pauline-Antoinette, S.N.J.M. 25 Put | Grenier, St-Labre 1-8 Sr St-Emile, S.J.S.H. ARE nn TR Gr NB 6 7 25 à 20 
5-6 Mlle C. St-Hilaire re 5 Date AOL es | St-Benoit, St-Claude 1-8 Mile Simone Arbez FAR ETES Lo ; ; $ 3.00 3 EN .20 
2 4 dr PEN Dress, S.N.J.M. . 4 mi ct : | Seaforth, Haywood 1-8 Mlle Jeanne-M. Hince as a ; Lie 3.00 ee T0 UD .20 
|, Sion Méisesish Chterborsé ps np Car Ar tr agg à y | St-Martin, Ste-Elisabeth 1-7 Mile Madeleine Morin naiditet Mt A 0 CS 20 
1° Léonard, Powerview 1-12 RR. SS. St-Joseph de St-Hyacinthe 0 TRE 63  Lorette-Ouest, Lorette 5-8 Mlle Irène Dusablon APR CAN RNR À 14 À #8 20 
| t-Cuthbert, Lorett ES AS V A. Dai Mn ne , .56 | Sacré-Coeur, Winnipeg 1-11 : 1 54.70 286 19 
x im y Ho vec D er Y eme 2 +4) 11, Sr Paul-de-Césarée, SNJM du CES 10 due 1 
% , 9-11 Sr Blandine, CRCP ch: | 9-10 Sr Henri-de-Marie, S.N.J.M RES Sent CH ÉCEAAR 22 4 DE ul 
: 9-11 Sr Blandine, CRÇP. 4 D 8 Sr Gérard-Érnest, S.N.JM. NES A MERE (NI AT vd 
| 3-5 Mlle Thérèse Dacquay 2 dr o.. %r Elle lala NS at MERS : PLAT (ne 
“3 Mile Lucille Bazin : crrrnenrrernennnsenent 28 68 | 5 Sr M. Jeanne d'Orléans, S.NJ.M. DU CO 2 Re 
Jardin Langevin, St-Boniface 1-6 RR. SS. Missionnaires, Oblates A NT Sete |: ESA 54. F à # cree LES 3 DRE 15 Favre +1 & Fe. PAS 
Assomption, Transcona 1-8 RR.SS, Mi ae | r M. Jules-Fernand, S.N.J.M. verres mrreens 3 œ 20 
D LA he * ET eee rs À 2 Sr Sr M. Denis-de-France, SNJ.M. .. 800 ….. 42. 19 
11-12 Sr S.-H. Newman, s.£.m. 1196 13 2 | 1 Sr Jeanne-Agnès, S.N.J.M. ................ 6.50 50 .13 
9-10 M. Gérard Desrosiers DR 1 :90 | Village, Ste-Rose-du-Lac 1-11 La 28.05 149 19 
7-8 Sr H. Lussier, s:g.m. …. cu FER a: ne Ge 11 Sr M. St-Robert, N.-D. des Missions 1.50 6 .25 
8 : M. Pierre-A. Bosc ….. F0 UN + SEM 19 | 10 Sr M. St-Henri, N.-D. des Missions 15 -10 
ve 5 Mme T. Desrosiers … 1.03 22 NT REA | 8-9 M. % Bosc messes. 20 416 
[ 4 Mme M. Blanchette Race + K : PAS | 7 M. O. Carrière 18 -11 
2-3 Mlle Evelyne Désautels à 8 VAR LT DEAN 6 M. W Paul 16 415 
1 Sr Normandeau, sg. | 5 Sr M. St-René, N.-D. des Missions ds | er tn .34 
EN HR 9.00 20 F PF. LE 
| Allard, St-Georges 1-9 4571 ot 50. 4 Med: Desauiniers :...:.%0::#.muier 16 >, TON 
7-9 Sr Laurette-de-Jésus, S.J.S.H. 16.41 ac La Sr M. 8t-Gebriel, N-D. des Missions ME M DCS 
3-6 Sr Thérèse-du-Rédempteur, S.J.S.H. US Rs 2 0 ? Pt Or PR TES d +5 PE 
UE OR D 11.70 ; 38 $ .31 . | St-Claude 1-12 K 32.40 176 ‘47 
Cellège, St-Norbert 1-11 ñ 54.80 110 4 .50| 11 Sr Marie-Adélard, Fille de la Croix .:...... 8.50 j 17 0. 
9-11 Mlle Céline Houde 7.15 13 55 | 9-12 Sr Irène-Thérèse, Fille de la Croix 8.40 21 40 
SE AS ge en SE. ue : 4 10 Sr André-St-Jean, Fille de la Croix SR bo 15 \ rm 
| F4 RE A es ee CR Fr: ti 7-8 Sr Marie-Alfred, Fiile de la Croix ....… 5.50 29 .18 SE. 
3-4 Mlle Odile Dacquay sp dE a On. 2e N. ; ME LR | 5-6 Sr Emma-Gabrie}, Fille de la Croix .. 1! TANT | ares A ie 
1-2 Mlle Marie-Paule Arbez 6: rire 28. 8 ue | 3-4 Mlle Anne-Marie de Moissac He 2.30 35 P: ÉTNNA 
| Couvent, St-Norbert 1-12 61.35 122 0! 1-2 Mlle Agnès Arbez ..…..…. DONSEn EM ser VIOLE 2.20 31 07 
11-19; Se Lei Boulet Sam in 5.00 14 n 36 .. Iberville, St-Malo 1-11 ë 39.45 238 17 
pe Sr C. Tougas, s.gm. À KT. ET : se NEA 10-11 Sr Claire-St-Laurent, Fille de la Croix … 6.13 18 .34 
| 4 | ee L. Sabourin, s.g.m. 1 cu M ne À, 87 6 9 Sr Roseline-des-Arcs. Fille de la Croix 10.00 on 20 50 … 
4 2e RS A. Re 0 à 13.68 ie 33 era à 6 (5, | : Sr Gertrude Thérèse, Fille de la Croix …. 222 1e £ ; 8 Es 
F 2 : ... d de MT une me t aire … , ‘15% éco 2 oo 
1-2 Sr E. Gagnon, s.8.m. 7.84 “QU .28 | 6 Mme E. Pelletier 292 …… 3 … 40 
L si lee di d'un euh 177.52 353 . 50 34 Mie Hélene Le Gall qe 
è sr M.-Joseph, CRCP. 14.74 ME st aie 2 Sr Juliette-Marie, Fille de la Croix LAS ist 028 NE 
- SE nt Ti ie sioppittentarnnenne NA TN Cons 1 Mlle Hélène Breton 4 354 . 22 d | 
6 Mme LaRivière ns sue ii RE STE 7 ‘70 | Hesselwood, Oak Lake 18" "NDS Lonte CODE im tiermene w PRE 2.40 ‘ 28 cire 16 
5 Mlie St-Amant A el TS À a M1 | Lorette-Fst, Lorette 1-8 HO TOO Se 5.15 FR M': L 16 
4 Sr M.-Louise, C.R.C.P, 19.73 L ! RSS se Cardinal 1-8 M. Marcel Jamault tu BE Re 3.50 : MS 15 
3-4 Mlle Balcaen ASS ENS 19.14 DE D nl CNET SR 
d 3 Sr Yvette, C.R.C.P. mx sg 16.06 rs L' Lost | Notre-Dame-de-Lourdes 1-12 d mn 23.59 157 15 
2 Sr M.-du-Sacré-Coeur, C.R.C.P. 1613 D : m'a 11-13 Sr Geneviève, CROP. rennes 2.4 12 Je 
{ 1-2 Sr Arthur-Marie, CRCP. os NS tés Te RER ‘40 5 10 * Sr Marie-Alice, C.RCP. REESS S#e .94 Ext 16 , F1 EE 
1 Sr Marie-Damien, CROP, ui 1238 . Là mn 9 Sr Marie-André, C.R.C.P. 102 ….… . 14 08 
k St-Adélard, N.-D.-de-Lourdes 1-6 Mlle Cécile Comte Fshepnisinteceennau à: couette: MM: Qué 7 48, 5.6 Sr Marie Lucie CRC P SPA 2.62 es 5 Kt- xs #6 
Todd, ,St-François-Xavier dt. DS DS ae | 1 io: TRS 44 3-4 Sr M. du Précieux-Sang, C.RCP. HR A OR 
; St-Eugène, St-Vital 1-9 . 59.25 140 43 1-2 Sr Marie-Augustin, C.R.C-P. ut 2.24 33 08 
} 7-9 Sr Lucie-du-Sauveur, S.J.S.H. RER 33.00 . SR 1.10 ...|Inverness, Letellier 1-11 15.45 101 15 
5-6 Sr Thérèse-du-St-Sacrement, S.J.SH. (57 ORNE PE IOX DS | 9-11 Cormier nt nier re 18 29 : 
ai 4 RO LL oi rc he sde Guech mens des Yet 25 £ 1 : ds | 7-8 Mile Y. Désautels 16 -15 “ss 
P 8 Mlle Denise Manaigre M Ro ES OS re mir on 211 5-6 Sr M.St-Emilia, N.-D. des Missions …...… ‘20 A, mod 
LE 1-2 Sr Pauline-de-Jésus, SJSH, 12.95 (7 ER M: 3-4 Sr M. St-Camille, N.-D. des Missions 27 15 
| Collège de St-Boniface oi: POD FORT, "FRE 42! 1-2 Sr M. St-Hubert, N.-D. des Missions 22 .20 
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Poge € 


| ter cilonshante À md. te 7 


ER meer “nndlie cue De À ue on de 


haine mme | 


st. us le À coût sur 


fétent leurs 50 ans de mariage | 


ST-MALO Le samedi 27: dialement tous ceux qui contri- 
juillet, M. et Mme Joseph Arpin | buérent au généreux don, ainsi | 
célébraient le 50e anniverstire ! que les organisateurs, y compris 
de leur mariage, La journée dé- | ses enfants et participants de cet- 
buts par une messe solennelle | te belle féte J 
d'action de grâces, célébrée par L'aprés-midi fut agrémenté de 
M. l'abbé Fernand Arpin, neveu | courts discours, récitations, mu- | 
des jubilaires. M. l'abbé L. Roy, ! sique et chants. Parmi les invités | 
curé, astistait au sanctuaire présents se trouvaient plusieurs | 


Les jubilaires,, accompagnés! parents et amis de St-Pierre, | 
de Mme Cordélie Cournoyer et Ste-Agathe, St-Norbert, St-Boni- | 
de M, Albini Morin, étaient en-| face, Transcona, St-Malo, etc. | 
ps leurs sept enfants, Remerciements 
trente-deux petits-enfants, une h dési- ! 
arrière-petite-fills et un nom-!. M. et gg ré re) re ge ce 
bre imposant de parents et d'a- LS on rimes tube remer- 
mis, À l'issue de l'office relj- | ?2U7na, p 


ciements sincères à tous les pa- 
rents et amis qui ont profité de 
leur 50e anniversaire de maria- ; 
ge pour leur offrir des cadeaux, | 
des félicitations et des souhaits 
de bonne santé 


fieux, tous se donnèrent rendez- 
vous à la salle Fréchette où fut 
servi un délicieux goûter. M 
Georges Ritchot agissait comme 
maitre de cérémonies 

À la table d'honneur avec les 
ubilaires l'on remarquait M 
‘abbé Léon Roy, l'hon. Edmond | 
Préfontaine et Mme Préfontai 
ne, M. Albini Morin, ainsi que 
six personnes venues de Québec 


 Saint-Labre 


Va-et-vient 


, Mme Emile Poiron, accompa- 
ur la circonstance M. l'abbé gnée de ses enfants, Joachim, 
ernand Arpin, Mmes Cordélie Roland et Antoinette, est aliée | 


Cournoyer et Rodolphe Arpin;| assister à l'ordination de son ne- 


Le Rodolphe, Philias et Napo-| veu, M. Léo Beaulieu, à St-Bo- 
à Le de la réception, M | niface, le dimanche 4 =” 
Le " à ’ 4 | 
Aurèle L'Heureux, petit-fils des! tie PR a ol Et 
jubilaires, se fit l'interprète de}, à jours parents de St-Labre 
l'assistance pour exprimer à M.|,, M Plus of Nébennent 
= gp 4 Rom 2 ge santé Mme Alphonse Lorteau, de 
leur offrir une bourse substan- LR LPS 2 Lo 
rue & à 6 gg Lit age de son fils, Arthur, avec | 
» p {Mile Irène Gagnon à Ia Bro-| 
sw ; | querie le 27 juillet, ainsi qu'à 
celui de sa fille, Eva, avec M 
La Cie Parent Limitée Maurice Soucy à Ste-Amélie, le | 
31 juillet 
COURTIERS | M. et Mme Mathias Gagnon, 


| de St-Boniface, ont rendu visite | 


118-120, édifics Grain Exchange ||2 M. et Mme Eugène Poiron, | 
Winnipeg, Mon. | de Florzé a . 
Téléphone WhHiteholl 2-6634 | M. et Mme Alexis ichard, 
. ss de St-Boniface, ont passé quel-| 
ques jours de vacances chez 
Mme B. Gisiger 


WALT'S Sindie of 
PHOTOGHAPHY 
Steinbach, Man. 


Photos de moriage 
Portraits 
Accessoires de photographie 


Mile Yvette Ross À passé une | 
semaine de vacances chez sa| 
| rand- mère, Mme Rémi André. 
| M. et Mme Joseph Grenier, | - 
de St-Boniface, ont passé la der- 
| nière fin de semaine chez M. et 
{Mme Alphonse Grenier. 

MM. et Mmes Robert et Jean 
Druwé ont rendu visite à Mme 
Julien Gérardy récemment 


M. et Mme Arthur Ross vi- 

Dr Steven Sonya |tèrent Mme Rémi André, le di- 
VETERINAIRE {manche 4 août 

283. ave Elm | M. et Mme Léonard Chartier, | 

(ancien local des RC.M.P.) | d'Aubigny, étaient en visite chez | 

ÎM. et Mme Henri Grenier, le 


Steinbach, Manitoba 
Téléphone 154—1 


dimanche 4 août 


HÔTEL YORK 


(en face de l'Hôpital St-Boniface) 


Chambres confortables 4 prix 
modérés — Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpital 


Terrain de stationnement gratuit 
394, rue Taché - Tél, CH 7-2034 


fe 1fuson 


THOS. M. WIEBE & COMPANY 
Tél: 184—1 Steinbach, Man. 


Salon funéraire Loeen 
Service complet pour tunerailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 
Steinbach, Man. Téléphone 63 R 3 
À. T. LOEWEN, prop. 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles 
blane de plomb, Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


| 


521, rre Hargrove — Tel. WHitehall 3-7395 —— Winnipeg 


y 
NY 


Diplômé du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


HN À morluaire 


DESJAHDINS 
138, bculevard Dollard, St-Bonitace 
Tél. CEdar 3-19419 


| 
| 
| 
| 


Qu 


| 


UPIN LUMBER da CT | 
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GENRE EE ACEI 


l 


- BOIS ET CHARBON 
MATERIAUX DE CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, Téléphone (rés.) CEdar 3-3453 


| 
representant | 
(| 


Bureau et dépôt de charbon 


I88, rue Hertrand, St-Honilace, Man. 


! Normand Dumontier et Fernand 


| phaël Vuignier et Mlle Odile Ba- 


| retour, M. et Mme Gilbert Du- 
montier demeureront à St-Bo- 


| déplorent un autre changement 


| temps a 


Le samedi 3 août, en À gi 
de Notre-Dame-de-Lourdes, 
l'abbé Henri Perron bénissait 
mariage de M. Gilbert Duncs- 
tier, fils de M. et Mme Armand 
Dumontier, de St-Boniface, avec 
Mile Marielle Brisson, fille de 
M. et Mme Lionel Brisson, de 
cette paroisse. 

Aux accords d'une marche 
nuptiale, la mariée, précédée de 
ses demoiselles d'honneur, entra 
au bras de son père. Elle portait 
une robe blanche trois-quarts de 
satin recouvert d'une jupe de 
nylon plissé et de bandes de 
dentelle. Son voile court était 
retenu par une couronne. Son 


LUNDAR —— Une cérémonie 
impressionnante s'est 
dans la nouvelle église catholi- 
que de Lundar, le dimanche 14 
juillet, alors que S. Exc. Mgr 
Philip Pocock, archevêque de 
Winnipeg, bénissait solennelle- | 


la mission 
reconnue 
le Saint- 


L'église St-Olaf de 
de Lundar était ainsi 
officiellement par 
Siège. 

Le même soir, Mgr Pocock 
conféra le sacrement de confir- 
mation à 30 enfants de la mis- 


bouquet se composait de roses | sion et officia à la messe de saint 
| rouges. Olaf. Enfin, les 45 familles de 
Les demoiselles d’'honneur,!la mission St-Olaf ont vu leur 


sanctuaire bénit et dédié au ser- 
vice de Dieu. x 
Le dimanche 4 août, 


Milles Renée Brisson, soeur de 
la mariée, et Stella Dumontier, 
cousine du marié, portaient des 
robes aqua et jaune, respective- 
ment, avec couronnes de mêmes 
nuances. Leurs bouquets étaient 
composés de roses blanches. 

Les garçons d'honneur étaient 
| MM. Aurèle Dupuis, cousin du 
marié, et Jean Brisson, frère de 
| la mariée. Le marié et les gar- 
| cons d'honneur portaient le gilet 
| blanc et le pantalon noir. MM. 


les fidè- 


pour fêter d'une façon solennel- 
le leur saint patron. Saint Olaf 
est le saint patron des scandina- 
ves et, comme la grande majo- 
rité de la population de Lundar 
est islandaise, le P. Arthur 
Parent, O.M.I.. en ouvrant cet- 
te nouvelle mission en 1954, l'a 
dédiée à saint Olaf, roi martyr 
en l'an 1022, 

Pour cette fête patronale, l'é- 
glise était ornée de parures do- 
rées et rouges, symbolisant la), 
zin firent entendre la ‘Prière | royauté ef le martyr. Puisse saint 
nuptiale”, l'‘‘Ave Maria” de La-} Olaf, du haut du ciel, protéger 
rocque et “Que tous vos voeux | et le pasteur et les âmes qui lui 


Brisson servaient à l'autel. 
Pendant la messe, Mme Ra- 


et vos souhaits”. Mme Henri|sont confiées. 

Vuignier touchait l'orgue. | Le jeudi précédent, trois re- 
Après la cérémonie religieuse, | ligieuses de St-Joseph, du cou- 

| plusieurs parents et amis sé réu-| vent de Lorette, sont venues! 


nirent à la salle paroissiale. M. 


Donat Dumontier proposa Je 
toast aux nouveaux mariés. 
Les nouveaux époux partirent 


en voyage de noces à Detroit 
Lakes. Pour l'occasion, la mariée 
portait une robe bleu marin a- 
vec accessoires blancs. A leur 


niface. 


Ste-Anne-des-Chênes 


La majorité des 


paroissiens 


vraiment inattendu dans le per- 
sonne] enseignant au couvent: 
celui de la Rév. Sr H. Neumann. 
L'extraordinaire compétence 
de notre principale comme ins- 
titutrice, organisatrice de sports 
et maitresse de discipline, son 
esprit de coonération avec la| 
commission scolaire et son zèle | 
indiscutable pour la formation | 
de la jeunesse la rendaient très | 
| précieuse et nous faisaient émet-! Mlle Claudette Girard, 
tre le voeu de la garder long- | du grade 5, fille de M. 
la direction de notre | 
école. Son départ est une déce- | 


vante surprise. lcours de français du Manitoba. | 


élève 
et Mme 
Lucien Girard, fut lauréate pour 
la 2e année consécutive au con- 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, éditice Gfein Exchange, Winnipeg — Tél. WhHitehall 2-3452 
Prix déchorgé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi | 
AVOINE — 
C.W, no 2 » 144 742 742 742 
{| C.W. no 3 . 87 66 6 66 6 66.6 
| Fourrage no 1! 65.4 652 652 65.2 
| Fourrage no 2? 624 62 622 62.2 
| Fourrage no 3 594 592 592 59 4 
ORGE — 
C.W, no 2 6 rangs ù 119 113 113 115 
C.W. no 3 6 rangs 105 108 108 110 
] Fourrage no 1! 93.4 93 93 2 gs 
Fourrage no ? 916 912 914 91 
Fourrage no 3 888 882 884 88.4 
SEIGLE — 
| C.W. no ?2 ls 110% 1117 112 
C.W, no 3 1061# 105% 10675: 10714 
C.W. 2 (Tough) 107% 1067, 10823 10 | 
C.W. no 4 946 937» 951, 95.4 
| Ergot 26 17, 83% 93 
Sur voie net 1112 104% 112!, 1122 
AVOINE — 
| Octobre 70 8 6, 598 
Décembre 56 4 68? 68, 68 4 
Mai . 70% 695, 69 4 694 
ORGE — 
Octobre 27% nm o12 LEP 
Décembre 44 LENT 936 937 
Mai . 95.2 945; m4 245, 
| LIN — 2 
Octobre 282 6 288 2 286 6 290 2 
| Décembre 278.6 284 4 282 285 2 
| Mai 2314 2874 286 2 
| SEIGLE — 
| Octobre 1138 1121 li42. ” 
| Décembre 115% 1151. 1184, tie, 
| Mai een qeemen emnnne —— 121 1204 12% 122 


l'église St-Olaf de Lundar 


déroulée | 


ment l’église dédiée à saint Olaf. | 


les se sont réunis de nouveau | 


yprêter main-forte au père pour 
les derniers préparatifs. Elles 
se sont occupées du chant, des| 
| décorations, etc. 

| Déjà vers 7 h. 30, le diman- 
che soir 4 août, les gens arri- 
| vaient nombreux. C'est dire au a 
l'heure de l'office à 8 h. 30, l'é- 
glise était remplie à pleine ca- 
pacité. Plusieurs distingués vi- 
siteurs se sont joints à nous en- 
tre autres: trois Pères Oblats, 
trois religieuses de St-Joseph, 
M. Gultormson, député de St- 
Georges, M. Holmes et des amis 
des paroisses voisines. 

Pendant que les prêtres revé- 
taient les ornements sacerdo- 
taux, la petite chorale nous fai- 
sait entendre un cantique com- 
posé spécialement en l'honneur 
de saint Olaf. M. Denis Parent 
| était soliste. 

Le R. P. A. Parent officiait 
au saint sacrificé, assiste des 
RR. PP. P. Lebel et E. Savoie, 
tous Oblats, comme diacre et 
sous-diacre. Le R. P., M. Dus- 
sault, OM. agissait comme 
maître de cérémonies. Les reli- | 
| gieuses, aidées de Mlle Beau- 
chemin et de la petite chorale, 
chantaient la messe du 6e ton. 

Le sermon de circonstance fut 
prononcé par le R. P. Parent. 
11 développa la vie et le martyr 
de saint Olaf. Après la messe 
eut lieu la vénération de la re- 
lique de saint Olaf. Après quoi, 
un cantique à la sainte Vierge, 
‘Beautiful Mother’ fut chanté 
par M. Denis Parent. | 

Le tout s'est terminé par la! 
bénédiction du St-Sacrement. 
Merci de tout coeur à ceux et 
à celles qui ont aidé à faire de 
cette fête un succès. 


fêtent leurs noces 


HAYWOOD — Le mercredi 7| 
jaoût, M. et Mme Philippe de 
| Rocquigny recevaient les hom- 
mages de leurs enfants et nom- 
| breux petits-enfants, à l'occa- 
{sion du jubilé de leurs noces 
| d'or. | 

Une fête intime et familiale | 
{fut célébrée bien paisiblement 
len la demeure des jubilaires, en 
raison de la grave maladie de M. 
de Rocquigny, alité depuis quel- 
ques semaines. Ce dernier reçut, 
jen cette journée même, les se- 


mains de son fils, Joseph, mis- 
|sicannaire oblat; suivit la célé-| 
|bretion de la sainte messe au 
|cours de laquelle les jubilaires 
reçurent la sainte communion. 

Peu après, un riche bouquet spi- | 
rituel leur fut offert de la part | 
| de leurs enfants et de leur qua- 
| rante- -quatre petits-enfants. 


Ste-Rose-du-Lac 


Le dimanche 21 juillet, le Dr 
let Mme Gendreau eurent l'hon- 
neur d'être parrain et marraine 
pour le premier bébé né dans le 
nouvel hôpital à Ste-Kose-du- 
| Lac. Cette petite fille, née le 15 
| juillet, fut baptisée sous les noms 
| de Renée-Marie-Henriette-Pauli- 
|ne par M. l'abbé Roland Lavoie, 
| curé de Laurier. 

Le parrain présenta aux pa- 
\rents, M. et Mme Jacob Kuip, de | 
| Glenella, Man., une petite cuil- 
|lère en argent avec ‘engravure 
| suivante sur le manche: ‘’Renée- 
| H. Kuip, du Docteur Gendresu”. 


| Saint-François- Xavier 


Mme Joséphine Bélisie, âgée | 
|de 86 ans, de St-François-Xa- 
|vier, Man. est décédée le mer- 
credi 7 août à l'hôpital St-Boni- 
face, Née à St-Rémi, PQ. elle 
vint à St-François en 1875. 

Les prières ont été récitées à | 
la chapelle funéraire Desjardins. 

lieu “| 


{Les funérailles eurent 
vendredi 9 août dans l’église 
lde St-Francois-Xavier. L'enter- 
|rement se fit dans le cimetière | 


L 


Mme Charles Roy, d'Aubigny, 
est venue passer quelques jours 
chez son fils, M. l'abbé Raymond 


Roy, dernièrement. 
M. et Mme Ovide Sarrasin| 
recevaient récemment la visite 


de leurs fille et gendre, M. et 
Mme Edouard St-Vincent, et de 
leurs enfants. 

M. et Mme J.-R. Parent, de 
St-Vital, et leur fille, Lorraine, 
ainsi que M. et Mme Douglas 
MeNair et leur famille, visitaient 
les familles de MM. Roger et 
Lionel Parent durant le congé 
de fin de semaine. 

M. et Mme Johnson visitaient 
M. et Mme Zéphir Rémillard. 


M. Eugène Delorme, de Wil- 
low-Bunch, Sask., rendait visi- 


te à ses parents dernièrement, , 


Mme Roch Daneault recevait 
récemment la visite de M. et 
Mme Marcel Daneault et de 
leurs enfants, Robert et Suzan- 
ne, de Balmertown, Ont., ainsi 
que de M. et Mme Denis Sau- 
rette, de Winnipeg. 

M. et Mme Joseph Daneault, 
également de Balmertown, Ont., 
visitent présentement leur mè- 


re. Mme Clara Guertin est de | 


retour d'un voyage à Vancou- 
ver, C.-B., où elle passera la fin 
de l'été chez cette dernière. 

Mife Antoinette Jubinville vi- 
sita M. et Mme Albert Darn- 
phousse pour quelques jours, la 
semaine dernière, 


Baptême 


Le 11 août: Marie-Colette-Al- 
phonsine, née le 3 août, fille de 


si qu'une bourse substantielle. 
Yves, André, Claude et Denis 
Lord récitèrent un compliment 
au nom des dix arrière-petits- 
enfants et 
présenta une gerbe de fleurs 
Une adresse fut lue par Mme 
J.-L. Lord (Eloise Gagnon) au 
nom des 21 petits-enfants. Elle 
leur souhaita, entre autres cho- 
ses, de fêter aussi leurs noces 
de diamant, 

M. Edgar Freynet lut ensuite 
le résumé de la vie des héros 
du jour. Le tableau de leur vie 
bien remplie se déroula sous nos 


| veux avec humour et plus d'une 


| 


M. et Mme Roger Parent (Eols | 


Grégoire). Parrain et marraine, 
M. et Mme Marcel Fillion, oncle | 
et tante de l'enfant. 


M. et Mme Philippe de Rocquigny 


d'or à Haywood 


Mme de Rocquigny, née Marie 
de Moissac, et M. Philippe de 
Rocquigny, tous deux originai- 
res de France, se marièrent à St- 
Claude en février 1908. Tout 
comme les premiers colonisa- 
teurs de St-Claude et de Hay- 
wood, M. et Mme Philippe de 
Rocquigny laissent l'exemple 
d'une vie franchement chrétien- | 


ne et laborieuse, toute à la gloi- | 


re de leur riche couronne d'en- 
fants et de petits-enfants. 


{cours de l’'Extrême-Onction des | ” 


Pour les jeunes gens 


qui aspirent au sacerdoce 
et à la vie missionnaire, 


les Oblats ont ouvert 
maison d'études spécialisées 


fois les applaudissements se fi- 
rent entendre pour marquer 
l'appréciation de tous. La soirée 
se continua pleine d'entrain. 
Mlle Claudette Fabas joua un 


Fisher Branch 


M. Jean-Marie LeTexier, 62 
ans, de Fisher Branch, Man. est 
décédé le samedi 3 août à l'hô- 
pital Miséricorde. Né en France, 
il résidait au Manitoba depuis 
40 ans. 


Lui survivent, son épouse, 
Jeanne; quatre fils, Jean, A- 
drien, Ernest et Victor: deux 
filles, Mme F, Malenchak et 
Hélène; deux frères, Ange et 
Frank: trois soeurs, Mmes A, 
LeHelloco, E. Kallis et V. Kal- 


lis, et huit petits-enfants. 

Les funérailles eurent lieu 
en l'église catholique de Fisher 
Branch le mardi 6 août. L'en- 
terrement se fit dans le cimetiè- 
re local. La chapelle P. Coutu 
était en charge des funérailles, 


 St-Jean-Baptiste 


Déces 

Mlle Louise-Marie Hérie, 17 
ans, de St-Jean-Baptiste, Man. 
est décédée accidentellement le 
samedi 3 août. Née à St-Jean- 
Baptiste, elle était employée 
comme opératrice de télépho- 
ne à Morris, Man. 

Elle laisse dans le deuil ses 
parents, M. et Mme Omer Hé- 
rie: deux frères, Edgar et Denis, 
et trois soeurs, Mona, Jeannine 
et Viviane. 

Le corps fut exposé à la rési- 
dence le mardi soir 6 août jus- 
qu'à l'heure du service le lende- 

main 7 août, dans l'église de 
St-Jean- Baptiste, L'enterrement 


se fit dans le cimetière local. 
| La chapelle Kerr était en char- 
lge des arrangements funéraires 


des Apôtres' 


, de St-Malo , € ontributions au Sou de l'Ecolier = 1956-57 Noces d'or, à La Br 


Madeleine Mulaire| 


Les Missionnaires Oblats de Marie Immaculée 
viennent de fonder à Fort William, Ont., 
rue Catherine), 


roquerie, 


== a us mew de M. et Mme Joseph Fabas 
(Suite de la cinquième page) 
Marion. St-Boniface 1-6 71.64 514 à 14! LA BROQU ERIE — Le same- | beau morceau de piano. M. Léo 
6 Sr Rose-des-Anges, SNJ M. 15.32 33 47 di 20 juillet marquait le 50e!Freynet chanta deux chansons 
f Mille C. Courcelles 310 30 10 |anniversaire de mariage de M.|très appréciées de tous. La fête 
5-6 Mlle C. Dumas 3.12 28 A1 [et Mme Joseph Fabas (née Eva | se termina par un délicieux goù- 
5 Mme Y. Bélanger 2.98 27 11 Bonin ter et tous se séparèrent enchan- 
ù 5 Sr Alice-Emma, SNJM. 10.21 20 34 M. Fabas est né à l'Islet, P.Q. | tés d'une si belle veillée. 
4 Mlle G. Dansereau 2.53 29 10 le 30 décembre 1885 et vint au Nous souhaitons aux heureux 
4 Sr M.-Rachel, SNJM 5.82 35 7 Manit toba, à l'âge de 12 ans, avec | jubilaires encore plusieurs an- 
4 Mme M.-A. Ayotte 3.20 35 09 sa famille. Son epouse naquit! nées de bonheur et souhaitons 
3 Sr M. Joseph-Arthur, SNJM 3.34 31 11 a Ste-Anne-des-Chènes et vint qu'ils fêtent leurs noces de dia- 
3 Sr M. Eugène d'Avila, SNJ M 3.02 26 12 à La Broquerie avec ses parents! mant 
3 Mme I. Ronceray 2.85 28 09 s'établir au bout de la rue St- Parmi les visiteurs, on remar- 
2 Sr M. Anne-Véronique, SN J M. 3.99 29 .14 | Charles precisement où demeu- | quait la Rév. Sr Eveline Gagnon, 
2 Mile A. Auger 2.91 29 10 re aujourd'hui l'ainée de la fa-!sgm., du couvent de St-Norbert 
£ x . 
2 Mlle Yvonne Magne «+ 2.49 30 08 mille Fabas, Mary (Mme Eloi! (petite-fille des jubilaires), M 
1 Mlle Raymonde Meyer és Hi 4 De Quelques année : après | Vues "à ur, nt a 
F ê 26 x 10 mariage, ils s'insta lèrent | érendrye et me a 
À à roms 1.46 32 . .04 A a robe on L La Paveueria car|loney et leurs filles, “Kathicen 
è j 1.17 a 13 abas fut à l'emploi du; et as. de Peterborough, 
Lorteau, St-Labre 1-8 Mme Anna Toupin 9 75 14 13 | C.N.R. pendant 46 ans. Il fut | nt. et Mme H. Savard et 
St-Joseph, St-Joseph 1-10 a dé ‘1 ei ' 13 ‘toujours un travailleurs con-|leur a. Maurice, M. et Mme 
1-10 Sr Marie St- Forpare, -D. des Missions S 64 + 2 | sciencieux, un chef aimé et res- | Léon Goulet et Henri Goulet, de 
4-6 Sr Marie St-André, N. ù des Missions ÿ : le pecté de ses compagnons de tra-! New Westminster, C.-B. M. et 
1-4 Sr Marie-Henriette, N.-D. des Missions 3.25 . 25 13 | vail Mme Finch. de Raymond, Alta, 
St-Jean-Baptiste-Est, St-J.-Baptiste 1-7 M. Gilbert Dumontier 1.00 8 .12 | M. et Mme Fabas furent les | Mme R. Gauthier, de Gravel- 
L 3 ; " . 2.40 20 12! heureux parents de cinq enfants, | bourg, M. et Mme Alex. Che- 
L'erngres er 1 : Be Agnès, CRCP. 3.40 28 12} dont l'une (Amanda) fut rappe-| nier, de Fort William, Mme 
bone que 5-9 Sr St-Janvier, S.JSH 1.00 4 25 . jlée au ciel toute jeune. Ils fu-| Flora Dufresne (née Bonin) et 
Pa. ST UN : o jrent toujours des chrétiens mo-|M. et Mme James Bonin, de 
1-4 Sr Marie-des-Apôtres, S.J.SH 2.40 24 .10 | 
st-v tds tes Dites 1.0 774 y r dadmdes 5.79 49 PA bre et de bons citoyens. Ces|St-Boniface, Mme Alex. Gagnon 
St-Vincent-de-Paul, Ste-Amélie 1- k ris s “| vaillants pionniers sont un mo-| (née Fabas), M. et Mme Eugène 
5-9 Sr M. François-de-Sales, MO. ‘ 3.64 24 15 | dèle pour la jeune génération. | Fabas et M. et Mme J. Bonin, 
15 25 09 
1-4 Sr M. Ste-Suzanne, MO. : 8 sal . ds | Ce jubilé débuta par une mes-|de La Broquerie, et beaucoup 
Lecoq, Ste-Amélie 1-8 Mlle Alice Duclos 3-70 32 11} se d'action de grâces, à 4 h. p.m.. | d' autres parents et amis, spécia 
St-Pierre-Sud, St-Pierre-Jolys 1-7 Mme H. Arpin 1.00 a .11 | chantée par M. l'abbé L. Senez,| lement M. Arcade Bédard, pri 
Théobald, St-Léon 1.8 Mis fans Arbes 2.08 15 di eur FAURE les Dee | de la co gg À de Lu 
de : F . e 1 eur ofirit ses meilleurs! Broquerie, ainsi que Mme e- 
| St-Léon 1-12 6.80 64 dt QE | voeux. Les témoins étaient M. et | dard 
9-12 Sr Thérèse, C.R.C.P. 2.00 8 25 Mme Henry Savard (soeur de ja | Remerciements 
5-8 Sr Yvonne, C.R.C.P., 2.15 23 «09 | jubilaire). Leurs quatre enfants! M. et Mme Joseph Fabas re 
. 1-4 Mile E. Boyer 2.65 ÿ 33 : -08 étaient présents: Mme Eloi Ga-|mercient sincèrement tous ceux 
Mud Falls, St-Georges 1-9 Mlle Alice Jeanson 1.20 12 «10! gnon (Mary) et Alexis, de St-|qaui leur ont offert des cadeaux 
| Bourret, Aubigny 1-7 Mlle Pierrette Caron 2.25 22 10! CT SR  — rl. pos let des souhaits et se sontgdé- 
RME M , 10.47 101 Ë 10! 'A4ida), de Peterborough, Ont.,| voués aussi pour l'organisation 
Béliveau, St-Boniface Mile T. Aubin 4.37 31 14 let Mme Esdras Lord (jeanne|de cette belle fête. 
34 Mile Therrien 3.40 22 15 | d'Arc); de St-Boniface. Les huis- Va-et-vient 
. PUTE ‘# “ | siers étaient MI scar Gagnon! Aprè ] ; d 
Mile A. Cinq-Mars .75 25 .03 en ren L Après plus d'un mois et demi 
î Mile rt rt 1.95 23 .08 | Paul Lord et Edouard Gagnon:| dans sa famille, le R. P. Jean 
Baie-St-Paul-O StE ' 1.1 ‘le LA LADA 1.00 10 4olles enfants de choeur, Ernest! Tétrault, missionnaire d'Afri- 
ie-St-Paul-Ouest, St-Eustache Mlle a poin +38 24 10! Bonin et Gilbert Fabas. Mme N. | que, quittait La Broquerie pour 
Haywood, Haywcrd ” 1-9 Mille Marie Perchotte .2: Ê Fournier touchait l'orgue. Le|aller en mission à Wauchope, 
St-Viateur-Est, Otterburne 1-8 Mile Dolorès Beauchemin 2.00 23 .09 | + ù cn très bien rendu par!Sask. 11 sera de retour la semai- 
Cléophas, St-Léon 1-8 Mme L. Perreault 1.70 20 08! MM. Jos. Tétrault et L. Dubé. |ne prochaire à St-Bôniface, à 
H : : : 1.41 19 07!,.Après la messe, tous les invi-|]a procure des Pères Blancs, 228, 
Talbot-Ouest, Ste. Amélie 140 MM À, DENON. ariiresmcirentoservessessin. © it tettel À + NOTE | Der : | tés se rendirent à la salle de |rue Hamel, où il est nommé pour 
104 écoles s3, 947.00 9,058 |l'arena où eut lieu le banquet.| un temps indéterminé, Ses va- 
PRE AA CERTA mie — - —— sÀ pr. eg Ps Pr Move A jubilai-|cances varurent fort courtes à 
ar M, ar Freynet, mai-|sa famille qu'il n'avait pas vue 
N. D. -de-Lourdes | Il Saint-Joseph tre de cérémonies. Après le re- depuis près de 11 ans. Parents, 
né IC ion so enne e e | pas, M. Alexis Fabas, au noml|amis et paroissiens seront tou- 
Miriage | Va-et-vient er Mon 2 une adresse et| jours heureux de sa visite à La 
s un cadre souvenir, ain- 


Broquerie. Puisse-t-il y revenir 
souvent. 

M. Eugène Simard et sa fa- 
mille avaient la visite dernière- 
{ment de M. Adolphe Simard et 
de sa fille, Doris, de Montréal, 
ainsi que de M. et Mme Eusta- 
che Simard. 

M. et Mme Louis Girardin, 
de Meyronne, Sask., parents de 
Mme Jos, Balcaen, sont retour- 
nés dans leur paroisse, après un 
séjour de quelques semaines 
chez leurs enfants et petits-en- 
fants. 

M: et Mme Jos. Tétrault fu- 
rent agréablement surpris par 
la visite de M. et Mme Jérôme 
Brisebois, de Montréal, accom- 
pagnés de M. et Mme Liguori 
Gauthier, de St-Pierre. 

et Mme W. Carrière et 
Lucien, de La Broquerie, sont 
allés assister au mariage de leur 


fils et frère, René, avec Mille 
Dolorès Grenier, de St-Isidore- 
de-Bellevue, Sask. Partis le ven- 
dredi 2 août, ils sont revenus 
le 6, enchantés de leur voyage 
au cours duquel ils visitèrent 
plusieurs sites intéressants. 


Ste-Agathe 


Baptêmes 

Le 27 juillet: Marie-Aurore- 
Colette, fille de M. 
Louis Lévesque, 
let, Parrain et marraine, M. et 
Mme Marcellin Boulet, de St- 
Boniface, oncle et tante de l'en- 
fant. 

Le 28 juillet: Joseph-Gérard- 
Gilles, fils de M. et Mme Hilai- 
re Gratton, né le 19 juillet. Par- 
rain et marraine, M. et Mme 
Gérard Cournoyer, de Lorette, 
oncle et tante de l'enfant. 

Shower 

Le dimanche soi: 4 août, un 
groupe de dames et demoisel!es, 
parentes et amies de Mlle Car- 
men Brémaud, se réunissaient 
à la salle paroissiale pour un 
shower en son honneur, en vue 
de son prochain mariage. Elle 
reçut de beaux et utiles cadeaux. 
Ce fut une joyeuse petite fête 
pour toutes les assistantes et 
dont Carmen aimera à se sou- 
venir. 


et Mme 
née le 19 juil- 


Le samedi soir 10 août, pa- 
rents et amis remplirent la salle 
de la Légion pour fêter Mlle 
Alice Lécuyer et M. Rosaire 
Roy qui se marieront bientôt, 
On leur offrit un cadeau subs- 
tantiel dont ils furent très heu- 
reux et reconnaissants. 


(533, 


la Maison d'Etudes ‘’Reine 


", destinée aux jeunes gens qui, 
; ayant terminé leur école supérieure, aspirent 
au sacerdoce ou à la vie missionnaire 


On y offre des cours spécialisés de religion, de 
français, de latin et d'orientation, dans un mi- 
lieu enchanteur favorisant la culture physique, 
intellectuelle et spirituelle. Ces cours dureront 
un on ou deux, selon le degré de préparation 
des candidats, et prépareront aux études phi- 
losophiques et théologiques du Scolasticat ou 


du Séminaire, ainsi qu'au ministère bilingue 


de nos régions. 


La Maison est sous la direction du R. P. Pierre 


de Moissac, B.A,, B.Ed., LPed., diplômé en 


Pour plus ample information, 
R. P. Provincial des Oblats, 89, Eastgate, Win- 


nipeg |, Man. 


à Fort William, Ont. 


Psychologie et en Orientation. 


s'adresser au 


RE EEE 


St-Bonifoce, le 16 août 1957 


Nominations chez les Oblats 


de la province 


Le R. P. Léonard Charron est 
nommé principal à l'Ecole In- 
dienne de St-Philippe, Sask 

Le R. P. Placide Chätelain 
curé de la paroisse du Sacré- 
Coeur, Lebret, Sask 

Le R. P. Edouard Coleman (de 
la province centrale des Etats- 
Unis) rattaché à l'école de 
Fort Frances, Ont, et mission- 
naire à Nett Lake, Minn 

Le R. P. Vincent de Varennes 
…—— Econome au noviciat de St 
Norbert. 

Le R., P, Maurice Desautels — 
Professeur au Collège de Gravel- 
bourg 

Le R. P, Emilien Dorge Mis- 
sionnaire de résidence à Crane 
River, Man 

Le R. P. André Florentin - 
Principal à l'Ecole Indienne de 
Fort Frances, Ont 

Le R. P, Gaston Gélinas — 
Principal à l'Ecole Indienne de 
Camperville, Man 

Le R Louis-Philippe Gi 
roux Rattaché à l'école de 
Fort Frances, et missionnaire à 
Morson, Ont 

Le R. P. Léon Jalbert — Mis- 
sionnaire à Ebb and Flow, Man 

Le P. Isidore Joyal Eco- 
nome et missionnaire au Scolas 
ticat de Lebret, Sask 

Le R. P. Dominique Kerbrat— 
Professeur au Juniorat de St- 
Boniface 
Le R. P. Antonio Kéroack (de 

province d'Alberta-Saskat- 
chewan) -— Vicaire à la paroisse 
du Précieux-Sang de Norwood 

Le R. P. Cléophas Lafrenière 


…(Curé à la paroisse du Sacré-| 


Coeur de Winnipeg 
Le R. P, François Lemire — 
Curé à la paroisse indienne de 


Fort Alexandre, Man, et mis- 
sionnaire 

Le R. P, Arthur Massé Mis 
sionnaire rattaché à l'école de 
Mcintosh, Ont. 

Le R, P. Joseph Massé —— Rat 


taché à l'école de Sandy Bay et 
missionnaire à Amaranth, Man. 
Le R, P. Alphonse Paradis — 
Rattaché à l'école de Mcintosh. 
Le R. P. Ephrem Pelletier 
Missionnaire à Pelican Repids, 


an. 

Le R. P. Gérard Pinette Cu- 
ré à la paroisse de St-Philippe, 
Sask. 

Le R, P. Roland Tessier — 
Professeur au Collège de Gra- 
velbourg. 

Le R. P. Paul-Emile Tétrault 

Directeur de la Ferme St- 
Louis, Lebret, Sask 

Le R. P, Florido Turgeon con- 
tinuera ses études à l’Institut de 
Pastorale, Université d'Ottawa. 


Dunrea 


Fête de sainte Anne 

Un grand nombre de person- 
nes se sont rendues pour assis- 
ter à la messe, célébrant la fête 
de notre sainte patronne avec 
beaucoup de dévotion. 

Mmes Thérèse Lavoie, Gérard, 
Napoléon et Léon Boulet, Mar- 
tial Lussier, Alfred Paradis et 
Norbert Fortier, toutes Dames 
de Ste-Anne, rendirent avec brio 
la messe royale avec cantiques 
à sainte Anne à l'offertoire et au 
dernier évangile 

La quête fut faite par Mmes 
Auguste Garand et Jos. Souyri 
Un salut solennel du St-Sacre- 


vra un cours à la Faculté de 


ment finissait en beauté la cé- 
Jébration du jour. 
Les élections des officières 


ont été remises à plus tard. 
Va-et-vient 

Mile Francoise Boulet est de 
retour de Banff où elle passa 
quelques semaines en compagnie 
d'une amie 

Mme Marie-Jeanne Gagnon, 
de St-Boniface, mére de Mme 
Edmond Beaupré, est venue pas- 
ser quelques jours de villégia- 
ture chez cette dernière. Ac- 
compagnées de M. E. Beaupré, 
elles se rendirent à St-Lazare, 
y visiter M. et Mme Jos. Pres- 


cott (Roseline Beaupré), puis 
à Minot et à différents autres 
endroits. k 

M. et Mme E. Beaupre rece- 


vaient: aussi, en fin de semaine, 


la visite de leurs fille et gendre, | 


M. et Mme Albert Delichte, et 
de M. Théodore Knook, de St- 
Alphonse 

M. et Mme M. Boulet, de St- 
Boniface, visitaient Mme Anna 
Boulet et la parenté, en fin de 
semaine 

M. et Mme Wilfrid-Fortier se 
sont rendus en ville dernière- 
ment, y visiter leur fille, Cécile, 
novice chez les Soeurs Oblates 
de St-Boniface, ainsi que de 
nombreux autres parents. 

Malade 
offrons des 
rétablissement à 


voeux de 
Mme 


Nous 
prompt 
Léo Paradis 
Boniface 

Naissance 

Félicitations à M. et 
noit Garand à l'occasion 
naissance de leur premier 
fant, un fils, né à l'hôpital 
Killarney 

Départ pour le noviciat 

Félicitations et voeux de per- 
sévérance à Mlle Eliane Bou- 
let, fille de M. et Mme Antoine 
Boulet, qui quittait le monde 
pour entrer chez les Soeurs Cha- 
noinesses des 
lundi 5 août 


Mme Be- 
de la 
en- 


de 


ZLunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 
Chambre 204 


éd. Canadian Bank of Commerce 
Angle Tache et Marton 
St-Boniface, Manitoba 


Téléphone CHopel 7-3073 


M. E. SA 


Assurances de tous genres 


| rendez-vous. 


| passage au cours de la semaine 
| du 3 août chez Mme Robertine 


hospitalisée à St-|familiale se fit au couvent au 
| cours de la journée. L'on remar- 
| quait M. et Mme Archie Schau- 


Let 


Cinqg-Plaies, le! 
| nipeg, rendait visite à ses nom- 


Eubles-é sie 


St-Georges 


9 juillet, Mme Fébronie 
pont et sa fille, Catherine 
ainsi que MM. Isidore et Paul 
Dupont, sont revenus enchantés 
| d'un voyage de près d'un mois 
4 | dans l'Est. Ils étaient allés re- 
Université! conduire leur fille et soeur, la 
d'Ottawa $ ? Rév., Sr Marie du Rosaire (Ma- 
Le R. P. Denis Comeau, étu-| ris), fille de la Croix. à Québec 
diant en Littérature française à | où cette dernière prit le bateau 
la Sorbonne, et le R. P. Robert! “Homeric” pour se rendre à la 
Châtelain, étudiant en Chimie,|Pluye, France, et ensuite à Ro- 
Université de Sit-Louis, rejoi-|me, italie, où elle passera quel- 
nent tous deux leur poste au|ques années comme garde-mala- 

ge »” e o SE ot s | de dans la Ville Eternelle 
e mionio GAaDOUrY Par”! Pour se rendre à Québec, Sr 

«1! 

tira sous peu pour des étude:| 4, du Rosaire était accompa- 


manitobaine 


Droit Canonique, 


spécialisées en Ecriture Sainte, | ée de son ancienne institutri- | 


à l'Institut Biblique de Rome 

Le R. P. Gérard Nogue, direc-| 
teur des vocations, sera désor-| 
mais de résidence au Juniorat de | 


ce, la Rév. Sr Marie-Joséphine, 
de St-Adolphe. Le voyage se fit 
en automobile, passant par les 
Etats-Unis où la famille Dupont 


+ pue 340, ave Proven-| contra une tante, Mme Anal- 

n d ES dine Plante, à Minneapolis, 
A a 2 eo Un 2 Minn. Lis allèrent dans cette mé- 
PA de get , ville visiter une cousine, 


use Ê | me 
Indien de Fort Alexandre: le R.| Mme Angèle Bolduc, qu'ils n’a- 


F, Jean Lacasse, à l'Ecole In-|° : 
dienne de Fort Alexandre, Man, | Yaient pas revue depuis 15 ans 
Poursuivant la route jusqu'a 
| Québec, ils visitèrent plusieurs 
| endroits, Madison, Chicago, De- 
troit, Kingston, Toronto et les 
chutes Niagara. Arrivée à Qué- 
bec, la famille se rendit à Ste- 
Martine, paroisse natale de Mme 
soirée intime d'adieu eut lieu| Dupont. Après un très court sé- 
le samedi 3 août à la demeure! jour dans cette paroisse, ils ai- 
de M. et Mme Lioyd Magarreil,| lèrent visiter l'Oratoire St-Jo- 
où plusieurs amis se donnèrent | SPh; Notre-D a m e-d u-C ap 
Au cours de la | Ste-Anne-de-Beaupré Ils visité 
veillée, M. Magarrell, conseil. | rent aussi M. et Mme Hermeni 
local du district municipal, Martin, de L'Epiphanie, frère et 
offrit en cadeau, au nom | Pelle-soeur de Mme Dupont Le 
des invités présents, deux lam- | 1? Québe. ils visitèérent la ville 
pes de bureau, eñ gage d'amitié | 9€ ‘@uebec 
et de ec nidérition our les ser- | Pire Pan ge A re 
de “gg ur de 5 og © 3 Ste-Martine où ils visitèrent la 
Escaravage avait rempli les | parenté dans cette paroisse, ain- 


fonctions de maitre de poste et 
de marchand. Il avait aussi été 
au service de la Cie Paterson 
pour quelques années, comme 
agent de l'élévateur à grains.! 

M. Escaravage répondit aima- 


Départs 
A l'occasion du départ de M | 
et Mme Paul Escaravage, une 


eur 


| Laurent, Châteauguay et Ste- 


| Philomène, F 
Ça et là 


Le 4 août, nous eùmes le pi- 
que-nique annuel et le tournoi 


LA LIBERTE ET 


|de balle au camp. La journée 
était belle et tous en profitérent 
pour se divertir 

MM. et Mmes Emeric Bouvier 
et Carolïus Vincent allèrent visi- 
ter leurs parents aux Etats-Unis 
durant quelques jours. 

Les familles Comartin et Ho- 
noré Dupont ailérent à Laurier. 
en fin de semaine, visiter des 
parents. 


Chevali 
de Colomb 


Conseil Goulet ne 3681 


Lundi dernier, au Southwood | 


Country Club, avait lieu la ren- 
contre annuelle des Shriners et 
| des Chevaliers de Colomb. Féli- 
| citations aux quatre amateurs de 
| golf de notre Conseil qui ont con- 
|tribué à la victoire des nôtres! 

Il paraît que le R. P. Athol 
Murray, recteur du Collège No- 
tre-Dame de Wilcox, Sask., a su 
dérider plus d'un front avec ses 
réparties spirituelles ku banquet 
de clôture. 

Est-ce ible? 

Le Cônseil Provencher a un 
membre qui a fait les manchet- 
{tes dans un de nos quotidiens, la 
semaine dernière. Le frère Jean 
B. ne fait pas grand bruit, mais 
il a tout de même réussi à avoir 
sa photo sur la première page du 
journal en question. C'est à se 
demander si les frères Après 
Tout et Bistouri, par leur silence 
prolongé, n'essaient pas d'obte- 
nir la même attention . . . 

Assemblée du mois d'août 

L'assémblée régulière du mois 
d'août a été fixée à lundi pro- 
chain. Les vacances étant une 
des membres, le Grand Cheva- 
de s'attendre à une réunion nom- 
breuse. Soyons tous présents, le 
lundi 19 août! RIGOLETTO. 


blement tout en remerciant peur | 
le présent. Un délicieux goûter 
clôtura la fête [ 
M. et Mme Escaravage et leur | 
famille nous quittaient ie same- | 
di 10 août pour aller demeurer 


sur la rue Beaverbrook, à Win- 
nipeg Nous leur souhaitons 
bonne chance dans leurs nou- 


velles entreprises. 
L2 L2 L 


| Une réunion familiale eut lie 
le dimanche 11 août chez M. et 
Mme Jules Savoie à l'occasion 
du départ prochain de leur fille, 
Lorraine, pour le noviciat des 
Filles de la Croix, à St-Boniface 
L'on y remarquait Mme An- 
na Vouriot, MM. et Mmes René 
| Savoie, Télesphore LakRivière, 
IClovis et Roland Jeanson, de 
| St-Boniface, MM. et Mmes Mar- 


| 


| phaël Grégoire, de Fort Garry, 
André Desharnais, de St-Pierre, 
Alva Lavallée, Eugène, Albert 
let Paul Vouriot, ainsi que MM. 
Oscar et Henri Vouriot, de La 
| Salle, 
| Çà et là 
| Bienvenue à M. et Mme Geor- 
|ges Bernuy qui sont les nou- 
| veaux propriétaires du bureau 
| de poste fet du magasin général 
| M. et Mme Bernuvy et leur famil- 
le étaient anciennement de Red- 
| vers, Sask 
| Au cours du voyage récent 
que firent M. et Mme Moïse 
Cormier à Banff, Alta, ils ren- 
| dirent visite à leurs fils et bru, 
| M. et Mme Gilbert Cormier, de 
|Claresholm, Alta 
| Le dimanche 4 août, de nom- 
|breux parents se rencontrèrent 
chez M. et Mme Léon Alary et 
leur famille. Mentionnons: MM. 
et Mmes Noël Alarie et Marc 
| Dupré. de Ste-Elisabeth, Isidore 
| Lemoine, de Ste-Agathe, Nor- 
| oert Pelland, de Winnipeg, Ro- 
| land Cormier et Georges Alarie, 
de St-Boniface, et Till Camta- 
fio, de Transcona, et leurs fa- 
milles 
Le dimanche 28 juillet, Mme 
| Robertine Cormier et sa famille, 
| de La Salle, ainsi que M. et Mme 
| Félix Cormier et leur famille, 
| de St-Boniface, se rendirent au 
{couvent de St-Pierre afin d'y 
saiuer la Rév. Sr Corinne-Fran- 
çoise, des Soeurs des Saints- 
| Noms de Jésus et de Marie. 
| Récemment, MM. et Mmes Ar- 
chie et René Schaubroeck 2a- 
| vaient la joie d'être visités par 
| M. et Mme Rémi Deaufy, de 
| Régina, accompagnés de leur fil- 
|le, Mme Annie Fchloffer, et de 
| son fils, David. 
MM. et Mmes Joseph Mahé 
et Marcel Jullié et leurs famil- 
|les, de St-Boniface, étaient de 


| Cormier et ses filles. 

| La Rév. Sr Gertrude-Thérèse 
fille de la Croix, de St-Malo, 
avait le bonheur d'être de re- 
tour dans sa paroisse natale, le 
dimanche 4 août. Une réunion 


broeck, de La Salle, parents de 
la religieuse, et ses frères et 
soeurs, Mmes Florence Simard 
et Eveline Lagacé, Milles Ger- 
trude et Juliette Schaubroeck 
M. Camille Schaubroeck, de 
La Salle, MM. Maurice, Denis 
et Gilles Schaubroeck, de St- 
Boniface, MM. Armand et Mau- 
rice Schaubroeck, de Winnipeg, 
et autres parents. 

Mlle Jeanne Lavallée, de Win- 


breux parents de La Salle, ré- 


cemment 
Mile Lucille Courcelles, de 
Ste-Agathe, passa la dernière 


fin de semaine chez M. et Mme 
Marcel Lagacé 

Mme Juliette Robert, d'Aubi- 
gny, élait en promenade récem- 
ment chez ses fille et gendre, M. 
et Mme Henri Gousseau 
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LU LE ho ERREUR EM ENT ie QU et a 


LE PATRIOTE 


Bénédiction de la pierre angulaire 


de la nouvelle église de Virden 


|!  VIRDEN -- Le samedi 3 août, 
| à 5 h. p.m:, une foule de parois- 
| siens et d'amis de la paroisse du 
|Sacré-Coeur de Virden étaient 
| témoins de la bénédiction et de 
la pose de la pierre angulaire de 
la nouvelle église. S. Exec. Mgr 
| Philip F. Pocock, archevêque de 
Winnipeg, présidait la cérémo- 
nie. 

| L'archevêque bénit l'endroit 
dans le sanctuaire où sera «placé 
| l'autel, ensuite il procéda à la 
Eee actuelle de la pierre angu- 

aie. 


Une belle pierre de granit a- 


(vec l'inscription “A. 1957" 


|fut bénite par Son Excellence, | 


ui la mit en place, aidée par 
l'entrepreneur, M. Roman- 
chuk, de Régina. 

La pierre angulaire contient 
un coffret de cuivre dans lequel 
lon mit de la monnaie et des 
{timbres de l'année 1957; trois 
| parchemins: le premier, un ta- 
|bleau du gouvernement actuel 


| beth Ye br maire de Virden, 
let la hiérarchie catholique ro- 
maine depuis S. S. le pape Pie 
| XII jusqu'au curé de Virden, M 
|l'abbé L. J. Schreiber, ainsi que 
Iles noms des trois syndics: le 
deuxième, une liste des mem- 
bres du comité de construction; 
le troisième, une description de 
{la cérémonie de la pose de la 
| pierre angulaire et les noms "des 
|personnes présentes; une copie 
ide l'édition de l'Empress-Ad- 
| vance (journal de Virden) sur le 
| 75e anniversaire de Virden céle- 
| bré avec éclat durant la semaine 


du 22 au 26 juillet et quelques | 
si qu'à Montréal, Lachine, St-|chose du passé pour la majorité| mémentos personnels. 


| Etait présent à ces cérémonies 


lier et son exécutif ont le droit | M. C. S. Coleman, représentant | lieu le mercredi 14 août 


le maire de Virden en congé 
| S. Exc. Mgr Pocock félicita 
1 M. l'abbé Schreiber, le comité de 


Sans camion 


Une bétonneuse se mit à l'oeuvre... 
On fit des fondations à toute épreuve. 


Maubies, tapis, vaisselle ... tout le butin 
Une remorque apporta un bon matin. 


If y a de l’eau chaude .. . c’est moderne 


du Canada depuis la reine Eliza- | 


construction et les paroissiens du 
Sacré-Coeur de Virden ur ia 
| coopération de tous dans la cons- 
truction de la magnifique église 
qui s'élève et la rapidité avec la- 
quelle le travail se fait 

Pour aider financièrement, la 
main-d'oeuvre étant toujours une 
dépense majeure, le comité de 
construction résolut de deman- 
der à tout homme valide de la 
| paroisse, trente heures de tra- 
vail bénévole et tous répondirent 
avec enthousiasm= 


Le nouvel édifice pouvant con- 


tenir 300 personnes, devant le-| 


quel s'élève une tour impres- 
sionnante de 32 pieds de hau- 
teur, sera surmonté d'une croix 
lumineuse de 18 pieds que fe- 
ront ressortir les lumières pro- 
venant de la tour 

L'église actuelle deviendra 
salle paroissiale. On espère que 
la nouvelle église sera prête 
| pour le culte cet automne et on 
| fêtera dignement cet événement. 


Fort Garry 
Le dimanche 11 août est dé- 
| cédée à l'hôpital 
Rose Lavigne, âgée de 56 ans, 
de 1015, avenue Riverwood 
| Fort Garry. Née à St-Eustache, 


elle vécut au Manitoba toute sa 


vie. Son mari, M. Joseph Lavi- 


| gne, est décédé en mai dernier. ! 


La défunte laisse dans le deuil 
une fille, Marie, et cinq frères, 


Alex. Albert, William, James| 


et Peter. 


{mardi 13 août à la chapelle P 
Coutu. Les funérailles eurent 
dans | 


| l'église de Fort Garry et l’enter- 
|rement se fit dans le cimetière 
! local 


Tout le bois — de construction et de parquet — 
Par camion fut transporté de la forêt. 


Provisions, robe de maman, habit de papa, 
C’est un fourgon qui les transporta. 


L'huile vient par camion-citerne. 


TLus les jours, qu’il pleuve ou non, 
La livreuse du laitier passe à la maison. 


On en a de la chance, aujourd’hui, 
Sans CAMION, que serait la vie...? 


l y a de beaux arbres dans le jardin. 
Qui les amena? Un pick-up, filant sur le chemin. 


L'autobus conduit les enfants en classe 
Et papa au bureau. Et la journée passe. 


…€til n'y a pas de meilleur camion que le 


Victoria Mme 


Les prières ont été récitées le 
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Produits pharmoceutiques 
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| 


, que serait 
donc la vie... | 


Au début, il n’y avait qu'une excavation. 
On chargeait à plein la benne du camion... 
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Funérailles, à Ponteix, 
de M. Wilfrid Béliveau 


PONTEIX --… Le service de 
M. Wilfrid Béliveau fut chanté 
le 3 soût par M 
Bouchard, assisté de 
sbbés Georges Laprise 
Frenchville, et Adrien Chabot 
curé de Vanguard, comme dia- 
cre et -diacre. Le principal 
soliste était M. Antonio Monet. 
le, neveu du défunt. Mme Os 
man Bédard touchait l'orgue 

Les porteurs étaient MM. E 
douard Car. gnan, René Legault 
Louis et Lucien Lemay, Louis 
Monette et Léo Legault, cousins 
du défunt. Son neveu, M. Ernest 
Béliveau, de Moose Jaw, portait 
Ja croix. La quête fut faite par 
MM. René Legault et Edouard 
Carignan, accompagnés de deux 
petits-fils du défunt, Marcel et 
Raymond Vermette 

Le défunt 
six filles et 
(Mme R E 
(Mme Albert 
Louise Mme 


MM 


cure 


La] 


SOU 


dans le deuil 
trois fils: Anna 
Marie-Anne 
George), Marie- 
Louis Moreau 
Bernadette (Mme Maurice Geor- 
ge) de Bellegarde 
(Mme Fourny), d'Edmonton, A- 
lice (Mme Alex, Vermette) 
de Ponteix, Emilien, de Calgary 
Artbur, de Vancouver, et Jean 
d'Assiniboia: 45 petits-enfants et 
3 arrière-petits-enfants: son fré 
re, M. Albert Béliveau, de Yel 
low Grass, Sask., et beaux- 
frères et urs, MM. A- 
lex, et Al Provenca Mmes 
Dominique Monetts 
letier, et Ernest 
Falher, Alt 

Mmes Ellers M George et 
Fourn: ains ‘Arthur, n'ont 


Mme Georgette Lemoine, 
deux filles et sa petite-fille, de 
Wawola, rendirent visite à M 
et Mme Emile Denéve et à Mme 
Le Dressay, à Régina. De là, el- 
les se rendirent à Mankota où la 
famille Lemoine avait résidé a 
vant de venir demeurer à Dumas 
et à Wawota, il y « 20 ans 

M. Aristide Dumont, sa soeur, 
Annie, et deux amis de Régina 
se rendirent à Winnipeg; Mme 
A Deschamps les accompa- 
gnait. Ils allèrent quelques jours 
au lac Kenosee pour leurs va- 
cances. À leur retour à Régina, 
M. O. Legault les accompagnait 

M. et Mme Rodolphe Lalande, 


HAE TI 


crs) 


ses 
belles-s0e 
bert 
de 


L'He 


ireux 


ses 


de Windsor, Ont., sont en vacan- 
ces chez jeurs parents, M. et 
Mme Alphonse Lamontagne 

M. et Mme André Baudu et 
leurs enfants, de Vandura, sont 
en visite chez leurs parents à 
Kipling 

M. et Mme Robert Jacques et 
leurs enfants allèrent à Mary- 
field visiter leur fille, Mme W. 


Wyporowich, malade à l'hôpital. 
Nous souhaitons à cette dernière 


une prompte guérison 

M. et Mme Maurice Zébière et | 
leurs enfants allèrent à Mont- 
martre visiter M. et Mme O. 


là se rendirent à 
leur gendre, M. 
son épouse les 


Thériault et de 
Régina visiter 
Gérard Thériault; 
accompagnait 

M. et Mme 
Kipling, sont 
pour affaires. 


Emile Baudu, de 
allés à Winnipeg 


l'abbé Alfred! 
de, 


Monique | 


de Lac Pel-| 


pas pu se rendre pour le service 
M. Béliveau est né aux Trois- 
Rivières en septembre 1879. En 
1909, il épousa Mile Emma Pro- 
vencal qui le précéda dans la 
tombe en 1926, ainsi que son 
fils, Armand, et sa fille, Marie 
Remerciements 
famille désire remercier 
tous ceux qui lun ont temoigne 
de la sympathie en quelque ma- 
nière que ce soit 
Va-et-vient 

M. et Mme Donat 
eur fille, Doreen 
familles Levasseur 
|reault et Alex. Legault 

Mile Marie-Rose Landry à 
passé deux semaines à Moose 
Jaw. Mme Alphonse Douville 
l'a remplacée au bureau de 
poste 

MM. et Mmes Osman Bedard 
et Alcide Dumont, MM. Edgar 
| Bédard et Philippe Therrien se 
sont rendus à l'exposition de Re. 
gina 

Mme Philippe Therrien est re- 
venue de l'hôpital de Régina où 
elle à passé deux semaines 
M. et Mme Elphège Privé 
conduit leur file à l'hôpital Uni- 
versité, à Saskatoôn 

M. Gérard Liboiron est re- 
tourné à l'hôpital Université, à 
Saskatoon, pour examens mé- 
dicaux 


. 
Willow-Bunch 
Malades 
actuellement a 
MM. Jos. Bourgeois, Raoul Ca- 
ron et J. Dumonceau, de Fife 
Lake, Miles Carmen Gosselin et 
Madeleine Boisvert 
Ont quitté l'hôpital 
dernière: M. A 
Mme M. Lacerte 
Déces 
Mme Langen est décédée 
bitement la semaine Aernière 
aux Etats-Unis. Elle est la fille 
de M. et Mme Albert Lambert, 
de Willow-Bunch 
Baptème 
Le 11 août: Marie-Rita-Anne 
née le 29 juillet, fille de M. et 
! Mme Bernard St-Yves (Vivian 
|ine Lautier). Parrain et marra 
ne, M. et Mme Armand Lautier 
Va-et-vient 
Mme Dollara Piché se rendit 
à Régina, la semaine derniére, 
pour y subir des traitements mé- 
dicaux 
M. et Mme Henri Audette, de 
| Lisieux, sont venus rendre vis 
|te à leurs parents et amis der- 
niérement 
| Mme Marie-Ange Nadeau, ac- 
| compagnée de ses fille et gendre, 


La 


Levasseur 
ont visite 


Léo Du- 


et 
| les 


ont 


Sont l'hôpital 


la mai 
Lafrenièrc 


se 
ne 
et 


su- 


| il retournera sous peu. 


de Maillardville, C.-B. sont en| 
promenade pour quelques jours 
[chez leurs parents et amis à 


| Willow-Bunch 

M. le Dr A. Lizaire, accompa- 
gné de ses parents, M. et Mme 
Louis Lizaire, sont partis dernié- 
rement dans l'Est passer quel- 
|ques semaines à visiter leurs pa- 
rents et amis. 

Mile’ Antoinette Martin, de 
Gravelbourg, est en promenade 
chez ses parents et amis pour 
quelque temps. 


Le R. P. H, Bujold, 0.M.I., préside 
le mariage G. Tremblay-A. Gaudet 


ST-ISIDORE-DE-BELLEVUE 
— Le mardi 30 juillet avait lieu 
le mariage de Mlle Annette Gau- 


det, fille de M. Jean Gaudet, et 
de M. Gilles Tremblay, fils de 
M. Arthur Tremblay, de Debden 
Le KR. P. H. Bujold, O.M.I., cou- 
sin du marie, benit le mariage 
Les chantres chantèrent ia mes 
se des Anges el des cantiques 
appropriés furent chantés par] 
MM. Joseph Guigon, Gratien et 
Ronald Gaudet. Mme Willie Jo- 
bin touchait l'orgue 
Les mariés étaient accompa- 

gnés de leurs pères respectifs 
Mlle Eveline Gaudet était fille 


d'honneur et M. Léon Tremblay, 


frère du marié, garçon d'hon- 
neur. 

Le diner fut servi au ‘‘Prince- 
Albert Club”, à Prince-Albert 
A part des proches parents des|venue de 
deux familles, il y avait à ce di- 
ner M. l'abbé W. Desfossés, curé 
de Victoire, et le R. P. H. Bu- 
jold: après le diner, ces deux 
prêtres adressèrent la parole et 
offrirent des voeux aux nou- 
veaux époux. Plusieurs chan- 


sons furent exécutées par la ma- 
riée, MM. Doret, Blais et Gau- 
det et Mlle Lucille Beaulac. Mlle 
Eugénie Durette, 


accompagnée | 


frère, chanta 
le Pére Bujoid, l'* 
Maria’ en espagnol. 

Le soir eut lieu la réception 
chez M. À. Tremblay, puis 
!gens se rendirent à la salle de 
Debden pour la veillée 

Accident 
j Le petii Antonio Gareau, âgé 
de 6 ans, s'est fait couper une 
jambe dans une faucheuse à 
foin. 


|de son 


son et Ave 


Ça et la 
Etaient de passage 
|re-de-Bellevue: M. et Mme Jean- 
Marie Frappier, de Montreal 
Mile Marie-Paule Chamberland, 
de Zenon Park, M. et Mme Jo- 
{seph Legrand, MM. André Le- 
grand et Aimé Forcier, de But- 
te-St-Pierre. 
Mme Hildège Gaudet est re- 
New Westminster, C.- 
où elle était depuis un an 


B.. 

Durant la dernière semaine de 
juillet, M. Léopold Gaudet et sa 
famille se 
Man. pour assister aux noces 
d'or de M. et Mme Adélard Lan- 
glois, parents de Mme L. Gaudet 

Du 21 au 27 juillet, nous a- 
vons eu une belle retraite pré- 
chée par le R. P. L. Fitzgerald, 
C.Ss.R 


1% modémtion 
est ln verti de la 


Prospé ité— 


Beauchène— 


| à | 
La Nluison Seagram 


D: 


stillaieurs Depuis 1857 


à St-Isido- | 


| ges 


| rendu à 


Le dimanche 4 juillet eut lieu! 
le pélerinage annuel à Forget! 
et le jubilé “argent de M. l'ab: | 
bé H. Poirier, ancien curé de! 
Woilseley. M. l'abbé L. Savoie, 
curé de la paroisse, donna le! 
sermon de circonstance en fran- | 
cais et présenta au nom des pa- 
roisses de Wolselrky et de Sinta- 
ita une bourse bien garnie à! 
leur dévoué et estimé ancien 
pasteur. M. Gédéon Langlois lut 
une adresse en français et M.! 
Stanley Cieckiewicz, celle en an- 
£lais 

Outre M 
parmi ceux qu 
fêtes du jubilaire, 
aquions MM. et 


l'abbé L. Savoie, 
assisterent aux 
nous remar- 
Mmes Gédéon et | 
Armand Langlois, Owen Dubey, | 
Antonio Béliveau, Adrien Bon- 
nevilie, Laurent Noëls, Stanley 
Cieckiewiez et Pierre L.B. 
Mmes F, Savoie et S. Souchot- | 
te, Miles Lucie Souchotte et An- 
toinette Tourigny et M Edgar | 
Tourigny | 


Naissance | 
M. et Mmie Armand Dureault | 
(Madeleine Lachambre) sont les | 
heureux parents d'une quatriè- | 
me enfant, ne le 8 août 


Va-et-vient | 


Carmelle Dureault, étu- 
garde-malade à Régina, 
ses vacances chez ses pa- 


Mille 
diante 
passa 
rents 

Parmi nos 

remarquions 
Adélard Rioux, de 
chez M. et Mme Eloi Touri 
M. et Mme Gérard Vallée et 
famille, de Régina, chez M. et 
Mme Antonio Béliveau; M. êet 
Mme Maurice Hébert, Dolorès et 
Jean, de St-Boniface, Man. 
M. et Mme Emile Tourigny M. | 
et Mme Jos. Joubert et leur | 
famille, de Montmartre, chez M 
et Mme Laurent Noëis 

Mme S. Carignan, de Mont- 
martre, passa une semaine chez 
ses fils et belle-fille, M. et Mme! 
Laurent Noëls, avant de partir 
pour Victoria 

M. et Mme A. Bonneville et 
leur famille visitèrent M. et| 
Mme J. Schmidt à Kendal, 
manche. 


recents visiteurs, 
M. et Mme 
Montmartre 
ny: 
eur 


nous 


| morable, 


Jackfish | 


Ça et là 


Le dimanche 4 août, nous é- | 
heureux d'avoir le KR. P. 


tions 

H. Bujold, O.M.I, venu nous 
faire une conférence. C'était | 
vraiment intéressant de l'enten-| 
dre parler ae la Bolivie où ill 
a passé quelques années et où! 


M. et Mme Eugène Dion et 
leurs trois enfants sont venus de 
Victoria, C.-B. 
M. et Mme David Dion, parents 
de M. Dion. 

Mmes Blanche Duhaime, de 
Battleford, et M. Blanchette, de| 
Prince-Albert, étaient en visite 
chez M. et Mme Régis Duhaime, 
récemment. 

Mme A. Cadrain, de Red Deer, | 
est à visiter tous ses parents à 
Jackfïsh, Meota et Edam. | 

Mme Agnès Cadrain était de} 
passage à North Battleford pour | 
la fin de semaine. 

MM. Louis et Omer Baillar- 
geon et Jérôme Bru, Mmes Geor- 
Bru et Alice Baillargeon 
hospitalisés. 

Albert Baillargeon s'est | 
Saskatoon pour soins| 


en visite chez! 


sont 
M 


(l 
| médicaux. 


| 
une chan- 


les | 


[a se 


| 


Le sergent Léonard Gagné est 
en visite chez son père, M. Ed- 
mond Gagné, et autres parents. 
Il est venu d'Ottawa et doit par- 
tir sous peu pour l'Europe. 

M. “,-Philippe St-Amant est 
construire une écurie sur| 
sa ferme 

M. et Mme Honoré Lavigne! 
avaient quatre de leurs filles| 
en visite la sernaine dernière. 


Coderre | 


Pique-nique | 


Le dimanche 4 août a eu lieu 
au parc de Shamrock le pique-| 
nique annuel de ia paroisse de| 
Coderre, sous la direction des 
dames catholiques. Il y eut des 


| jeux de balle pour grands et pe- 


tits, des courses pour les enfants 
et du bingo. La rafle d'un billet | 
de $5.00 a été gagnée par Mme 


sont rendus à Bellsite, | Omer Gaucher. Des rafraichisse- 


ments ont été servis sur le ter- 
rain. La journée se termina par| 
une heure d'amateurs, en plein! 
air. 

Les recettes 


rapporterent un 
peu plus de $150.00. Merci a 
tous ceux qui ont aidé à faire 
de cette journée un succès. 


Ça et la 


M. et, Mme Georges Gagnon | 
ont eu la visite de la mère de| 
cette dernière, Mme E. C. Son-| 


nen, de son frère, M. A. D. Son- 
nen, de Yakima, Wash., et de ses 
deux tantes, les Rév. Srs Marie- | 
Remberta, 0.s.b., qui enseigne la | 
biologie au collège St-Joseph, 
Minnesota, et Marie-Doris, o0.s.b., 
enseignant à St. Cloud, Minn. 
Les membres de la Ligue des| 
Femmes Catholiques de Coderre | 
plaisir d'avoir pour! 


ont eu e 

orateur la Rév. Sr Marie-Rem- 
berta à une conférence donnée 
à l'école nublique., Son sujet 
etait: “Training Your Child for 
| Living’. Après son discours, il 
y eut un quart d'heure de ques- 
tions et de réponses. La soirée 
se termina par un goûter servi 
par les dames catholiques 

| Mme Hilarion Marceau a re- 
cu les d:mes de Ste-Anne, le 26; 


juillet. Mme Alix, la présidente, 
ouvrit l'assemblée par la prière. 


Un court programme éducatif| 
fut donné par Mme Armand| 
Gaucher et un programme spiri-| 
tuel, par Mme Emiie Gaucher. | 
Ensuite, il y eut un quart d'heu-| 
re de discussions et, enfin, un 
| délicieux goûter fut donné par | 
Mme Marceau. Le soir, à Bh., 

eut une messe solennelle en 

honneur de sainte Anne. 

Naissance 

A M.et Mme Paul! Lepine est 

né un fils à l'hôpital Providen-| 


lce de Moose Jaw 


Nos malades | 


M. Joseph Lépine et le jeune 
Paul Wilson sont patients à l'h6- 


| pital St-Joseph de Gravelbourg. | 


| garde, Sask., 


| vies par lui, 


|sence de S. Exc 


| munia 


| boury, 


| Elle insista sur 
| voir 


| recil 


| rinage 


{la parole en anglais. 


| invités, 


| Poirier par 


mere CRE RS DUT + agées" = 


2 


A l'occasion du jubilé d'argent sacerdotal de M. 
ménégilde Poirier, curé de Forget, 
De gauche à droite sur la photo l'on 
chez | voit Mine H. Millette, le prêtre jubilaire, MM. Ovila et Rosario 


ont pu se rendre aux fêtes 


Poirier. 


l'abbé Her- 
deux de ses frères et une soeur 


Double fête à 1 Forget: 
pèlerinage et jubilé 


FORGET Le 
août sera marqué 


dimanche 4 
dans les an- 


di- |nales de la paroisse de Notre- | trique, 
| Dame de 


la Salette, à Forget, 
comme une journée mé- 
l'une des plus belles| 
de son histoire. C'est que, en 
plus du pélerinage annuel en 
l'honneur de la Vierge de la Sa- 
lette, l'on célébrait le jubilé| 
d'argent sacerdotal de M. l'abbé | 
H. Poirier, curé de Forget 

M. l'abbé Herménégilde Poi- 
rier fut ordonné prêtre à Belle-{ 
sa paroisse natale, | 
1932. 11 fut successi- | 


| Sask., 


le 28 août 


|seley, puis de Forget depuis a- 
vril 1946. Ces trois paroisses, 
ainsi que les missions désser- 


s'unirent pour fêter 
le jubilaire. La pré- 
Mgr M. C. 
O'Neill, archevêque de Régina, 
de Mgr F. Gerein, P.D. vicaire 
général, et de 25 autres mem- 
bres du clergé rehaussait la fête 
et donnait une preuve de l'esti- 
me dont jouit le curé de Forget 
auprès de ses confrères. 


La journée commença par une 
messe basse célébrée par Mgr 
l'archevêque, à 8 h. 30 am. 
messe à laquelle assista et com- 
une foule considérable 
de paroissiens. 

À 10 h. 30, une grand-messe 
fut chantée par le R. P. A. Ga- 
O.M.I. Le choeur de 
chant paroissial, sous la direc- 
tion du R. P. W. Morin, S.J., se 
surpassa. Son Excellence adres- 
sa la parole. Prenant l’épitre du 
jour, elle la développa, faisant 
ressortir le dévouement, le zèle 
inlassable de M. l'abbé Poirier. 
la nécessité d'a-| 
de nombreux prêtres, aussi 
vertueux que le jubilaire 

A 3 h. 15 p.m,., il y eut, sur 
le lieu du pèlerinage, la récita- 
tion du chapelet et la lecture du! 
de l'apoarition par MM.| 
Paul et Alex. Devchief. Déja la! 
foule était nombreuse et les au- 
los arrivaient toujours. On en 
compta 320 et environ 1,500 per. 
sonnes. 

L'heure de la messe du péle-| 
sonna enfin. Cette mes- 
se en plein air fut chantée par 
le vénéré jubilaire avec MM. 
les abbés E.-H. Delisle, de Can- 
tal, et L. Missere, de Benson, 
comme diacre et sous-diacre., La 
chorale de Montmarire exécuta | 
une belle messe en. parties et 
la sainte communion fut distri- 
buée dans l'église par trois pré- 
tres à une foule nombreuse, A- 
près la messe, M. l'abbé Poirier 
souhaita la bienvenue à Son Ex- 
cellence, à ses confrères et à gr 


dignement 


ceux qui venaient honorer 
Mère de Dieu et se joindre F 
lui à l'occasion de son jubilé. | 


S. Exc. Mgr O'Neill prit alors| 
Il félicita | 
le jubilaire du travail accompli! 
à Forget en l'honneur de la sain- | 
te Vierge, démontrant qu'il con- 
venait bien de choisir le jour du! 
pèlerinage pour fêter un si ar- 
dent apôtre de Marie. M. RC 
L. Savoie, curé de Woilseley, par- 
la en français. Il fit ressortir} 
que les larmes de la Vierge à 
la Salette étaient versées sur! 
nous, pécheurs, pour nous invi- | 
ter au repentir et à la pénitence. | 
A 6 h., 58 invités se rendaient | 
à la salle paroissiale pour le 
banquet servi par les dames de | 
Forget et des missions. La aie] 
était artistiquement décorée et 
le banquet délicieux. Parmi les 
on remarquait tous les 
membres du clergé: des repreé- 
sentants des paroisses de Wolse- 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


ley, Benson et Forget, puis des| 
missions d'Arcola, Heward et 
Handsworth; MM. Ovila et Ro:| 
sario Poirier, frères du jubilai-| 
re: Mme H. Milleite, sa soeur:! 
M. le Dr et Mme Millette, leur 
fils et neveu. 

M. l'abbé A.'Foisv, curé de 
Montmartre, éilait maitre de cé- 
rémonies. 11 félicita le jubilaire 
au nom de tous ses confrères. | 


Des adresses de circonstance fu- 
| rent lues en français et en an- 
| glais par M. René Marchand, de 
Forget, M. Langlois, de Wolse- 
ley, et M. Tommelein, de Ben- 
son 
Des 
furent 


bourses de circonstance 
présentées à M. l'abbé 
la paroisse de Ben-| 


| Puis, 


| fil 


| roissiens 


| vement curé de Benson, de Wol- | terrain 


[9 h. 


let 
| pluie qui 


| succès sans précédent: 


paroles de remerciement à tous. 
Il compara sa vie à un fil élec- 

Dieu étant le pouvoir. 
Mgr O'Neill fit remarquer 
l'abbé Poirier était un 
n'était pas un 
terre, 
rem- 


| que si M. 
fil électrique, il 
neutre, conduisant en 


mais un fil vivant, animé, 


| pli du courant électrique, Dieu. 


Grâce à des hauts-parleurs, 
habilement installés par des pa- 
intelligents, toute la 
population a pu entendre adres- 
ses et discours. 

La foule, nullement 
fut copieusement servie sur le 
du pèlerinage depuis 
a.m. jusqu'à 7 h. p.m. 

Un kiosque, démontrant pra- 
tiquement le développement et 
les oeuvres des Soeurs de Notre- 
Dame de la Croix, attirait cette 
foule et lui fournissait l’occasion 
de s'instruire, de se délasser et, 
pour beaucoup, de revoir des 
maitresses estimées et aimées. 


négligée, 


élève 


Mile Gayle Bellefleur, 
| du grade 9 à l'école de Willow- 


| Bunch, a contribué à elle seule 
la somme de $10.00 pour le Sou 
de l'Ecolier durant l'année sco- 
laire 1956-57. 


Bellegarde 


Départ 
C'est avec peine que nous ap- 


prenions le départ du R. P. 
Desrosiers. O.F.M., alors qu'il 
tomba subitement malade et 


dut prendre quelques semaines 
de repos. Toute la paroisse le 
regrette sincèrement, car il a su 
par son enthousiasme et sa bon- 
ié se faire aimer de tous. Nous 
lui promettons un souvenir dans 
nos prière et nous lui souhaitons 
un complet rétablissement à la 
santé. 

Entre-temps, nous saluons 
l'arrivée parmi nous de M. l'ab- 
bé Emile Toupin, prêtre nou- 
| vellement ordonné. enfant de la 
| paroisse voisine de St-Antoine 
| de Storthoaks, à qui nous offrons 


nos respectueux hommages et | 


notre soumission. 
Çà et la 

Nous avons le plaisir d'avoir 
parmi nous le R. P. Albert Ger- 
vais, O.M.I. qui est en prome- 
nade chez son frère, M. Georges 
| Gervais. 

Le dimanche 11 août eut lieu 
une partie de balle au camp 
jouée par quatre équipes invi- 
tées: Brandon, Souris, Weyburn 
Estevan. Malgré la grosse 
tomba durant la nuit 
et la température inclémente de 
la journée, il y eut une bonne 
assistance à cette occasion et 
les recettes furent très raisonna- 
bles 


Notre pique-nique annuel qui] 


eut lieu le 7 juillet rapporta un 
les recet- 
tes furent de $3,600 et le profit 
net de $1.700. 

M. et Mme Romuald 


| sont de retour d'un voyage dans 


les provinces de Québec et de 
l'Ontario où ils ont visité des 
parents et amis, entre autres la 
mère de M. Moison, âgée de 92 
ans, qui demeure à Waterloo, 
P.Q. et qui jouit encore d'une 
bonne sante 

Mme Sidonie Aimée 
promenade chez ses fils 
André et Alphonse Aimé 

Mme Narcisse Monin et 


est 


e 
MM 


son | 


Moison | 


na} 
| dames 


| 


| 


| belle Dolter, de Régina, M 


|ont eu 
| Marcel Longeau et de leur fils 


| 


|L. Longeau. 


| 


end opéet es 


Va-et-vient 

Etaient en visite en fin de se- 
maine chez M. et Mme Fred 
Dolter: M. et Mme Bud Wright 
ét leur fils, Douglas, Mille 1sa- 
Re- 
né Dolter et plusieurs amis de 
| Swift Current 

M. et Mme Marcel 
la visite de M 


Français 
et Mme 
Gabriel. et de leur mère, Mme 

Mme Henri Oudot et sa petite 
fille, Catherine, sont allées pas- 
ser la semaine chez M. et Mme 
Charles Oudot, de Lac Margue- 
rite, et ont visite aussi plusieurs 
parents et amis du district 

M. et Mme Antoine Ecarnot 
ont eu la visite de leurs frère 
et belle-soeur, M. et Mme Jos 
Jan, et de leurs enfants, de 
Montmartre. 

M. Marcel Français est de re 
tour d'un voyage d'un mois en 
Colombie-Britannique. Il a vi 
sité ses filles de Chilliwack et 
de Mission et aussi des amis de 
Kelowna et d'Osoyoos 

M. et Mme Maurice Couesland 
et leurs enfants, de Cédoux, ont | 
visité leurs parents de Sintaluta | 
et sont allés passer une NOTE 
au lac Katepwa 


Storthoaks 


Va-et-vient 
l'abbé J.-A. Lévesque, 


M. cu- 


|ré, ainsi qu'un bon nombre de] 


| ses 


| leurs enfants, 


| continuérent leur route à Assi- 


paroissiens, assistaient au 
pèlerinage à Forget, le diman- | 
che 4 août. Ensuite, M. le curé 
se rendait à Régina pour assister 
à la retraite des prêtres. 

M. et Mme Gilbert Paradis et 
ainsi que M. Marc} 
Lalonde, tous de Régina, sont 
en promenâde chez leurs parents] 
et amis. | 

M. et Mme Alfred Bourget, | 
Mme Henri Carrière et ses en-| 
fants, tous de St-Boniface, vin- | 
rent rendre visite à leurs parents 
et amis. M. et Mme Bourget 


niboia et à Laflèche 

Mile Suzanne Peters, de Win-| 
nipeg, passe ses vacances chez| 
ses parents, M. et Mme Earl! 
Peters. 

Mlle Yvette Paradis est reve- 
nue du collège St. Thomas More | 
de Saskatoon. , 

Mme Louise Meunier est atiée{ 
à Régina pour quelques jours 

M. et Mme Georges Gervais, 
de Benson, sont en congé chez 
leurs parents, M. et Mme Er- 
nest Gauthier. 


Quarante Heures 
Nos Quarante Heures eurent 
lieu cette année les 11, 12 et 13 
août. MM. les abbés E.-H. De- 
lisie, de Cantal, et H. Poirier, 
de Forget, donnèrent les ser- 
mons dimanche et lundi soir. 


| d'honneur 


Québec 
L'enseignement de l'anglais 


celui du français, 


pour les pensionnaires, salle 


Terrain de jeux 


Pension et scolarité: $40 par 


programme du département de 
selon le programme approu 
ration Canadienne-Française de la Colombie 


Le couvent des plus modernes comprend 


laboratoire, cuisinette, bibliothèque et une très belle ch 


Pour tout autre renseignement 
Revérende Soeur Supérieure 
Pensionnat des Soeurs du Bon-Pasteur 
Notre-Dame-de-Fatima 
7136, Delestre, Maillardville, C.- 


St.Bonifoce, le 16 août 1957 


Couvent du Bon-Pasteur 


Notre-Dame-de-Fatima 
MAILLARDVILLE, C.-B. 


Pensionnat bilingue, dirigé par 


les Soeurs du Bon-Pasteur de 
grades 9-12) est conforme «a 
l'Education de la Colombie 
vé par la Fédé 


classes. dort 
de récréation 


apelle. 


d'étude, salle 


mois avec congé de fin de se 


maine; $50 par mois sans congé 


s'adresser à 


B. 


M.L. Lafond, de Laventure, épouse 
Mile Maria Paquette à Léoville 


LEOVILLE Le 23 
Mile Maria Paquette, 
ce à notre école, 
tinée à celle de M. 
fond, dont les parents 
à Laventure. 

La mariée 


juillet, 


Lionel 
résident 


était accompagnee 
de son frère, Albert, et le ma- 
rié de son père, M. Armand 
Lafond. Etaient fille d'honneur 
Mile Viviane Aubin, et garçon 
M. Théobald Lafond, 
frère du marié. La petite Denise 
Henri, nièce de la mariée, ac- 


cornpagnée de son jeune cousin, | 


Gérard Ruel, 
bouquetière 


M. l'abbé Gaudet touchait 
l'harmonium pour la marche 
d'entrée, puis célébra la messe, 


‘durant laquelle la chorale chan- 


ta des cantiques appropriés 

A la sortie de l'église, la fa- 
mille se rendit chez Mme Ed- 
mond Paquette, où fut servi le 
soupér. Une veillée à la salle 
réunit parents et amis d'ici 


des paroisses environnantes, ve- 


nus pour souhaiter beaucoup de| 


bonheur aux jeunes époux. 
Autre mariage 


Le 11 juillet, dans notre égli- 
se paroissiale, avait lieu le ma- 
riage de Mlle Thérèse Parent, 
institutrice à Phippen, et de M 
Raymond Risling, de Revenue. 
Etaient demoiselles d'honneur: 
Miles Jeanne Parent, soeur de 
la mariée, venue de Kerrobert 
pour l'occasion, et Dorothy Ris- 
ling, soeur du marié, et garçons 


2 


Une émission spéciale, et mé-| 
me très spéciale, réalisée par 
Jean Papen, a souligné la fête 
de l'Assomption cette semaine. 


Nos auditeurs ont sans doute 


accueilli avec plaisir une nou- 
velle émission religieuse, la 
“Chronique Mariale’”’, qui re- 


vient le dimanche à 4 h, 15. Ce 
programme qui nous vient de 
Notre-Dame-du-Cap donne des 
informations mariales du monde 
entier. 

M. Richard Johnston, profes- 
seur de musique et folkloriste, 
vient de faire un fructueux 
voyage en Saskatchewan, sous] 
les auspices du Musée de l'Hom- 
me d'Ottawa, de la Fondation} 
Canada et de la Commission 
des Arts de Saskatchewan. Il 
a recueilli sur ruban magneti- 
que des chansons de folklore 
francais et canadien, à Lebret 
et surtout à St-Louis et à Bato- 
che. Collègue de Marius Bar- 
beau, M. Johnston est particu- 
lièrement intéressé au folklore 
canadien-français et métis et il 
part avec l'impression bien net- 
te que l'Ouest, encore inexploré 
au point de vue des recherches 
folkloriques, réserve des riches- | 


Courval | 


Ça et la | 

M. et Mme Arthur Tremblay | 
de Moose Jaw, Mme Jeannine | 
Marcil et ses filles, Elaine et 
Jerry, et la famille J. Walker 
visitèrent parents et amis der- 
nièrement. 

Notre nouvelle institutrice, 
Mlle Jeannine O'Reilley, de St- 
Victor, est venue visiter ses pa- 
rents, M. et Mme Willie O’Reil- 
ley, ainsi que ses oncle et tante, 
M. et Mme Louis Beauregard. 

M. et Mme MecCarty et leur 
fille, de Québec, sont en pro- 
menade chez M. et Mme J. Lan- 
dry. 

M. le Dr et Mme Berry et| 
leur fillette ont rendu visite à} 
M. Fr. Tremblay, ainsi qu'a leurs| 
parents de la paroisse, et se ren- 
dirent ensuite’ visiter Mme Fr.| 
Tremblay, hospitalisée à Gravel- 
bourg. 

M. Fabien Tremblay 
vacances dans sa famille. 

M. Cyrille Morin et son fils, 
Pierre, de New-York, accompa- 
gnés de M. et Mme Mange! et 
de Milles Marie-Anne Morin et| 
Marie-Paule Croteau. de Régi-| 
na, passèrent la fin de semaine | 
chez'la famille Paul Croteau 

La famille 1. Goudreau est| 
de retour d'une promenade en| 
auto, au cours de laquelle elle 


est en, 


visita parents et amis à Bon- 
| neville et à Calgary 

La famille Yvon Arguin, a-| 
{prés avoir vu toute sa récolte | 
fauchée par la grêle, est démé- 
| nagée à Moose Jaw. 1 


| Ste-Anne 


Dernièrement eut lieu la ré-| 
ception de quelques dames dans 
la congrégation des Dames de 
Espérons qu'a l'ave- 
plus nombreuses seront les! 
qui suivront leur exem- 
ple. M. le curé parla spéciale- 
ment quelques minutes aux nou-| 


nir, 


son, par la mission d'Arcola,| fils, Fernand, ont quitté le villa- | velles congréganistes. Le comité | 
par Forget, Heward et Hands-|ge de Frys pour s'installer sur | élu fut: présidente, Mme Paul; 
worth et par la paroisse de Wol- | leur ferme à l'est de Bellegarde, | Croteau: vice-présidente, Mme | 
seley. Len attendant de construire une) J.-H. ‘lrembiay, et sserélaire, 

Le digne jubilaire adressa des| maison au village de Bellegarde.i Mme Marcel Tremblay. ! 


Chronique de CFNS 


1170 Kilocycles 


| les 


| semaine dernière 


|nadiens français du nord de 
| province ont le luxe de pouvoir 


| d'autre 


| CFRG 


ses abondantes. Dès l'an pro- 
chain, une équipe de spécialistes 
(linguistes, musiciens, etc.) vien- 
dra recueillir les chansons con- 
servées par tradition ou créées 
sur place par les divers grou- 
pes ethniques. M. Johnston nous 
disait en plaisantant: ‘Vous de- 
vriez avoir honte que ce soit un 
Anglais qui vienne enregistrer 
vos belles chansons françaises 
et canadiennes’, ‘En comparai- 
son avec l'élément anglais, a-t-il 
ajouté, où le folklore est très 
pauvre, 
ont une richesse admirable et 
unique’ 

Une excellente 
au Musée de l'Homme, 
ment détaché du Musée national | 
d'Ottawa, et dont le directeur 
est M. Jacques Rousseau, bien 
connu à Radio-Canada, serait de 
venir à CFNS enregistrer des 
airs ou soumettre des paroles 
de chants de folklore. Bien en- 
tendu, il doit s'agir de chansons 
inédites, c'est-à-dire non pu- 
bliées ou écrites. 

M. Johnston nous 
avec beaucoup d'amabilité de 
doubler ses enregistrements, et 
nous serons ainsi en mesure de 


| diffuser deux émissions spécia- 


les pionniers de St- 
25 


‘avec 


Louis’ les dimanches 18 et 


août, Soyez à l'écoute dimanche | 


prochain, à 5 h. (heure avancée), 
et tous les jours à ‘Bienvenue 
Saskatchewan’. 


Dimanche dernier, M. et Mme 
Léo Rémillard, de Winnipeg, é- 
|taient de passage à Saskatoon, 
en route pour Edmonton, et M.! 
et Mme Charles Papen reve-| 
naient des Rocheuses, où ils ont | 
passé une semaine de repos bien | 
mérité. L'homme à tout 
entre temps, était Jean Papen 
Programme féminin, sports, nou- 
velles, £ 
Aussi à l'aise avec les 
dines’' du matin qu'avec les au- 


diteurs sérieux du soir. 


Le Père Duval a été ‘lancé 
officiellement” 
du nord de la Saskatchewan, la 
Et à propos 
Les Ca- 
la 


des ‘Quatre Vents” 


capter deux postes français. A- 


| vantage ou désavantage, selon le 


point de vue. D'après Marcel 
Houle, c'est excellent, puisque 
ça met de l'émulation. En tous 
cas, il est difficile pour nous 


| d'oublier que nos ondes croisent 
celles de CFRG et même de 
CHFA dans le nord-ouest. Et 
si ça se ressemble d'un poste 
à l'autre, ce n'est pas nécessai- 
rement voulu. Mais lorsque ça 
va jusqu'à donner le même nom 
à deux émissions, de part et 
rivé avec ‘Aux quatre vents” 
Rossel croyait avoir été inspiré 
avec ce titre, et quelle ne fut 
pas sa surprise d'apprendre par 
la suite qu'il y avait déjà un 
programme ‘Aux quatre vents’ 
à Gravelbourg depuis très long- 
temps! C'est vrai qu'il vente 
beaucoup en Saskatchewan, et 
en sait quelque chose, 
puisqu'il a failli perdre sa ca- 
lotte dans une récente tempête 
d'après les nouvelles. Mais cette 


histoire prouve qu'il n'y a pas| 


d'exclusivité dan: les idées, et 
que, coumune Ci l'Ecrircure, 1 'E8- 
pri souffle où il veut... 


institutri- | 
unissait sa des- | 


La- | 


faisait fonction de | 


et! 


les Canadiens français; 


collaboration | 
récem- 


a permis | 


faire, | 


et même spiritualité ...! 
“bigou- | 


aux quatre vents | — 


C'est ce qui est ar-| 


d'honneur: MM. Joseph 
der et George Johner 

Après le diner servi 
Noël Parent, père de la mariee 
heureux époux partirent en 
voyage de noces. Ils résideront 
à Saskatoon 


St-Brieux 


Mariage 
M. Brieux Gal- 
lais, fils de M. et Mme Honoré 
Gallais, de cette paroisse, et de 
| Mile Rose-Marie Zirbirg fut cé- 
lébré à St. James le samedi 3 
aontt 

M. Francois Gallais, de Winni- 
pex, Milles Cécile et Hélène Gal- 


Schnei 
chez M 


les 


Le mariage de 


lais, de Saskatoon, étaient à la 
maison paternelle à l'occasion 
de la noce de leur frère. Fran- 
cois était garcon d'honneur et 
Hélène, fille d'honneur. Une soi 
rée eut lieu à la salle de Lac 
Lenore le même soir 

Ça et la 


Le dimanche 4 août avait lieu 


le diner annuel de la mission 


de Pathlow, servi à la salle ‘“Le- 
gion”. Bon nombre de parois- 
siens de St-Brieux se rendirent 

Pathlow pour participer à ce 

Mile Vivianne de Goesbriand, 
de Saskatoon, était en visite chez 
ses parents, M. et Mme A. de 
Goesbriand, pour la fin de se- 


maine, 

MM. et Mmes Albert Phaneuf 
et Ernest de Goesbriand sont 
partis pour un voyage de deux 
semaines en Colombie-Britanni- 
| que 

M. et Mme Roger Rohel, de 
Prince George, C.-B., sont en vi- 
site chez leurs parents. 

Mme Henriette Brownrigg. de 
Winnipeg, est venue rendre vi- 
Mme François 


sité à sa fille 


1 
a 
succulent diner 
FE 
| Décès 

M. Albert Roenspies, 
maria, est décédé le mardi 8 
août, Il était âgé de 64 ans. Les 
funérailles eurent lieu à Kerma- 
ria le jeudi 8 août. Outre son 
épouse, il laisse dans le deuil 
trois fils, Philippe, Denis et Al- 
bert, et trois filles, Caroline, 
Mme Froc (Evelyn) et Mme H 
Fouhse (Phyllis), ainsi que trois 
frères et cinq soeurs. 


de Ker- 


| Principe de vie saine: 
couché tôt, levé matin 


REGINA -- Mme Joseph Le- 
gault, qui est maintenant dans 
sa le année, exprimait ces 
| jours derniers sa théorie à l'ef 
fet que le travail n'a jamais fait 
mourir personne 
ï La sympathique nonagénaire 
| aime d'ailleurs rappeler que son 
grand-père est mort à 105 ans 
et elle partage le slogan de son 
#ïeul résumant les conditions 
d'une vie saine à la discipline 
du couché tôt, levé matin, 

Aussi active qu'une femme de 
60 ans, Mme Legault est née à 
Columbus, dans l'Ohio, et en 
1887, elle épousa Joseph Le- 
gault: le couple vint s'établir au 
Canada sept ans plus tard, plus 
précisément à Deloraine, dans 
le Manitoba 

En 1902, M. et Mme Legault 
Wolseley, en 


| 


|s'installérent à 


Saskatchewan, où ils avaient a- 
cheté une ferme, M. Legault 
| mouput en 1921 et sa veuve vit 
|à Régina depuis 1927, 


Pharmacie Duncan 
| Avenue Centrale 

| PRINCE-ALBERT. SASK. 

| PRESCRIPTIONS 


Articles de pharmacie 
Bonbons, Papeterie, etc. 


| Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


J.-R. Pellerin, BA. A. 


OPTOMETRISTE 
Examen de lo vue 
60. 12e rue est. Prince-Aibert, Sask. 
MEDICAL & DENTAL CLINIC 
Téléphone 7744 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 
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— Non, et personne n'en à de 
pouvelles 

— Alors, ce mariage? 

— ]| date d'avant sa 
su Canada. 

— C'est abominable, ce qu'il 


Lu. 


venue 


a fait, c'est déloyal. Comment 
pouvez-vous .,, 
11 maniait brutalement les! 


changements de vitesse en ac- 


célérant l'allure de la voiture 
et elle implora: 

…— Larry, si vous êtes mon 
ami ,.. 

— Je suis... 

— Alors vous devez être in-| 
dulgent, il a tant souffert! 


Je ne demande pas mieux, 

mais j'ai du mal à admettre une 

telle conduite, Quand on n'est 

pas libre, on n'a pas le droit. 
11 ajouta, pratique 


— En somme, ce que vous 
m'annoncez est une bonne nou- 
velle pour moi 

…— Larry! 

— Pardonnez-moi, ‘'darling 


je parle comme je sens. Votre 
Sacha marié, vous ne pouvez 
plus songer à l'épouser, s'il re- 
vient jamais 

…— Je peux songer aussi à 
n'épouser jamais personne. 

— C'est vrai, vous pouvez 
rester vieille fille, en attendant 
qu'il devienne veuf 

La discussion avait fait di- 
version et Doralice, repoudrant 
son visage, s'efforçait de dissi- 
muler les traces de ses larmes. 
Elle ne voulait pas qu'on jin- 
terrogeñt ce soir et elle répli- 
qua gans se fàâcher 

…— Ce n'est pas la peine d'être 
désagréabie, Larry, j'ai du cha- 
grin. 

…— Cela me bouleverse de 
vous voir pleurer pour ce... 

— N'en parlons plus, voulez- 
vous? 

— J'aimerais tellement mieux 
que vous n'y pensiez plus. 

— Rentrons à présent, il est 
tard et nos parents doivent se 
demander ce que nous faisons. 

Il eut un petit rire gogue- 
nard. 

— Vos parents, 
père, doivent penser que nous 
sommes en train de flirter. Si 
nous revenions en leur annon- 
cant notre intention de nous 
marier, ils nous donneraient vi- 


comme mon 


— Quoi? 

— De se marler. 

— Vous êtes insupportable! 
Vous accepteriez que je vous 


épouse alors que j'en aime un 
autre? à 
— Oui, j'accepterais, car si 
vous y consentiez, cela voudrait 
dire: “Je ne veux plus enten- 
dre parler de ce Sacha... Ai- 
dez-moi à l'oublier”. Ce n'est 
pas encore cela, n'est-ce pas? 
Elle soupira: 


— Oh! non! 

— Tant pis. Vous êtes arri- 
vée, ‘“darling”. Quand me ra-| 
conterez-vous l'histoire de Sa- 
cha? En fait, c'est bien lui ce 


garcon dont vous parlait le ca- 
fetier? 

— Oui. c'est luf. 

— Et il s'appelle, cet homme 
exceptionnel? 


Elle haussa les épaules. Ce- 
lui dont on venait de lui ra- 
conter l'histoire lui paraissait 


si différent de l'homme qu'elle 
aimait, qu'elle murmura: 

…— Pour moi, il sera toujours 
Sacha. 


— En résumé, que souhaitez- 
DR Ad un ranoc RS Dont aura a 
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vous À présent?’ demanda Larry |! 


aprés que Doralice lui eut ex- 
pliqué ce qu'elle avait appris 
de Luc Eterval | 

Elle avait: longtemps refusé 


J'AIMAIS UN VAGABOND 


%%2e9 


de parler et il n'avait plus in-| 


terrogé. Pas davantage 
vait fait allusion à ses projets 
de mariage. I] traitait toujours 
Doralice en camarade, comme 
il traitait sa propre soeur, à cet- 
te différence près que Betty, vi- 
siblement trés amoureuse du 
jeune professeur français, était 


qu'il 
lice à propos de Sacha. 

Ils avaient fait une 
promenade au bord d'un lac 
|suisse qui rappelait à la jeune 
Canadienne ceux des Laurenti- 
| des. Ils s'étaient assis et tout à 


|ce qu'elle savait. 
| _ Avec son sérieux habituel, 
| Larry l'avait écoutée, faisant 


Hi n'a-| 


Reoroduit over 
l'autorisation de la Société & 
des Gens de Lettres 


% 


La réponse fut rapide, Moins 
de deux jours plus tard, il était 
avisé que Mme Verrier l'atten- 
dait chez elle 

Il avait préféré ne pas tenir 
Doralice au courant de ses dé- 
marches. 1] se rendit à Auteuil 
| où fl fut introduit dans un sp- 
partement a:<ez neuf, meublé 
convenablement, mais sans au- 
| cune apparence de luxe. 

La femme qui le reçut lui fit 
une assez bonne impression, a- 


| vec ses cheveux blancs soigneu- 


l'objet de ses taquineries, alors | 
ne plaisantait plus Dora- | 


longue | 


++] coup, par un besoin subit de| 
| soulager son coeur, elle raconta | 


sement lissés, sa robe noire. Elle 
demanda tout aussitôt: 
— Vous connaissez Luc Eter- 


val? 

— Pas personnellement, re- 
connut Larry. 

Les traits sévères de Mme 
Verrier se tendirent A 


— Votre lettre disait... 
Larry entendait se servir de 
|ses maladresses dans le manie- 
|ment de la langue française et, 
| bien qu'il en comprit à présent 


préciser parfois un point obscur, | bresque toutes les finesses, il 


| puis il avait posé sa question. 

| Ce qu'elle souhaitait? Elle ne 
Île savait plus. L'oublier était 
la raison même, mais on ne com- 
|mande ni à ses pensées ni à ses 
| sentiments, 11 aurait fallu rayer 
de son souvenir les deux années 
qui venaient de s'écouler: la pre- 
mière pendant laquelle était né 
son amour, la seconde toute peu- 
plée de regrets. 

Pouvoir tendre loyalement sa 
main à un garçon comme Larry, 
qui ne s'embarrassait pas de 
réveries, et construiré avec lui 
une existence équilibrée aurait 
été la sagesse, mais elle était 
loin d'avoir atteint à la résigna- 
tion et elle avoua: 

— Je veux savoir ce qu'il est 
devenu. 

11 accepta sans récriminer: 


— Que peut-on faire? 
“ssayer d'abord de savoir 
par sa femme ce qui s'est passé 
entre son départ de chez son 
père et le moment où vous l'a- 
vez rencontré. 

Doralice hésitait. Il lui répu- 
gnait de tenir certaines révéla- 
tions de l'épouse. Pourtant, c'é- 
tait là un moyen de détruire 
son impossible amour, Tous les 
détails seraient bons, qui la sé- 
pareraient de lui. 

Elle consentit et il demanda: 
Pouvez-vous me procurer 
l'adresse de cette femme? 

— Je puis la demander. 

— J'irai la voir à notre re- 
tour à Paris. Jusque-là, “dar- 
ling’’, essayez de profiter de ce 
voyage sans arrière-pensée. Vous 
ne pouvez rien faire à présent, 
et puis, vous ne devez pas vous 
laisser accabler par la tristesse, 
vous êtes tellement moins jolie 
quand vous ne souriez pas. 

L'argument l'amusa et plus 
encore Ja constatation que des 
| regrets ne la conduisaient à rien. 
Elle pouvait rester fidèle à un 
amour absurde et sans espoir, 
mais elle n'avait pas le droit 
de perdre pour cela sa person- 
nalité, d'ennuyer ses parents et 
ses amis avec une figure ren- 
| frognée, un manque d'intérêt 
pour tout ce qui s'offrait à elle 
de nouveau. 

Se replier sur son chagrin, 
se délecter de son désespoir, 
multiplier les raisons de s'attris- 
ter, ne constituent pas une s0- 
lution. Faire front, au contrai- 
re, dominer sa peine, lutter éner- 
giquement contre le décourage- 
ment, ce n'est pas cesser d'ai- 
mer ou de se souvenir, c'est seu- 
lement se garder intacte pour 
l'avenir. 

La vie ne s'achève pas à cau- 
se d'un amour insatisfait ou 
malheureux. Même si jamais il 
ne doit être remplacé, il faut 
savoir donner un sens nouveau 
là l'existence, et l'amitié forte, 
raisonnable, de Larry Hermphill 
l'aidait à l'admettre. Elle avait 
eu, pour Sacha, la magnifique 
flambée d'un premier, d'un 
grand amour. Cette période pou- 
vait être achevée, une autre a- 
lors commencerait. Elle lui pa- 
raîtrait acceptable seulement si 
le mystère entourant encore Sa- 
cha était dissipé. Elle consentit 
[à ce que le jeune Américain 
poursuivit l'enquête. 
| Du moment où elle prit cette 

décision, son humeur changea 
et les Brazeau, qui suivaient a- 
vec inquiétude ses diverses ré- 
actions, se rassurèrent en la 
voyant de nouveau plus gaie. 

Le voyage à travers la France 

se poursuivit dans l’euphorie et 
Doralice goûta pleinement tout 
ce qui s'offrit à son admiration. 
Deux mois s'écoulèrent durant 
lesquels le souvenir de Sacha, 
toujours présent à son coeur, 

perdit son acuité douloureuse. 

Il fallut enfin songer au re- 
tour. 
vaient prolonger leur séjour en 
France, mais leur père repartait 
aux Etats-Unis en même temps 
|que les Brazeau et Jacques Le 
Marois. 11 y aurait des sépara- 
| tions pénibles, mais on avait la 
certitude de se rejoindre, et Do- 
| ralice aurait aimé pouvoir pen- 


RÉ 


ser qu'il en serait de même avec | 


| Sacha. : 

| Dès le retour à Paris, le jeune 

| Américain se mit en quête de 
| la femme Verrier et de sa fille. 
Une petite difficulté avait surgi, 
M. Eterval ne connaissant d'el- 


Les jeunes Hemphill de-| 


— Je vous ai promis de vous | 
aider. Je tiendrai ma promesse. | 


savait fort bien utiliser sa qua- 
lité d'étranger quand il le fal- 
lait. 

— Moi, 


je ne le connais pas, 


| contré 

— Où? 

_— Au Canada. 

— C'est donc cela, murmura- 
t-elle, puis elle ajouta aussitôt: 
“Quand?” 

— La dernière fois qu'ils l'ont 
vu, c'était il y a à peu près 
un an. 

— Que faisait-i1? 

_— ]] iravailiait, 

_— Et depuis? 

— Mes amis ne savent pas, 
et j'ai pensé que vous peut- 
être... 

Le visage de la femme expri- 
mait la déception. Elle murmu- 
ra, comme à regret: 
| 1 Je ne sais rien de lui, moi 
|non plus. 

— Votre fille n'a pas de nou- 
velles? 

Elle haussa les épaules et dit, 
comme pour elle-même: 

— Il faudrait pourtant le re- 
joindre. La situation ne peut 
s'éterniser. 

11 fallait l'obliger à parler, et 
il était délicat pour Larry de 
l'interroger, d'autant que sa pre- 
mière impression favorable per- 
sistait en face de la dignité de 
cette femme. Il hasarda: 

— Mes amis, peut-être, au- 
ront l'occasion d'avoir de ses 
nouvelles. 

— C'est lui qui leur a parlé 
de nous? 

— Non, c'est M. Eterval. 

Elle s'était levée tout d'une 
pièce. 

— M, Eterval! J'aurais dû 
m'en douter, puisque vous ve- 
nez par la banque. On ne pense 
jamais aux choses les plus sim- 
ples. Que vert-il? Pourquoi vous 
envoie-t-il? 

Une crainte soudaine semblait 
l'envahir et Larry lança négli- 
gemment: 

— C'est un peu à cause de la 
pension qu'il vous sert... 


— Il a l'intention de nous 
l'enlever? s'écria-t-elie, impé- 
tueuse. 


— Je n'ai pas dit cela, mais 
vous comprenez, comme il ne 
sait rien de son fils... 

Ah! lui non plus! 

Elle avait à peine murmuré 
ces mots, mais Larry les avait 
parfaitement entendus, Il de- 
manda innocemment: 

— Votre fille et Luc ne s'en- 
tendaierit pas très bien? 

Elle jeta sa réponse: 

— Ils ne pouvaient se sup- 
porter. 

Larry :éprima un geste de 
surprise, mais la femme ne le 
regardait pas et, comme si elle 
avait tout, à coup libéré en elle 
un besoin longtemps refréné de 
parler, elle s'’exclama: 

— Si elle avait voulu m'écou- 
ter, au lieu de végéter dans cet 
appartement, c'est dans la gran- 
de maison, là-bas, que nous ha- 
biterions. 

On sentait une rancoeur, une 
ambition enfin avouées, et Lar- 
ry, sans paraître rien remar- 
quer, demanda: 

— N'aurai-je pas le plaisir 
de rencontrer Mme votre fille, 
mes amis pourraient, quand ils 
reverront Luc, lui donner de ses 
nouvelles. Une brouille peut 
être passagère, et si l’on pou- 
vait aider à leur réconcilia- 
tion ... 

Elle eut un rire sarcastique. 

— Il s'en moque bien! Quant 
à les réconcilier, laissez-moi m'a- 
muser de l'idée. D'ailleurs, ma 
tille n'est pas ici, elle est sortie 
avec son fiancé. 

— Son fiancé? 

Il n'avait pu dissimuler sa 
stupéfaction et elle répliqua, 
acerbe 

— Qu'est-ce qu'il y 


a d'ex- 


— Je croyais... 

— Qu'est-ce que vous croyiez? 
Allons! parlez! 

Le pauvre Larry était bien 
embarrassé et Mme Verrier 
considérait, soupçonneuse, 

— Qu'êtes-vous venu 
cher ici? 

11 était plus sage de se mon- 
trer franc et il dit: 

— Je crovais que 
le mari de votre fille. 


cher- 


Luc était 


les qu'une domiciliation de ban- | 


1 


que. Larry s'était rendu à 
blissement indique par 
triel et il avait eu quelque pei- 
ne à obtenir qu'on fit passer 
une lettre à Mme Verrier, 
| quelle était détentrice d'un 
| compte. On lui promit pourtant 
| de faire parvenir à l'intéressée 


l’éta- | 
l'indus- | 


la- | 


— Et M. Eterval, que croit-il? 
— Il le suppose aussi, puisque 
les bans avaient été publiés. Le 
mariage n'aurait-il pas eu lieu? 
Hélas! Deux jours avant la 
célébration, une 


tout casse, et pourtant j'avais 


tout en main! Mais cela ne vous | 


intéresse pas. Alors vous disiez 
que M. Eterval les croit mariés 
Je comprends maintenant pour- 


| le billet par lequel, payant d’'au- | quoi il continue la pension, car 


dace, 
des 


il se disait en mesurc de} 1 
nouvelles de Luc! Luce n'en toushe rien, 


il sait bien 


(A suivre) 


| mais j'ai des amis qui l'ont ren- | 


traordinaire? Ma fille est libre! | 


| 
le 


maladresse a! 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


| Gabriel au caractère violent 


per Florence WEPDGE (Traduction exclusive à ‘’Lo Liberté et le Patriote’) 


Un jeune garçon qui se met 
souvent en colère peut-il espérer 
devenir un prêtre ou un reli- 
| gieux? Gabriel, qui possédait un 
| tempérament irascible et qui est 
| maintenant un grand saint (il ne 
s'agit pas de l'ange Gabriel), 
nous répond: ‘Bien sûr, il le 
| peut. Je n'ai pas trop mal réus- 
| si, n'est-ce pas?”. 

Ce jeune italien, qui reçut au 
baptème le nom de François 
| Possenti, changea son nom en 


lorsqu'il devint moine de l’ordre 
des Passionistes. Les Passionis- 
tes sont des hommes qui devien- 
nent prêtres ou religieux dans 
le but de parler au monde sur 
les souffrances et la mort de 
Notre-Seigneur. 

François n'eut pas une enfan- 
ce très heureuse. Il n'avait pas 
encore quatre ans, lorsque sa 
mère mourut, Son père resta 
seul avec piusieurs enfants à 
charge. Avec une telle marmail- 
le il ne pouvait voir à tout et 
ji semble que papa Possenti ne 
trouvait jamais le temps de 
montrer à François comment se 
contrôler. 

Bien sûr, François avait bon 
coeur et il était le bout-en-train 
de la famille, mais il était 
prompt à désobéir et à se mettre 
en colère pour des riens. Quand 
[#08 père le grondait, il rougis- 
sait violemment et se précipitait 
hors de la pièce. Mais au bout 
d'une minute, il était déjà sin- 
cèrement repentant et les lar- 
mes aux yeux il implorait le 
pardon de son père. Le regret 
des péchés, vous voyez, est tou- 
jours le moyen d'être pardon- 
né, soit par votre papa ou par 
votre Père du ciel. 
| François avait de la bonne 
volonté et était un brillant élè- 
ve, mais durant son adolescence 
il développa un goût prononcé 
pour la lecture et le théâtre. 

Quoique François aimait ces 
plaisirs, Dieu gardait l'oeil sur 
lui et ne l’abandonna pas au 
mal. Un jour que le jeune gar- 
con suivait la procession en 
l'honneur de Notre-Dame, il sen- 
tit qu'elle lui disait en secret: 
“Que fais-tu dans le monde? 
Tu n'es pas fait pour y rester. 
Hâte-tai de devenir religieux”. 
Durant les semaines qui suivi- 
rent, Gabriel obtint son admis- 
sion chez les Pères Passionistes. 


celui de Gabriel de l'Adolorata, | 


! Il n'ignorait pas que la vie 
| religieuse n'était pas facile. Mais 
puisqu'il marchait dans les tra- 
ces du Christ, ne devait-il pas 
s'attendre à porter aussi la 
croix? Donc. le frère Gabriel 
eut sa part d'épreuves. 

Il devait se lever plusieurs 
fois durant la nuit pour prier. 
Durant l'avant-midi, il avait 
trois heures d'études et de cor- 
vées suivies d'autres prières. Le 
programme comportait encore 
d'autres travaux et exercices de 
piété et se terminait par la ré- 
Citation du rosaire et ia prière 

soir. 


te Madame en vert, qui nous fai- 
sait part, tout bonnement, de 
quelques expériences de sa vie 
de ménage. “Ce qu'il vous fau- 
dra, une fois mariées, concluait- 
elle, c'est de comprendre et puis 
... (elle cherchait un autre ver- 
be pour finir d'exprimer sa pen- 
sée mais ne trouva rien de mieux 
que d'ajouter, tout d'une filée) 
. . . il vous fsudra comprendre, 
comprendre et comprendre. “Ça 
m'a teliement frappée!" 
COMPRENDRE! 


Ce mot résume, au dire d'une 
épouse et d'une jeune maman 
d'expérience, tout le programme 
de notre vie future: comprendre 


Dis-moi ce que tu manges 


Je vois d'ici, votre sourire a- 
musé, mamans et jeunes filles, 
qui me lisez, songeant que je 
vous dirai, peut-être, par-là, 
“qui vous êtes”’, tel le vieux dic- 
ton. Mais non! 


Ce sont plutôt des constata- 
tions, faites par un médecin an- 
glais, qui s’est livré, paraît-il, 
à une étude minutieuse, sur l'ef- 
fet de l'alimentation, au point 
de vue caractère. 


J'avais lu cela, jadis, alors que 
j'étais toute-jeurre-file, un 
très vieux bouquin, jauni par 
le temps, appartenant à grand- 
père, — et je ne puis me défai- 
re de ces vieux souvenirs, que 
j'ai, nombre de fois, pris plaisir 
à constater, autour de moi, et 
chez moi aussi! 


Et voici ce que le vieux sa- 
vant disait: 

— ‘Le mouton, par sa vian- 
de, engendre la mélancolie”. 

— ‘La viande de porc rend 
pessimiste et souvent sensuel”. 

— ‘La viande de veau dé- 
truit toute énergie et toute ré- 
sistance”’, 

— ‘‘Le poisson donne de la 
mémoire et garde la jeunesse”. 

— ‘Le lait et les oeufs don- 
nent de la vivacité d'esprit, et... 
principalement aux femmes! 

— ‘‘Le beurre rend froid de 
coeur”. 

— “La pomme est favorable 
aux travailleurs intellectuels”. 


— ‘‘La moutarde stimule la 
mémoire’. 

Et les gens, qui vantent les 
effets salutaires des légumes, sur 
la santé physique, savent-ils 
bien, par contre, que les plantes 
potagères agissent, également, 
sur la santé morale des humains. 

— “L'oseille prédispose à la 
mélancolie”. 

— “Les épinards développent 
l'énergie, la volonté, l'ambition 
et la constance”. 

— ‘‘Les petits pois incitent à 
la frivolité, à la coquetterie”. 

— ‘“‘La carotte est ‘fortement’ 
recommandée aux natures ra- 
geuses et bilieuses”. ) 

— “Le haricot vert incline à 
la rêverie et aux choses artis- 
tiques”. à 
… “Le haricot blanc est tout 
indiqué, pour les intellectuels 
qui se surmènent’”’. 

— “La salade ou laitue pro- 
cure le sommeil, le repos”. 

— ‘La pomme de terre pro- 
voque le calme de la pensée, 
l'équilibre mental, — toutefois, 
elle émousse un peu la sensi- 
bilité”. ai 


Alors, chères lectrices, lors- 
que vous savourerez le prochain 
“steak de boeuf”, à l'énergie ju- 
teuse, vous retrouverez, à la fois, 
tous les souhaits d'entrain, de 
gaieté et de courage que forme 
pour vous, votre amie. 


CHRISTIANE. 
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Au plus fort de l'été, quand les chaleurs nous chassent vers le 
jardin, sont vivement appréciés les plats qui, pour se servir à l'ex- 


sont pas moins substantiels et sa- 


voureux. Telles sont bien les qualités qui caractérisent le mets que 
nous vous présentons aujourd'hui. Accompagné de sauce chili et 
d'une salade verte toute pimpante, notre pain farci au jambon sera 
fort bien accueilli midi ou soir, au jardin comme à la salle à man- 
gex. La saveur contrastante de sa croûte bien croustillante et de sa 
| tendre garniture fera sensation auprès de tous vos convives. 


AU JAMBON 
à 8 portions) 


| pressée). Couper le pain à une 
| extrémité; l'évider à l'aide d'u- 
ne longue fourchette et égrener 
[la mie; ajouter celle-ci à la vian- 
de hachée. 

Hacher finement l'oignon et le 
faire revenir doucement dans le 
beurre fondu. L'ajouter à la vian- 
de. Saupoudrer le tout de piment 
et de persil haché, de sel, de poi- 
|vre, de monoglutamate de s0- 
| dium s'il y a lieu, de thym, de 
| sauge, de cavenne et de moutar- 
de pores. Ajouter le lait. Bien 
mélanger à la fourchette. Rem- 
plir le pain évidé et replacer la 
{tranche enlevée; la fixer avec 
| de petites brochettes. 
Envelopper le pain dans une 
| feuille de papier métallique et 
|cuire à four 


échauffé jusqu'à | 


Gabriel Jlavait la 
frottait les planchers, épousse- 
tait, balayaït, jardinait, servait 
la table et se tenait occupé à 
toutes sortes de petits détails 
Mais il était assez sage pour ac- 
complir son devoir avec un 
grand amour de Dieu 

Le jeune passioniste n'avait 
que vingt-trois ans, lorsqu'il 
tomba gravement malade. Cela 
dut être un énorme sacrifice 
quand il réalisa qu'il ne pour- 
rait pas devenir prêtre. Mais 
il cacha sa peine sons un sou- 
rire radieux. 11 baisa l'image de 


vaisselle. 


Notre-Dame en priant: “O ma 
Mère, hâtez-vous, hâtez-vous”. 
Il mourut âgé de 24 ans, le 


27 février 1862. Désormais, il 
n'eut plus à s'inquiéter de son 
tempérament violent. 


Ça m'a tellement frappée 


Nous étions tout un auditoire | le mari, quand il pensera comme 
suspendu aux paroles de la peti- | nous et quand il raisonnera au- 


trement, comprendre les enfants 
à leurs bons moments tout com- 
me à leurs pires. 


COMPRENDRE! 


Pourquoi nous préparer à au- 
ire chose puisque c'est ça qui 
nous attend? Je veux me rendre 
à Lévis; je pars pour Chicago”? 
Et le point de correspondance? 
Il ne se fera jamais, bien sûr. 

Donc je m'oriente tout de sui- 
te dans le sens de la compréhen- 
sion. 


Comprendre, c'est d’abord é- 
couter et regarder. Si je ne sais 
pas m'ouvrir les yeux, si le petit 
et gros problème de la voisine 
me laissent indifférente et froi- 
de, je ne comprendrai rien. Je 
n'aurai même pas envie d'es- 
sayer. 

Comprendre, c'est écouter en- 
core, regarder encore, parce qu'à 
première vue souvent on voit 
mal, ou on entend de travers. On 
juge d'après la première impres- 
sion, souvent fausse. On tire des 
conclusions sans même être sûr 

u'on tient les bonnes données 
u problème. 

Comprendre, c'est savoir s'ap- 
procher au bon moment, se reti- 
rer quand c’est mieux, faire sa- 
voir par un regard, par un souri- 
re, par une parole, qu’on est là, 
et qu'on sera toujours disponible 
quand notre sympathie, notre a- 
mitié pourront réconforter la 
compagne timide ou fermée. 


Comprendre, c'est ressentir ce 
que l'autre ressent, souffrir de 
sa peine, s'inquiéter de ses sou- 
cis, s’enthousiasmer de ses pro- 
jets, applaudir à ses joies. 


Comprendre, c'est deviner ce 
que les apparences laissent à pei- 
ne entrevoir. C’est voir plus loin 
que ce qui saute aux yeux, lire 
entre les lignes, parce qu'on sait 
bien qu'au fond rien ne ressem- 
ble autant à une femme qu’une 
autre femme, que nous-même. 


Comprendre, c'est voir clair 
dans un méli-mélo, c'est déchif- 
frer le quasi indéchiffrable, c'est 
déterrer la vérité qui libérera. 


Comprendre, c'est révéler un 
être à lui-même, lui faire pren- 
dre conscience de ses richesses 
et de ses limites, de ses possibili- 
tés personnelles et de celies qui 
peuvent lui venir du dehors. 


Comprendre, c'est donner à 
l'autre ce qu’il cherche, sans mé- 
me le savoir. 


Comprendre, c'est excuser, 
parce qu'on sait bien que sou- 
vent on s’est trompé soi-même, 
et ge se sentait quand même 
le droit de compter sur l’indul- 
gence des autres, sur leur patien- 
te charité. 


Comprendre, c'est se taire; 
parfois c'est parler. Se taire 
quand on n'est pas maitre de soi- 
même, et qu'on serait trop dur, 
ou injuste. Parler quand on s’est 
ressaisi, et que nos paroles se- 
ront un baume, non plus un ve- 
nin. 

Comprendre, c'est oublier, ou 
plutôt pardonner. Puisque nous 
sommes tous frères, et tous si 
humains. 

Comprendre, c'est un art. 

Comprendre, c'est aimer. 

Sera-t-il dit de ceux qui nous 
côtoient, chaque jour, dans la 
vie, qu'ils auront manqué le bon- 
heur ‘parce qu'il n'y à eu per- 
sonne pour les comprendre et 
leur tendre la main’? 

Ou que nous, jeunes filles de 
ce début de demi-siècle, nous 
aurons failli à notre tâche d'é- 
pouse et de mère parce que nous 
n'étions pas devenues “la fem- 
me compréhensive” qu'il aurait 
fallu, à tout prix, pour épanouir 
le foyer? 

Ça non, ça ne sera pas. Parce 
a femme qui sait compren- 

re, c'est possible de s'entraîner 
chaque jour à le devenir, même 
si ça se voit plutôt rarement. 

Donc . . . Bonne chance! Et 
puisque comme toi je m'entre- 
prends pour devenir compréhen- 
sive, sache bien que je com- 
prends! 

KIRI. 


Pour empêcher 
les tapis de glisser 
Si vous désirez empêcher un 
tapis de glisser, il suffit de cou- 
dre à chaque coin du tapis des 
ronds de caoutchouc, pareils à 
ceux de vos bocaux de conser- 
ves. 
Pour empêcher l'eau 
des fleurs de moisir 
Si vous désirez conserver des 


| (modéré). Hacher le jambon ou |ce que bien chaud, soit pendant | fleurs plus longtemps et empé- 


|viron % de livre de jambon ou 


|une boite de 12 onces de viande 


| feuille et servir le pain tranché. 
Offrir de la sauce Ehili chaude 


n'est-ce pas, que |la viande pressée (il faudra en-| 30 minutes environ. Retirer la|cher l'eau de s'abimer, mettez 


quelques gouttes d'eau de Javel 


. | dans l'eau. 


A —— © ——— —"——— ——— — —— 2 ——"  ————— —"———"———"—— —— ——— "| 


_Q. — Veuillez avoir la bon- 
té de me dire si l'etiquette 
veut que l'on fasse des ea- | 
deaux à toutes lies personnes | 
dont on reçoit des invitations | 
de mariage, même lo | 
n'assiste pas aux noces? Dans | 
notre paroisse, lorsque les jeu- 
nes se marient, ils envoient 
des invitations à tout le mon- 
de, même à des personnes 
qu'ils ne connaissent pas. Il 
me semble que ce n'est que 
pour recevoir des cadeaux et 
non pour le plaisir d'avoir la 
compagnie de ceux qu'ils in- 
vitent. Merci d'avance. | 
TRES EMBARRASSEE. | 


R. —— Je crois comme vous, 
chère madame, que bien des | 
gens de nos jours abusent del! 
la bonne volonté des autres, Ce| 
sont eux qui manquent grave- 
ment aux lois de l'étiquette en 
agissant de la sorte. Vous n'é- 
tes nullement tenue d'envoyer | 
un cadeau. Il est bien malheu- 
reux qu'une belle coutume soit 
ainsi commercialisée, 11 me sem- 
ble que l'on pourrait réagir et 
faire cesser cet abus en répon- 
dant bien poliment à l'invitation 
et en exprimant tout simplement 
ses meilleurs voeux à l'heureux 
couple. Evidemment, quand les 
mariés sont des parents ou des 
amis, on se fait un plaisir, quand 
on le peut. de leur offrir quel- 
que chose à cette occasion, mais 
on n'y est pas tenu: une invita- 
tion ne comporte pas une obli- 
gation, sauf celle de lui répon- 
dre. Je sais que des personnes 
passent pour être chiches parce 
qu'elles refusent de se prêter à 
ce genre de chantage. Pour ma 
part, je les félicite du courage 
et du bon sens dont elles font 
preuve. 


u'on 


Q. — Pouvez-vous me dire 
où m'adresser pour obtenir 
des renseignements sur la 
communauté des Soeurs des 
Saints-Noms de Jésus et de 
Marie?” Une personne âgée de 
28 ans y serait-elle admise? 
Je vous remercie beaucoup. 

ESPERANCE,. 


R. —— Vous pouvez vous a- 
dresser soit à la supérieure de 
l’Académie Ste-Marie de Winni- 
peg, à la supérieure de l'Insti- 
tut Collégial St-Joseph de St- 
Boniface ou à la supérieure de 
la maison-mère, 1420, boulevard 
du Mont-Royal, Outremont, 
Montréal. On vous donnera cer- 
tainement tous les renseigne- 
ments que vous désirez. 


Q. — J'ai 15 ans. Je vous 
prie d’excuser mon français, 
car je l’étudie depuis un an 
seulement. Voici mon cas: il 
m'arrive de temps en temps 
mais bien rarement d'aller 
voir un film réservé aux adul- 
tes, no 3. Est-ce un péché gra- 
ve? Je voudrais savoir. Un 
gros merci, QUI SUIT 
TOUJOURS LE COURRIER, 


R. — Je vous félicite de votre 
lettre. Après un an d'études, 
vous obtenez un beau résultat. 
Quant à votre problème, les 
films classés no 3 sont à dé- 
conseiller même aux adultes, 
done vous ne devriez certaine- 
ment pas aller les voir, même 
rarement. Vous vous exposez au 
péché grave, Vous faites mieux 
de consulter votre confesseur à 
ce sujet étranger à ma compé- 
tence. Merci de votre intérêt au 
Courrier. SPP 


Q. — Peut-on porter des 
fourrures au mois d'août? Je 
connais des personnes qui pos- 
sedent de tres belles étoles et 


il me semble que si j'étais à 
leur place, Je profiterais de 
chaque occasion pour le faire, 
J'aime beaucoup votre Cour- 
rier et je le lis geae semai- 
ne. Merci, — JEANNE. 


R. — Merci de votre intérêt. 
Croyez que je l'apprécie beau- 
coup. On ne porte pas de paru- 
res de fourrure en été, sauf le 
soir comme sortie de bal ou pour 
une occasion de gala. Même si 
élles sont très luxueuses et bel- 
les, on ne peut tout de même 
pas les mettre partout. 

5 D LL 

Q. — Je mesure cinq pieds 
huit pouces et ? en suis rendus 
À me donner un complexe 
d'infériorité tant ma haute 
taille me désolée. Je pèse 130 

livres. Est-ce trop? Tout le 
monde me dit que je suis trop 
grande et je dépasse la plu- 
part des garçons que je con- 
nais. Je voudrais bien être 
élégante, mais je ne puis por- 
ter les jolis souliers à talon 
hauts. Que faire? Merci. 
POTEAU. 


R. -— D'abord vous faire une 
raison. Vous êtes grande et rien 
que vous fassiez n'y changera 
quoi que ce soit. Votre poids est 
bien normal et si vous êtes bien 
porportionnée, vous devez avoir 
une très jolie taille. Ne savez- 
vous pas que les modèles des 
maisons de haute-couture de 
New-York doivent avoir au 
moins cinq pieds et demi avant 
d'être acceptés? Un grand nom- 
bre mesure cinq pieds dix pou- 
ces. I1 faut tout de suite remer- 
cier Dieu de vous avoir ainsi 
comblée et avoir un maintien 
impeccable, si vous voulez pa- 
raître à votre plus grand avan- 
tage. Les nouveaux souliers aux 
petits talons hauts de 3 doigts 
sont exactement ce qu'il vous 
faut. Quant aux jeunes gens, ne 
vous en faites pas trop, pour un 
homme, 5 pieds 8 pouces n'est 


pas rare. 
LOUISE. 


Tache d'huile sur un livre 

Crac! une tache d'huile sur 
la page d'un livre. Ne vous dé- 
solez pas, le malheur est répa- 
rable! Mouillez la tache avec de 
l'éther (mais loin du feu), pla- 
cez la page entre deux buvards 
blancs: l'huile sera absorbée par 
les buvards que vous changerez 
au fur et à mesure qu'ils seront 
tachés. 


Agnès Tardiff, 
qui fait mainte- 
"nant partie de 

4 notre personnel, 
estheureuse 
d'inviter ses a- 
miés et ancien- 
fnes clientes 4 
venir la voir au 
auméro 10514 de 
la rue Marion. 


$495 


FROID 


Crème shampooing 
Façonnement 
Permanente 
Rinçage à la crème 
Modelage 


Un prix seulement 


ONDULATION A 
$1 DE PLUS 
Complète et garantie 


Pas de rendez-vous nécessaire 


Tout travail, réalisé por un 
personnel entièrement qualifié 


. L e 
Adrienne's Hair Stylist 
105%, rue Merion 
Téléphone CEder 3-5042 
(Vis-à-vis le théâtre Pllaza 


me — 


“Bien commencé, mon p'tit... 
Continue!” 


J'enseigne à Paul qu'il ne suffit 
pas de faire un bon début, 

qu'il faut surtout persévérer. 
C'est pourquoi nous déposons 
régulièrement à LA BANQUE 


CANADIENNE DE COMMERCE 


765 SUCCURSALES AU CANADA POUR VOUS SERVIR 


25788 


ne 


au 


Pour télephoner 
une petite annonce 
signalez SPruce 5-8443 


TISANE CISMEY — Vous pouvez main- 
tenant vous procurer A célèbre Ti1- 
SANE CISBEY cher M. Æ. Sabourin 


198, avenue Provencher, £t-Boniface | 


Por ia ponte: #12 franco 1352-77 


CANADIENS-FHANCAIS ET CATHO- 
LIQUES garçons ou filles € désirez 
correspondre où vous renc 


ontrer er 


vue mariage, adressez-vous au 
Centre de Correspondance, boile ne 
1083, Saskatoon at Soyez assurés 
de la plus entière discrétion 
14-293-TF 
ON DEMANDE — ane p tra 
vail de maor ce Bon salaire 
nourrie et logée on e L Eté 
pres. 2 petits er È S'adresser à 
Mine C. Laplante rue Bertrand. | 


Téléphone: CEdar 34834 16-336-T.F 


ous fatigué de 
rez 


ON DEMANDE 


Dés 


travailler pour les autres? 

vous une position permanentes 

poriante compagnie à besoin Ce ven- 

Aevrse sérieux et ambitieu L'Age 

n'ent pas un handicap. Catalogue et 
an de vente eur demande. Familex 
600, Délorimier, Dépt. #4, Station C 


Montréa! 


Pos de cheveux gris . . . 
Si vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS. Amssi #1) 
vous sonuffrez de Mhumatisme où 
d'Arthrite 
Ferivez pour tég 

A.-J. Bruyere 
ave Notre-Dame, Winnipeg 3 


nr ants gratuits 


Corsetière Spencer | 


Corsets, brassières, aussi supports 
chirurgicaux faits sur mesure pour 
rhaque personne. S'adresser à Mme 
L. Laftivière, 608, rue St-Jean-Bap- 
tiste, St-Bonifacr. Tél, CH 71-4559. 


Reliable Septie 
Tank Cleaners 


Pompes à vide des plus modernes 
pour nettoyer vos fosses septiqnes 
ei vos champs 


Pour uu service sût et courtois 
Signalez CE 3-6613, jour et nuit 
Maurice Colette et Albert Barnabé 
A4, rue de la Morénie, St-Boniface 


de dactylogra- 
phes, de machines à additionner, 
pour achat et location de doc- 


Pour réparations 


neuves et d'occasion, 


tylotypes 


adressez-vous à 


Reliance Typewriter 
Co. 


Henri de MOISSAC, prop. 


ASSISTANTS DE 
maqu à 


pour À Charies, dans ‘e villase Prés de ré- | 
t tédér aus. Téléphonr: VErnon 2-2963. | M. Euelide La Porte 
Xe A 1. rer? M. Euclide La Porte, 74 ans, 
eu A VENDRE — Dans le village de s- 1 de 51, rue Lily, Winnipeg, est 
acement À —— L. * Charles, vur la rue de l'église, pr décédé le samedi 3 août à l'hé- 
Commission du Bervire vi, cham- du couvent maisons Téléphone : ta! 4 
rue Main, Winmues 1.| Vence à sers | Pital Deer Lodge. Né à South 
sw | se FPE Durham, PQ. il vint à Winni- 
A VENDRE — St-Boniluce — Maison | DCE Y à un an. 
! 
OFFRES D'EMPLOI | de rspoen 4 logements. Re _… M. La Porte à servi outre-mer 
Service Civil du Canada ! Z par mots, plus gemen pie- à nl | L - 
Lieutenant-pompier. 8242 50-6310, pour ces pour propriétaire Salle de re- avec l'infanterie durant la pre- 

+ Département du Transport à Fort| eréation à la cave 4 plomberies. | mière guerre. Il fut fait prison- 

Willism. Ontario | Prise 520500, à termes ASS nier de guerre en Allemagne et 
Cvauateur, 4242 50-4250. p je De- 1878, SRE De, recut la médaille militaire. 

partement de : , 

e A VENDRE és erger de La messe de Requiem fut 
ss détails ot oi 4 us de demande) © secres. G unga moderne. | chantée le mercredi 7 août dans | 
peuvent être oblenus aux bureaux de Garage. 5 ère nipez 1| l'église Ste-Anne, à Winnipeg 
postes et du Service National de Pla-} Mille grande e. S'adresser à M | L'onterrement eut lieu dans la 
coment eu en s'adrensant à la Commis- | Christophe Laporte, Pine Falis, Man. |! ro _ , he 4 
sion du Service Civil, chambre 219, | 18-276-19P, | section de l'Assomption de Cha- 
156, rue Main, Winnipeg !, Manitoba. | à à . pel Lawn Memorial Gardens 

s1-W69s.! A YENDRE — Garage et agence de La chanel { pr T d 

vente d'instruments aratoires, Stock | L4 Chapelle funéraire D. Mc- 

ON DEMANDE — A St-Boniface — 1 et équipement. Pompe à essence. Au-| Geée était en charge des funé- 
sement de à pièces nc blé » cune opposition. S'adresser à Wil- | ,2illoe 

pre ptet e. Entrée et chambre de vers Garage, Bellegarde, Sask LE = 

mins privées, Téléphone: CHapel 18-71-21P. 

71-1068 

do dtiddltséé A VENDRE — St-Bonitace ATTEN- M ds 
ON DEMANDE — A St | TION B ngalow. près écoles catho ON DEMANDE 
nrwor pour re iques ptèces haufiage huile d à F 4 

AC a ge 1 due — | Possession immédiate S'adreser à | institutrice bilingue, qualifiée 

Eéins ot entrée privées ‘ | Mme Henderson. Téléphone: SUnset de préférence pour grades 3, 4 

veaux mariés. Tél CHapel 71-1997. | 23-6910 19-405-20C. 5 pour école Provencher d'Au- 

19-396-19C bigny. Environ 25 élèves. Sa- 


eune 


CHAMBRE ET PENSION pour 
«+. Prés autobu s'adresser 


homrr 


A VENDRE — Mason pour être deme- 
nagte. Quelques lots sur ls rue St- 


A VENDRE 


«agp WT qu 


laire courant. S'adresser à M. 


Louis Guillou, sec., Aubigny, 


159, rue Ritehot, Tél: CHapel 7-1249 DOR_ HR PNR. FOURS eUPOUe Man. 19-393B-19P. 
19-397-19C s Ferme de feu Samuel Lacroix 
ouest St-Eustach 
CHAMBRE ET PENSION pour 2 hom- 8 1 est ou village de £ F ache 
|” ma Prés autobus, Téléphone: CHa- 217 acres. S'adresser à M. L.-H. Bé- ON DEMANDE 
| pel 17-1997 19-401-19C nard, CR, 4-431, re Main, Win- U ns Ê 
112.2 titi » » p - 
À LOUEE — S-Bonitsce Logement || "ipes 18-372-20C. Institutrice catholique, préfé 
de 3 pièces Prés de tout. Cinq minu- rablement bilingue, pour l’é- 
de de Pi tal S'adresser à 114, rue “ cole St-Urbain no 903. 8 éle- 
Bertrand 18-378-20C.| À VENDRE — St-Boniface — 130, rue || =. Grades 1 à 8. Toilett 
Masson. Xaison 2 étages, 3 chambres es sraces a iolle e in- 
A LOUER — St-Boniface Gr à coucher. Téléphone: WHitehall térieure, électricité. Salaire: 
Ed re fournie. Facilités de 3-5354 18-382-TF. || $2 500. S'adresser à M. Albert 
chine À laver 1 Lu - tee A VENDRE yclette pou Simoens, Bruxelles, Man. 
CI 457, rue Jeanne d'Arc. con. “CCM”, 3 vitesses. 2 po es -392- 
adresser À rue pr CL + DS ie Su ‘adresser D'un 50 19-392-19P, 
Jean-Baptiste, Téléphone: WHitehall 
A LOUER St- Boniface Logement | 13-2166. 19-389-19C 
4 pièces meublées. Prés autobus et ” ( 
hôpital. Téléphone. WHitehall 3-9144.! A VENDRE — St-Boniface $12.900 à ON DEMANDE 
19-390-19C Bungalow style ranch: 6 pièces. Près || Institutrice p o u r l'école 
paroisse Notre-Dame et école Bé bi £ t 9 Cu 
A LOUER — St-Boniflace — Apparte- | veau. Pas d'agents. Téléphone: CHa- mg ve 3 20 1100. 20 élè 
|” ment moderne: 3 pièces. Salle de! pel 1-5362 19-394-21C, || ves dont 3 commençants, Gra- 
| bains et entrée privées, Complète- = — des 1 à 7. Salaire: $2,700 à 
ment séparé, Pour deux personnes VENDRE — Situés : vil- || 83,000, se > *0- 
Prés autobus. Téléphone: CHa 14,2 … DRE, Diué Ms 3,000, selon expérience. Eco 
+ °.=98-19C. | Cl 1oiphe d Le le bien équipée et conforta- 
1-3601. 1 | +e + autres bâtiment 
re: maison et autres bâtiments. Dell LS Maison de pension, S’a 
| D Mouche " | dresser à M. F. Gagnon, 19-299-T.F. # - = . 
|A LOUER — St-Boniface Grande —_——_—_—…— dresser à M. Jacques Pélo- 
| chambre meublée ou non. Libre le sé ÿ #8 s : 
| 3 septenibre. S'adresser à 486, rue A VHADES ùZ 10-fe-Chénes s* quin, sec. Laure P 
» jéphone: CHapel 7-9644,| son de 5 chambres. S'adresser à .| - . à 
| Atinsan T0lephon DS -402-21 € Raphaël Beauchemin. 19-400-19C, | 30-19 
| 


A LOUER — St-Boniface — Logement | 


| de 4 pièces. Entrée et salle de bains | SYLVESTRE REALTY 
| privées. 857. S'adresser à 210, rue| NOTICE TO CREDITORS | 
/ > x * | 185, ave Provencher, St-Boniface é 
| La Vérendrye. 19-403-21 € | ét IN THE MATIERE OF the estate of 
a PONEY ES Lo 1 A VENDRE BLANCHE PAQUIN, late cf the City of | 

|A LOUER — S -Boniface D Leg St. Boniface, in Manitoba, wife of Al- 
| fournie pour por h sar CEdar St-Boniface — Bungalow moderne: 4/)bert Paquin, of the same place, In- 
| 4 8 Langevin. Télép 219-404-20€ pièces. Prix: #7,000. |surance Agent, deceased 

F a | St-Bonilace — Bungalow moderne: 4 ALL CLAIMS against the above es- 


El 
ièces plus à pièces au soubassement. | tate must be sent to the undersigned, 
rix: #11,200, lat 147 Provencher Avenue, St oni - 

| face, Manitoba, on or before the 19th 
Ho VA T170S Norwood — Maison moderne: 5 pièces. |day of September. AD. 1957. | 
4 EP Prix: 87,850 | " 
FLEURISTES Dated at the City of St. Boniface in 
sh ” Norwood — Maison de 8 pièces 4 en | Manitoba, this 9th day of August, AD 
je er ite fleurs pour mariages bas, 2 en haut. 10 an Prix: 811.000, | 1957. 
ouquets de corsage et autres ou échangerai: pour bungalow de 4 | L. P. ROY. 
Couronnes mortuaires pièces en ville | Solicitor for the Administrator 
: (| 
253, ave Notre-Dame, Winnipeg St-Vital — Bungalow 4 pièces. Pix: ns 
Téléphone WhHitehall 3-2934 57,300. s n Ce CE 
| 
| Près de Winnipeg — Magasin général. | NOTICE TO CRE Rs 
| Chiffre d'affaires: %3,800 par mois IN THE MATTER OF the estate of 
| Prix: 83,200. Comptant requis: $1.200 | EDOUARD CARIGNAN, late of the 
WESTON PAINTING plus stock au prix du gros: environ | Postal District of Ponteix, in the Prov- 
ATING $3,000. ince of Saskatchewan, Farmer, de- 
& DECOR | Winnipeg — Maison de revenus: 21 er res AIMS t th b 
: : i ièces. Terrain de stationnement | s AIMS agains e above es- 
20 Parkville Drive, St-Vital Pour 14 voitures. Revenus: #450 par |tate duly verified by ser De- 
i mois, Prix du contenu: $2,600, claration and with particulars and va- 
Estimés gratuits luation of security held, if any, must 
Peinture — Tapisserie — Sturee Téléphones be sent to the undersigned on or be- 
| Bur.: CEdar 3-2129; Rés.: CEdar 3-5050 | fore the 31st day of August, À. D. 1957. 


CEdor 3-1801 - À. ‘Eddy’ Marion Annette CARIGNAN, 


0 — 
| 


M. Jean Boily, de St-Bonifa- 
ce, est en vedette d'un bout à 
du pays aujourd'hui, 


| l'autre 


mn sue + 


St-Bonitace, le 16 ooùt 1957 


Pouf noheter ou vendre un restan- 
rant, consultez M. G. GRORGE qu 
compile 20 ans d'expérience comm 
restaurateur 
CHEZ FOUR PROVINCES 
INVESTMENT COMPANY 


rillantes fêtes commémorant 
l'origine du nom Manitoba 


WINNIPEG — L'origine du,gine. Le détroit exigu (appelé 
nom “Manitoba” fut commémo-|"wapow” en eris ou ‘“bau” en 
1rée lors d'une brillante cérémo- | sauileux conduit à l'apvella 
nie le dimanche 11 août à Nar-|/ tion de l'endroit ‘’Manito-wa 
row Lakes, sur le lac Manitoba,!pow" ou ‘’Manito-bau c'est-a- 
jors que e premier ministre | dire Détroit de l'Esprit ON DEMANDE 
ouglas Campbe!l pilé une n 
ni! rm : à géo À Soie Le bureau des Conseillers FILLES OÙ FEMMES 
1 ue & Li L ot u utreioils " 
rapporte que quelques historiens rrava telicat Meilleurs ages 
tait sacré aux yeu es Indiens 
—. aux yeux € x prétendent que le nom Manito Fermes \ tées 
Les célébrations ont revêtu|ba vient des mots indiens de la emandées apprendre 
un double ce oi sde tribu Assiniboine ‘mini eau + metier € 
| l'ouverture officielle du bac delou lac) et “1 , 
| Vs berge Peu lac) et tobow (prairie COIFFEUSES 
The Narrows s'est faite au mi-|Toutefois, l'opinion préponde- 
lieu d'un pageant historique rante est en faveur de la ver Les oftres d'emplois p les 
| : F coitfeuses graduees s x 


| parée 


a ! 


caûse d'un travail bénévole qu'il | 


a fait depuis le mois d'avril sans 
attirer l'attention de milliers de 
passants. Pendant tout 
l'effet, M. Boily a pris soin de 15 
|touffes de fleurs qu'il avait se- 
mées lui-même sur le boule- 
|vard qui divise l'avenue Por- 
| tage entre les rues Donald. et 
Hargrave 

M. Boily transporta l'eau de 
chez lui, 528, rue Aulneau, pour 
ses fleurs, qu'il cultiva matin 


et soir jusqu'au jour où la sé- 


cheresse l'obligea à demander de | tin” 


l'eau chez un marchand plus 
proche 

M. Boily est bien connu com- 
me organiste et ancien confé- 
rencier du Conseil Provencher 


des Chevaliers de Colomb 


PETITE NOTE 


M. Robert Trudel, de l'étude 
de droit Chapman et Trudel, 
412, édifice Paris, est de retour 
|à Winnipeg depuis le ler août, 
après un séjour d'étude d'un an 
en Europe. 


( 


| ** Around 
‘the World 
in 80 Days” 


| “Around the Worl& in 80 
| Days’', ce nouveau film incom- 
| parable du producteur Michael 
| Todd, est paré d'un assemblage 
unique de vedette du cinéma. Ce 
film sera présenté en première 
| au théâtre Gaiety, le mercredi 21 
| août à 8 h. 15. Il y aura une re- 


| présentation chaque soir et des 
| matinées les mercredi, vendredi 
| et samedi à 2 h. p.m. 

La haute qualité du film sus- 
cite l'éloge de tout côté. Le New 
York Times conservateur a dit: 
“Todd a surpassé ‘ous les autres 
films”. En plus de louanges pro- 


| 


Téléphones 


Bureau WhHitehalt 2-7052 
Résidence CHapel 7-9126 


322, rue Donald, Winnipeg 


NOUVELLE ADRESSE DE 
Louis Matile 
& Fils 


maintenant au ne 237, rue Garry 
vis-À vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone WhHitehall 2-6625 


"PHARMACIE 


| 


PHARMACY 


Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de ia rue Traverse | 
À mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 


Téiéphone CHapel 7-3533 
Cartes de souhaits en français 
et en anglais 
Nous iivrons à domicile 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 

— Gros et detail — 
Accessoires pour peintres | 
343, rue Sherbrook | 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 || 


% Star Furniture X 


Achat et vente de 
meubles neufs et usagés 
186, rue Marion 


Téléphone CHapel 7-4011 


WMesda mas / 


Paraissez 
de votre 
mieux 
cet 
éte 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd. 
St-Bonitece 
Téléphone CHapel 7-1347 


Après les heures de bureau, 
téléphoner à SPruce 4-7604 


Vous pouvez vous faire faire la 
plus nouvelle permanente à la 
crème lanolisée — à la dernière 
mode de Paris, New-York ou 
Hollywood chez 


Golden Beauty Salon 
$5.00 et plus 


Flacon gratuit de parfum exquis 
de France avec chaque permanente 


Prenez un repas à le dinde servi 
n'importe quel jour de la semaine, 
sauf le dimanche, —, 
entre 11 h. 30 am. 

et 8h. p.m. 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 
Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasiuns 


Téléphone WhHitehall 2-9076 


Pas de rendex-vous nécessaire 


Golden Beauty Salon 


St. Mory's et Hargrave, Winnipeg 


Une rue au sud de la station des 
stobus, vis-à-vis la cathédrale 
Ste-Marie 


Ouvert toute la journée le samedi 
Nous parlons français 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


Tous genres d'assurances 


314-5, édifice Avenue Winnipeg, Men. 
Téléphone WhHitehall 3-1558 


? 
oulu 


7 f? 1A j 
4 C ha pe 1 her ASE VA ; 4 
156, rue Marion, St-Boniface 


Telephone CHapel 7-1453 


ème degré des Chevaliers de Colomb 
| 


Vente spéciale de 
+ 


5-96-19C. 


FRANK SIMONITE LIMITED 


370, rne Colony 


Téléphone SPruce 2-9537 


Représentant français à St-Boniface: 
O.-J. DE STEUR 


A VENDRE 


St-Vital — Prés église St-Eugène — 
Comptant requis: 51500, Bungalow 
modernisé: 5 pièces, Très grande cui- 
sine, salon, chambres à coucher, 
Chauffage à l'huile, Garage. A ter- 
mes. 

Norwood — Avenue Claremont — 
Comptant requis: $3.500, Bungalow: 


5 pièces. Salon 13 x 25, salle à man- 
ger, 2 chambres à coucher 
ge: eau chaude à l'huile, Garage, A 
termes. 


St-Vitai — Près église St-Eugène — 
Prix: 58500. Bungalow en stuc, 12 
ans. 4 pièces. Grand salon, 2 cham- 


bres à coucher. Salle de bains 3 pie- 
ces. Chäuffage automatique à l'huile, 
Lot 50 x 193. 


St-Bonifacs — Près hôpital — Comp- 
tant requis: $1,800, Semi-bungalow : 
5 pièces, 3 chambres à coucher, Sal- 
le de bains 3 pièces 


À coucher et toilette au soubasse- 


ment, Chauffage automatique. Ga- 

rage 

O.-J. De Steur — Tél, 42-2285 
10-219-19C. 


The White House 


of Sanitation 
LIMITED 


Equipement et Accessoires de 
laiteries — Nettoyeurs d'étable 
Réservoirs à lait 


Téléphones 
le jour: SU 3-6396; le soir CH 7-8292 


939, av Notre-Dame, Winnipeg 3 


Peur achat, vente ou échange de 
propriétés de ville ou de campa- 
one, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts — Tout genre d'assurances 


S'adresser à 


ABPIN HREALTY 


120, ave Provencher, St-Boniface 
E.-J.-R. ARPIN 
Téléphones 


Bur.: CHapel 7-8023 - Rés.: 42-3618 


PIANOS À VENDRE 


Agent exclusif de pianos Heintz- 
man et Sherlock-Manning; neufs 
ou remis à neuf. aux prix de 6265 00 
et plus 

Aussi représentants 
Hammond et Minshall. 
ou égln 

Conditions de paiements faciles, si 
désiré Communiquez avec M. Jean 
Carignan. notre représentant fran- 
çais 


J. j. H. MeLEAN & Co. LTD, 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Wixnipeg Tél: WHitehall 2-4231 


pour orgues 
pour foyers 


# #" 7 
STAR STORAGE 
Déménagement 
Local ou éloigné, n'imnorte où 
Entreposage 
Entrepôt moderne propre 
Empaquetage 
Mobiler, vaisselle, etc. 
Expédition — Service en commun 
(poel) 
vers toutes les principales villes 
cansdiennes Agents pour 
North American Van Lines 
Téléphone WHitehall 3-0567 
Angie Edmonton et St. Marv's. Wp£ 


COMPLETS FAITS SUR MESURE 


PANTALON SUPPLEMENTAIRE GBATIS 


Chauffa- | 


Plus 1 chambre | 


Ponte, Sail | venant de revues et magazines 

ITR " | du monde entier et d’'éloges de 

AU claims must be sent to the office | 14 ville de New-York, des revues 
of Gravel, MacLean irois, Barris- : 

fers, etc, Gravelbourg, Saskatchewan, | telles que Life, Time et News- 

Solicitors for the Exeeutrix. week sont unanimes a reconnai- 

tre la valeur exceptionnelle de 


Executrix. 


En nnnent 


à — |ce film. 
REIMER AGENCIES LIMITED Tous les sièges à chaque repré- 
Steinbach, Man. ve cu seront réservés au 

send Gaiety. 
A VENDRE — Restaurant, complet a- | “Around: the World in 80 


vec toutes les commodités. Quartier | 
achalandé. Appartement résidentiel: 


days’ a été désigné pour l'écran 
5 chambres à coucher, salon et cui- | 


par le satiriste bien connu de 


sine. Chauffage central; tuyauterie 
complète. Echangerait contre une New-York, S. J. Perelman. Ba- 
maison à Winnipeg. Requis: 87,000 | sée sur le roman de 1872 de Ju- 


comptant; balance à 5 


| MAISONS A VENDRE 


les Verne, l'histoire concerne un 
voyage fictif autour de la terre 
accompli par Philias Fogg (Da- 


| Ste-Anne — Maison moderne 24 x 26. x | 2 
| Soubassement à la grandeur, tuyau- | vid Niven) pour gagner un pari 
terie complète, adoucisseur d'eau, de 20.000 livres. Accompagné de 


chauffage à l'eau chaude. 8 pièces, 
extérieur en stuc, intérieur en plä- 


tre, Planchers de bois dur. Armoires | traqué par un détective de Scot- 


dans la cuisine, Pornpe d'égouttage. land Yard Fogg passe au tra- 
Puits. Garage avec porte suspendue. | ; ? À 6 £ 
Lot 86 x 200, Pourrait être achetée | Vers d'une myriade de dures é- 


| preuves et d’escapades sentation- 
nelles. 
Un abrégé de la liste des ac- 


à termes faciles. 


Giroux — Lot d'un acre avec maison 
30 x 36. 1 étage et demi, 7 pièces, 4 | 
chambres à coucher. Poulailler 12 x 
18, Remise à bois 10 x 14, 


| Résidence de 11 pièces. Tuyauterie 
complète. Chalet d'été 16 x 24. Gara- 
ge pour trois autos; aussi garage et 
entrepôt. Puits. 3 lots 230 x 265. 
Comptant requis: $2,000; balance en 
paiements. 


FERMES À VENDRE 


| Marchand — 160 acres, 125 en culture, 
semées en fourrage, 40 acres de pâ- 
turage clôturé. 2 hangars. #12 l'acre. 


St-Malo 260 acres, 250 cultivées. 
Maison neuve 22 x 24, soubassement 
à la grandeur. Etab:es, granges, bon 
puits. À 1 mille de l'école. 


La Broquerie — Terre à foin de 80 
acres, foin en quantité, À vendre, 
seulement $800, ou à louer. 


La Broquerie — 240 acres, 70 en ceul- 
ture. Maïson de 3 pièces. Etable, 
grange, crémerie, bon puits. Electri- 
cité. Prendrait maison à St-Boniface 
en échange, Prix: $3,500. 


ce film comprend: Charles Boyer, 
Joe E. Brown, Martine Carol, 
Charles Coburn, Ronald Cole- 
man, Noel Coward, Marlene Die- 
trich, Fernandel, Sir John Giel- 
gud, Jose Greco, Trevor Howard, 
Buster Keaton, Evelyn Keyes, 
| Beatrice Lillie, Peter Lorre, Ed- 
mund Lowe, Victor McLaglen, 
Robert Morley, Jack Oakie, G. 
Raft, Frank Sinatra et Red Skel- 
ton. 

rm 


A VENDRE 
St-Boniface — Cottage moderne: 4 piè- 
ces. Chauffage à l'huile. Prix: 87,000. 


St-Boniface — Semi-duplexe: 6 pièces. 
| $10,000, 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


St-Boniface — Cottage moderne: 5 piè- 
ces. Chauffage au gaz. $13,900; comp- 


| 
| 
| tant requis: $1,500 


POSE LE PER SEE TE St-Boniface — Bungalow inoderne: 4 
|  étables, granges, puits. Sur chemin| Pièces et grand attique hauffage à 
| rincipal gravelé., Près école. 4 mit-| l'huile. Prix: $7,900; comptant re- 
| Îles et demi d'un centre d'affaires. 20! Quis: $1,500. 


| milles de Winniveg. À cause de la /|St-Boniface — Maison moderne. 3 lo- 


saison humide, ce serait le bon temps gements. Chauffage à l'huile. Reve- 
| de faire le toùr de la propriété. | nus: $200. Prix: $13,000. Termes fa- 
| ciles 
-{ — B tout 
[Fear paume de el acree | St-Boniface — Semi-bungalow moder- 


ultivées. M de 4 . Etable, 1 
cultivées aison de 4 pièces. Etable 6 pièces. Chauffage à l'huile 


hangar à machines, grange. Bien si-| ne. 
| tuée. $4,000. Accepterait moitié comp-|  $11.800 
| tant pour vente immédiate. St-Boniface — (Cottage moderne. 5 
pièces. Chauffage à l'huile. $9,700. 


Ferme — %, de mille de la grande route 


| et de l'école. 638 acres, 150 cultivées. St-Boniface — Duplex: 6 pièces. 86,900 
Bon puits. Maison neuve de 7 piè-|Sst-Boniface — Maison de rapport: 5 
ces. Armoires dans s cuisine, tuyau- logements. $8,000 
terie complète. Etables, granges. A, = M tds ’ 

| vendre pe. 20 bétail, machinerie, re- Norwood PP 5 véiemn te ci moderne : 
froidisseur de lait, machine à lait| 5 Pièces. 89,000. 

11.500 livres. Contrat de lait. Moitié | Ferme de 180 acres avec bâtiments 


Culture mixte. Située à 3 milles de 
gros village canadien-français et à 
35 milles de Winnipeg. Echangerait 
pour propriété en ville. 


S'adresser À 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provenche: 


comptant. Prendrait propriété à Win- | 
nipeg en échange. Bon achat avec un 


bon revenu mensuel. 


vous désirez acheter un commerce 
1 une ferme dans le Manitoba, venez 
nous voir. Nous en avons une longue 
liste dans nos succursales du Manitoba. 


Voyez J. R. Barkman | 
REIMER AGENCIES LIMITED écuyer 010 fl 
Agents d'immeubles autorisés | BUREAU: CHapel 7-8178 
j et sous caution A.-d, Boulanger: WHitehall 3-2134 


Téléphone: 210-1, Steinbach, Man, 47-216-19C, 


Ent Lddt & Al Lu 


ASSURANCES —— IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


Q 
as 


100, édifice Paris — Téléphone WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


$6500 * 


l'été, en| 


| 


teurs de renommée jouant dans | 


| son fidèle valet (Cantinflas) et | 


| 
| 


CHEZ HUOT 


sion “Détroit de l'Esprit” 

Parce que les célébrations de 
dimanche remontent à une épo 
que d'intérêt historique pour les 


nombreuses . 


Jamais auparavant » Aa-L-11 eu tam 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


La plaque dévoilée a été pré- æ-e 
par le bureau des Con- | 
seillers des Sites Historiques du 


Manitoba, présidé par le Dr | 


M. Brownell, du département de| Manitobains, la couleur locale |] Ærivez pour obu n catalogue 

génlogie de l'Université du Ma-} marqua la fête avec éclat. Une hat 

nitoba. Cette plaque est la pre-| fanfare militaire de 50 instru MARVEL BEAUTY 

mière préparée par le bureau et,| ments, des joueurs de corne- 

comme convient bien, concer-| muse et des danseurs écossais SCHOOL 

ne le nom Manitoba. une cavalcade marine et un con-|| 309, rue Donald, Winnipeg. Man 
C'est à The Narrows —— oùlcours de gigues du bon vieux Succursales: Régina. Ssskatoon, 

le son étrange du vent et de|tembps faisaient partie du pro- Calgary. Edmonton. Toronte 

l'eau frappant sur les plages de | gramme. ! 


calcaire donna naissance à la 
croyance superstitieuse des In- | KE 
diens que l'esprit du grand Ma- | 
nitou était présent que le! 
nom Manitoba, d'après les ren-| 
seignements, aurait tiré son ori- | 


A CKSB 
Les MAGASINS SAFEWAY 


ONN Pour la première 
fofs depuis 54 ans, un chef d'E-| 
tat allemand rendra visite au} 
Saint-Père. Le “Federal Bulle-| 
a annoncé que le président | 
Theodor Heuss, un protestant, | 
effectuera une visite d'Etat au 
Vatican, en novembre. | 
he | 


vous présentent 


Le Ranch 1250 


de 3h. 45 p.m. à 4h. p.m. 


POUR ACHAT ET VENTE 
de propriétés de ville, campagne, 


fermes ou commerces, s'adresser à 


C. BUFFET 


130, ave Ferndale, Norwood, Man. 
TELEPHONE 42-5254 


LES LUNDI, 
MERCREDI ET VENDREDI 


POUR UN BON SERVICE 


RENÉ ROTTIERS 


Horloger européen spécialiste 
est à votre disposition 


Mesdames, profitez des prix spéciaux que vous offrira 


367, rue des Meurons SAFEWAY le jour de ses émissions. 


St-Bonifoce — CHapel 7-3598 


PAYNE 
= 


% 


52 meilleurs 
prix de l'écran 
et les honneurs 
du monde entier 


storring 


DAVID NIVEN 
CANTINFLAS 

ROBERT NEWTON 
SHIRLEY MacLAINE 


Featuring 44 “Cameo” Stars 


TECHNICOLOR® 
Screenplay by JAMES POE, JOHN FARROW and 
S.J.PERELMAN + From the Classic by JULES 
VERNE + Directed by MICHAEL ANDERSON 


mue cut ce me eue dt au de cos ee mn 
Mail Orders Promptly Filled 
Herewith $ .. for. seats for the 
Performances on 
Name 
l Address 
City - 
Make check payable Galety The- 
Enciose seif addressed stamp- 
ed envelope. Add fee for bank ex 
l change please. 


GAÏIETY 


Theatre — Winnipeg 
A L'AFFICHE 
le 21 AOÛT 


à8h. 15 p.m. précises 


ALL SEATS RESERVED 
EVENINGS: $2.00-$1.50 Mon.-Thur. 
#2.25-51.75 Fri.-Sat, 
MATINEES: Wed.-Fri.-Sat, at à p.m. 
51.50-$1.25 (tax incl.) 


Des membres du 2e bataillon de la fameuse Princess Patricia’s Canadian Light In- 
fantry prennent une position bien camouflée avec la mitrailleuse Vickers Med. au camp 
Sarcee en Alberta. Cette photo représente un autre aspect intéressant de la vie au grand air 
pour des jeunes hommes en bonne santé dans l’armée canadienne. Informez-vous au sujet 
des nombreuses chances de succès dans l'armée canadienre moderne, Ayez une entrevue 
avec: 

Le sergent W. J. Andrews, 
qui sera dans votre région au 
cours de la semaine prochai- 
ne, et même durant 10 jours. 
Il prendra alors plaisir à four- 
nir à tous les informations re- 


Officier recruteur de l'Armée 
264, avenue Portage 
Winnipeg |, Man. 


J'aimerais recevoir des informations, sons 
part, sur les carrières qu'offre l'Armée. 


obligation de ma 


quises, sans aucune obligation Nom 

de leur part. Adresse 
Envoyez coupon ci-joint et le ; Ville 

ergent Andrews fera es dé- ! Téléphone …. 


marches pour vous rencontrer, 


200, ave Provencher 
St-Boniface, Man. 
Tél. CHapel 7-3795 


Heures d'affaires: de 9 h. a.m. à 6 h. p.m. tous les jours, Ouvert le vendredi soir jusqu'à 9 h 


